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1 Présentation et bilan de l’unité
1.1 Historique

Fondé il y a plus de cent ans, marqué par une succession de mathématiciens
de renom commeAndréWeil et René Thom (qui reçut laMédaille Fields en 1958),
l’Institut de Mathématiques de Strasbourg a été en janvier 1966, sous le nom
d’Institut de Recherche Mathématique Avancée (IRMA), le premier laboratoire
universitaire de France associé auCNRS. L’IRMAestmaintenant une unitémixte
de recherche (UMR 7501) du CNRS et de l’Université de Strasbourg. Localisé
sur le campus de l’Esplanade, le laboratoire est lié à une seule composante de
l’université, l’UFR de mathématique et informatique.

L’IRMA regroupe l’ensemble des chercheurs et enseignants-chercheurs qui
ont une activité de recherche en mathématiques à l’Université de Strasbourg. Il
compte environ 140 membres et fait partie des grands laboratoires de mathéma-
tiques en France. Il possède un large spectre scienti�que alliant mathématiques
fondamentales et appliquées, avec une assez nette prédominance des premières.
L’histoire des mathématiques est aussi représentée.

Le laboratoire regroupe soixante-sept enseignants-chercheurs permanents,
quinze chercheurs CNRS, deux chercheurs INRIA et cinq chercheurs et ensei-
gnants-chercheurs émérites. Il est structuré en sept équipes de recherche :

- Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations ;
- Analyse ;
- Arithmétique et géométrie algébrique ;
- Géométrie ;
- Modélisation et contrôle ;
- Probabilités ;
- Statistique.

Cette répartition des membres de l’IRMA est récente et résulte d’une restruc-
turation des équipes e�ectuée en 2010. Des traces de la répartition précédente
subsistent, par exemple, dans les dénominations des séminaires réguliers.

Chaque équipe présente ci-après un bilan d’activité détaillé.

1.2 Organisation et vie de l’unité
Organigramme

L’IRMA compte actuellement :
- 67 enseignants-chercheurs (27 PR, 40 MC)
- 15 chercheurs CNRS (4 DR, 11 CR)
- 2 chercheurs INRIA
- 3 PR émérite, 1 MC émérite et 1 DR émérite
- 34 doctorants en cours de thèse
- 7 post-doctorants
- 8 ITA CNRS
- 3 Biatss Université de Strasbourg
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Deux des sept équipes de l’IRMA ont changé de nom au cours du quinquen-
nal : les équipes « Équations fonctionnelles et analyse complexe » et « Équations
aux derivées partielles et théorie du contrôle » sont devenues, respectivement,
les équipes « Analyse » et «Modélisation et contrôle ». Depuis 2011, l’IRMA a
vu le renouvellement d’environ un quart de ses membres, soit une vingtaine
d’arrivées pour environ autant de départs.

Conseil scienti�que

Présidé par le directeur du laboratoire, le Conseil scienti�que de l’IRMA
est le conseil du laboratoire. Il comprend des membres élus et des membres
nommés, et fut renouvelé en février 2013. Le conseil est réuni de manière régu-
lière (de 5 à 10 fois par an) et est consulté sur toutes les questions importantes
touchant le laboratoire (budget et politique scienti�que). Il propose aux tutelles
(CNRS, Université de Strasbourg) un directeur. Il vote le budget prévisionnel
et classe les demandes de moyens. Restreint aux chercheurs et enseignants-
chercheurs, il propose les demandes de postes et leurs �échages. Il propose
également les choix de cours de master 2 de mathématiques fondamentales à
l’UFR de mathématique et informatique.

L’ordre du jour et les comptes-rendus sont di�usés à tous les membres du
laboratoire et sont consultables en permanence sur l’intranet de l’IRMA.

Les responsables d’équipe sont systématiquement invités aux réunions du
Conseil scienti�que.

L’administration de l’IRMA

L’équipe administrative de l’IRMA se compose de D. Schmitt, responsable
administratif et �nancier, et de D. Karleskind et J. Maurer-Spoerk, gestionnaires.
Elle n’a pas changé durant le quinquennal. De très nombreux contrats (ANR,
IUF, GDR, GDRI, etc.) sont gérés à l’IRMA. En outre, D. Schmitt est coordinateur
du Labex Irmia et assistant de prévention.

Depuis plusieurs années, la dotation du CNRS est stable et se monte à 78000
euros. Celle de l’université, calculée en fonction du nombre de membres per-
manents du laboratoire, varie d’une année à l’autre. En 2015, elle s’est montée à
environ 130000 euros, auxquels il convient d’ajouter un soutien de 86000 euros à
la bibliothèque de l’IRMA. L’ensemble de ces crédits, soit environ 300000 euros,
a approximativement été réparti comme suit : 40% pour la documentation scien-
ti�que, 30 % pour les missions, invitations, colloques, 20 % pour l’informatique
et 10 % pour la logistique.

Les contrats et projets ANR, gérés par leurs responsables, ont été principale-
ment utilisés pour les missions, les invitations, l’achat de matériel informatique
et les salaires de doctorants ou post-doctorants. L’IRMA ne prélève pas d’argent
sur les contrats. Il est cependant entendu que les collègues doivent utiliser en
priorité leurs contrats avant de demander une aide �nancière au laboratoire.
Cette règle tacite est très largement suivie.
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La bibliothèque de l’IRMA

La bibliothèque de mathématiques existe depuis la �n du XIXe siècle et
s’est régulièrement enrichie, notamment par l’acquisition de la bibliothèque de
Kurt Hensel, un mathématicien allemand, élève de Kronecker. Le fonds ancien
(antérieur à 1860) se compose de 1 600 ouvrages mathématiques et scienti�ques.
La bibliothèque possède plus de 45 000 ouvrages, une sélection de plus de 1000
titres de périodiques électroniques, et 270 abonnements en cours.

Un conseil, animé par N. Schappacher, responsable scienti�que de la bi-
bliothèque, se réunit plusieurs fois par an pour décider de la politique d’achat
de documentation. Il se compose d’une quinzaine de membres, représentant
chaque équipe du laboratoire. La direction de la recherche de l’université sou-
tient la bibliothèque au moyen d’une « action spéci�que », prenant la suite du
Plan pluri-formation des bibliothèques de mathématiques. Un rapport annuel
présente l’utilisation des crédits alloués.

C. Disdier est membre du conseil documentaire de l’université. La biblio-
thèque fait partie du GDS 2755 de l’INSMI du CNRS, le réseau national des bi-
bliothèques de mathématiques (RNBM). Plusieurs membres de la bibliothèque
sont impliqués dans les actions nationales entreprises par le GDS. Jusqu’à dé-
cembre 2015, C. Disdier a fait partie du bureau du GDS, élue également au
CSI de l’INSMI du CNRS pour le mandat 2010-2014 ; G. Thureau a animé un
groupe de travail sur l’établissement d’une base de connaissance sur les licences
électroniques de journaux. Son expertise a été sollicitée pour l’élaboration du
portail Math, et il fait partie actuellement du comité de projet de la version 2
du portail. N. Schappacher est membre du comité de pilotage du PCMath, plan
de conservation partagée des collections de périodiques en mathématiques, un
projet retenu dans le cadre de l’appel à projet national CollEx.

Le service informatique de l’IRMA

L’IRMA possède un service informatique performant qui propose un grand
nombre de services aux utilisateurs du laboratoire et aux utilisateurs externes.
Il assure un service en fonctionnement continu sur l’année. Il organise et assure
des formations et séminaires dans le cadre du laboratoire, des institutions parte-
naires et des réseauxmétiers auxquels il est a�lié. Ses activités sont nombreuses
et variées : développements, calcul hybride, hébergement de données, sauve-
gardes, administration système et réseau, virtualisation de systèmes, outils de
travail collaboratif, salle de visioconférence, administration de site web, support
utilisateur, supervision et monitoring, sécurité... Cette équipe est actuellement
composée de 6 personnes :

- Alain Sartout (IR, CNRS), administrateur système et réseau, responsable
informatique ;

- Alexis Palaticky (AI, CNRS), administrateur système et réseau, adjoint
du responsable ;

- Matthieu Boileau (IR, CNRS), développeur, calcul scienti�que ;
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- Nicolas Poulin (IR, Université de Strasbourg), ingénieur statistique – Ces-
tats ;

- Alexandre Ancel (IR en CDD, Université de Strasbourg), développeur –
Cemosis ;

- Vincent Huber (IR en CDD, Université de Strasbourg), développeur –
Cemosis.

Le service informatique héberge en particulier les sites du laboratoire et les
sites miroirs d’organismes internationaux de mathématiques : la baseMathSci-
Net de l’ American Mathematical Society, le Zentralblatt MATH du Berlin o�ce of
FIZ et le site de l’European Mathematical Information Service, pour un total de plus
de 400000 requêtes et pages chargées par mois. L’infrastructure informatique
du laboratoire est évaluée à plus de 400000 euros. La jouvence des équipements
nécessite un budget annuel d’environ 70000 euros. L’authenti�cation wi�, le
service DNS et la messagerie sont des services mutualisés gérés par la direction
des usages du numérique de l’Université de Strasbourg.

M. Boileau, A. Palaticky et A. Sartout sont membres du réseau Mathrice
(GDS 2754 du CNRS), qui regroupe les informaticiens des laboratoires français
demathématiques. Ils ont organisé du 14 au 18mars 2016 les journées nationales
de Mathrice à Strasbourg, qui ont rassemblé plus de 40 personnes. Ils sont
aussi membres du réseau régional X/Stra qui regroupe les administrateurs
système et réseau en Alsace. A. Sartout est animateur du groupe, A. Palaticky
est membre du comité de pilotage et M. Boileau fait partie du groupe de travail
X/Stra-Dev (développement logiciel). En janvier 2016, X/Stra a organisé un
séminaire sur la métrologie et la supervision avec une forte contribution de ces
trois personnes (organisation et exposés). M. Boileau est également membre du
bureau du groupe Calcul (GDR 3275 du CNRS).

M. Boileau est arrivé à l’IRMA en mutation en septembre 2015 au moyen
d’une FSEP du CNRS. Il a remplacé P. Navaro (qui a été muté à l’IRMAR égale-
ment au moyen d’une FSEP) et s’est très rapidement intégré dans son nouveau
laboratoire.

Pro�l d’activités

On peut résumer dans le tableau suivant la répartition globale, en pourcen-
tages, de l’activité de l’unité de recherche :

Recherche académique 65%
Interactions avec l’environnement 15%
Appui à la recherche 10%
Formation par la recherche 10%

1.3 Faits marquants
Plusieurs membres de l’IRMA ont reçu des prix et distinctions durant ce

quinquennal. Vladimir Fock a été conférencier invité au Congrès Mondial des
Mathématiciens en 2014. Alexandru Oancea (qui a quitté l’IRMA en 2012) fut
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lauréat en 2010 d’un projet ERC Starting Grant. Yann Bugeaud et Ilya Itenberg
(qui a quitté l’IRMA en 2011) furent membres junior de l’IUF de 2008 à 2013. La
délégation à l’IUF de Jean-Pierre Wintenberger fut renouvelée en 2012. Armelle
Guillou fut l’une des deux lauréates du prix Guy Ourisson en 2011. Giovanna
Guidoboni, professeur à l’IUPIU et invitée à l’IRMA depuis septembre 2014, est
lauréate d’une Chaire Gutenberg (2014–2016).

À ces distinctions, il convient d’ajouter que Jérôme Poineau a été lauréat en
2014 d’un projet ERC Starting Grant, quelques mois après son recrutement sur
un poste de professeur à l’Université de Caen, et que Nalini Anantharaman a
reçu le Grand Prix Jacques Herbrand en 2011, le prix Henri Poincaré en 2012 et
la médaille d’argent du CNRS en 2013, un an avant son arrivée à l’IRMA.

Le Labex Irmia, dont font partie l’ensemble des membres de l’IRMA, une
équipe d’informatique et une de biostatistique, a été lauréat de l’Initiative d’Ex-
cellence en 2012. Il �nance notamment des bourses doctorales et post-doctorales,
des contrats à durée déterminée d’ingénieur de recherche, et desMaster Class. Il
a fortement soutenu les venues en 2014 de Nalini Anantharaman (mise à dispo-
sition par l’Université Paris-Sud) en co�nançant une chaire Irmia-Usias (Institut
d’études avancées de l’Université de Strasbourg) et, en 2014 également, de Gio-
vanna Guidoboni, qui a béné�cié d’une chaire mixte Irmia-IUPIU pendant deux
ans pour travailler sur le projet Eye2Brain.

Le Cestats, Centre de statistique de Strasbourg, fut créé en 2010 et son acti-
vité s’est régulièrement développée au cours de ce quinquennal. Une seconde
structure collaborative rattachée à l’IRMA, le Cemosis, Centre de modélisation
et de simulation de Strasbourg, fut créé en 2013 et a rapidement pris son essor
grâce notamment au soutien conjoint du Labex Irmia et de l’Idex de l’Université
de Strasbourg. Ces deux structures collaboratives, présentées plus en détail infra,
travaillent avec d’autres composantes de l’université, des partenaires institution-
nels, et des entreprises.

La création, en janvier 2014, de l’équipe projet TONUS Inria (TOkamaks
and NUmerical Simulations), qui a pris la suite du projet CALVI, mérite d’être
soulignée.

Nous souhaitons également mettre en avant les 11 habilitations à diriger des
recherches soutenues entre 2011 et juin 2016. Ce nombre élevé d’habilitations
témoigne non seulement de la qualité des recrutements récents, mais aussi
du dynamisme des équipes de recherche. Plusieurs de ces habilitations furent
immédiatement suivies de promotions comme professeurs.

1.4 Mouvements de chercheurs et enseignants-chercheurs
Les postes d’enseignants-chercheurs font, dans l’ensemble, l’objet d’un �é-

chage précis décidé lors de réunions du conseil scienti�que restreint. S’il s’agit
d’un poste de professeur, tous les membres de l’IRMA de rang A sont conviés à
la discussion.

Si un poste est publié suite à une promotion ou bien à une mutation d’un
maître de conférences, son �échage reprend souvent les thématiques de l’équipe
de ce collègue. Il ne s’agit pas là d’une règle absolue, d’autant que le nombre de
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postes accordés par l’université est parfois strictement inférieur au nombre de
postes libérés.

Au cours du quinquennal, l’IRMAa vu le renouvellement d’environ un quart
de ses membres, soit une vingtaine d’arrivées pour environ autant de départs.

Six chargés de recherche (cinq CNRS et un INRIA) ont rejoint l’IRMA depuis
2011, et trois l’ont quitté. La situation est très préoccupante au niveau des direc-
teurs de recherche, plusieurs d’entre eux ayant pris leur retraite récemment ou
la prendront au cours des prochaines années. Un directeur de recherche est re-
parti en 2012 peu après sa nomination. Un autre, F. Chapoton, a rejoint l’équipe
« Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations » de l’IRMA en 2015.
Début 2017, seuls trois directeurs de recherche (dont un en détachement) seront
en activité à l’IRMA.

Les premiers départs à la retraite, mais aussi des mutations, ont permis le
recrutement de cinq professeurs au cours du quinquennal, qui ont rejoint les
équipes de géométrie et de mathématiques appliquées. La volonté de renforcer
la composante analyse et analyse appliquée de l’IRMA s’est traduite par les
arrivées de C. Prud’homme (en 2012, sur un poste libéré suite au départ à la
retraite d’un professeur en 25ème section) et N. Anantharaman, auxquelles il
convient d’ajouter celle de R. Côte, qui intégrera l’IRMA en septembre 2016.

Trois maîtres de conférences rejoindront l’IRMA à l’automne 2016. Cela dit,
d’un point de vue purement comptable, nous déplorons les gels de deux postes
de maîtres de conférences et d’un poste de professeur.

Le nombre de post-doctorants et d’ingénieurs de recherche sur contrat ac-
cueillis à l’IRMA s’est considérablement accru depuis cinq ans, notamment
grâce au Labex Irmia et à de nombreux succès aux appels d’o�re de l’Idex de
l’Université de Strasbourg.

Nous renvoyons aux rapports d’équipe pour le détail des mouvements.

1.5 Les deux structures collaboratives
1.5.1 Le Cestats

L’équipe de statistique a toujours été très sollicitée par les autres composantes
de l’université pour faire des études statistiques. Grâce notamment à l’arrivée
d’un ingénieur de recherche en 2010, elle peutmaintenant répondre à unnombre
croissant de demandes.

Les principaux services proposés par le Centre de Statistique de Strasbourg
(Cestats), créé en octobre 2010 (http ://www-math.u-strasbg.fr/CeStatS/), sont :

- o�rir un service de conseil scienti�que ;
- réaliser des études statistiques ;
- réaliser des expertises ;
- développer des relations avec les entreprises et leur proposer, le cas
échéant, des étudiants du master de statistique pour e�ectuer un stage ;

- proposer des formations à la carte.
Le rayond’action duCestats ne se limite pas aux seules institutions publiques

de recherche car des entreprises privées le sollicitent régulièrement.
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Le Cestats anime régulièrement des formations à la carte en statistique et lo-
giciels pour le compte du pôle de formation continue du CNRS. Ses prestataires
privés incluent la Direction Générale de l’Aviation Civile, le cabinet Natura-
const@ et la Clinique vétérinaire des Halles. Le Cestats est également sollicité
par de nombreuses composantes de l’université, dont l’Institut de Botanique, le
LHyGes (Laboratoire d’Hydrologie et Géochimie de Strasbourg ; UMR 7517) et
le Centre de Primatologie de l’Université de Strasbourg.

Le Cestats béné�cie de l’appui de Nicolas Poulin, ingénieur de recherche à
l’Université de Strasbourg. Entre autres missions, il forme et encadre des sta-
giaires, développe des relations avec le monde industriel et anime des forma-
tions continues.

1.5.2 Le Cemosis

Le Centre de Modélisation et de Simulation de Strasbourg (Cemosis), initia-
lement appelé CeMoMaS, a été créé en janvier 2013 à la suite de l’appel à projet
Idex attractivité 2012 pour accompagner l’arrivée de C. Prud’homme à l’IRMA
(http ://www.cemosis.fr/). Il s’agissait d’ouvrir de nouveaux axes de recherche
en collaboration avec d’autres disciplines et de développer les relations entre les
mathématiques et les entreprises. À l’instar de MaiMoSiNE (Grenoble), IMOSE
(Versailles) et Lebesgue (Nantes), le Cemosis représente l’Agence pour les ma-
thématiques en interaction avec l’entreprise et la société (AMIES) dans le but de
développer dans les régions les relations avec le milieu socio-économique.

Les objectifs du Cemosis incluent : fédérer les e�orts en matière de modéli-
sation et simulation dans la région de Strasbourg ; favoriser les projets interdis-
ciplinaires autour de la modélisation et de la simulation numérique ; augmenter
la visibilité des réalisations et des compétences autour de la modélisation ; favo-
riser la dissémination et la mise en place des formations autour du calcul et de
la modélisation ; favoriser les interactions entre les acteurs de la recherche, les
PME/PMI et les grandes entreprises de la région Alsace.

Le Cemosis est organisé en trois pôles :
- Pôle à projets (inter-disciplinaires et entreprises) ;
- Pôle formation (Modélisation & Simulation, utilisation des plateformes
et logiciels de Cemosis) ;

- Pôle logiciel (développement d’applications spéci�ques, mise en place
de solution logicielles).

Le Cemosis collabore avec des PME (Gazomat, SigmaPhi, etc.) et des grandes
entreprises (PlasticOmnium, Airbus group innovations, EdF, etc.). Les relations
avec les autres disciplines s’organisent en deux thématiques principales, à sa-
voir la physique (collaboration avec le Laboratoire National des Champs Ma-
gnétiques Intenses, grand équipement du CNRS) et la santé (maladies neuro-
dégéneratives, cancer), où les trois projets collaboratifs majeurs sont Eye2Brain
(collaboration internationale Université de Strasbourg, IUPUI, Politecnico di Mi-
lano, en vue de modéliser les écoulements de �uides oculaires et cérébraux), Vi-
vabrain (collaboration nationale incluant une entreprise autour de la simulation
d’angiographies 3D+t virtuelles de modèles vasculaires cérébraux) et Hemo-
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tum++ (collaboration avec des biologistes (INSERM) et physiciens (IPCMS) sur
la compréhension de l’impact de l’hémodynamique sur les sites d’attachement
de tumeurs).

Alexandre Ancel et Vincent Huber, ingénieurs de recherche en CDD, sont
les experts en calcul scienti�que qui participent aux développements des projets
du Cemosis. Il convient de souligner que l’université a décidé d’a�ecter en 2016
un poste statutaire d’ingénieur de recherche au Cemosis.

1.6 Contrats, partenariats
L’IRMA est impliqué, à di�érents titres, dans plusieurs contrats institution-

nels sur �nancements publics, nationaux et internationaux.
De nombreux collègues de l’IRMA sont membres d’un (ou de plusieurs)

GDR et sont ou furent membres ou porteurs de projets ANR. Pendant le quin-
quennal, une douzaine de projets ANR furent gérés à l’IRMA. Des membres
de l’IRMA sont, ou furent, responsables de GDR nationaux ou internationaux
(Russie, Italie, Japon, Vietnam, etc.), également gérés à l’IRMA.

Les membres de l’IRMA sont régulièrement lauréats des appels à projets
mis en place par l’Université de Strasbourg dans le cadre de l’Idex, qui incluent
notamment des bourses doctorales, post-doctorales et des PEPS.

Les équipes de mathématiques appliquées, en particulier via les structures
collaboratives Cestats et Cemosis, ont de multiples partenaires, nationaux (via
des PEPSAMIES, etc.) et internationaux (EUROFUSION), publics (CEA, Conseil
général du Bas-Rhin, etc.) et privés (AXESSIM, etc.).

Certains contrats sont gérés à l’IRMA, d’autres à la SATT Conectus Alsace.
Plus de détails sur ces contrats et partenariats se trouvent dans les rapports

d’équipes et en annexe.

1.7 Activité scienti�que
Responsabilités collectives

De nombreux membres de l’IRMA — chercheurs, enseignants-chercheurs
et ITA— s’impliquent fortement dans les instances de l’université (conseil d’ad-
ministration, commission de la recherche, etc.) et dans les instances nationales
(CNU, comité national du CNRS, etc.) et internationales (Société mathématique
européenne, Mathematisches Forschungsinstitut Oberwolfach, etc.). Ainsi, le
laboratoire est représenté lorsque des questions importantes sont discutées et
tenu rapidement informé des décisions prises.

Séminaires, conférences, colloques, publications

La vie scienti�que de l’IRMA est rythmée par les séminaires hebdomadaires
et les nombreux colloques qui se déroulent au laboratoire. Les doctorants ont
aussi leur propre séminaire. Beaucoup de collègues participent à des groupes
de travail, de périodicité variable.
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Un colloquium est organisé environ une fois par mois, sur des sujets très
variés susceptibles d’intéresser l’ensemble des membres du laboratoire.

Une douzaine de colloques sont organisés au laboratoire chaque année, en
moyenne. Certains, comme les « Rencontres entre mathématiciens et physi-
ciens théoriciens » (cf. infra), les rencontres « Joint Seminar in Algebraic and
Complex Geometry » (Bâle-Freiburg-Nancy-Strasbourg), les « Journées SL2R
de théorie des représentations et analyse harmonique » (Strasbourg-Lorraine-
Luxembourg-Reims), les rencontres « Frontiers in Analysis and Probability »
(Strasbourg-Zürich) et les «Geometry Day » (Karlsruhe-Heidelberg-Strasbourg),
sont récurrents.

Les membres de l’IRMA ont été invités à donner environ 400 conférences
dans des colloques nationaux ou internationaux, sur la période 2011-2016. Ils
sont régulièrement invités à séjourner dans des universités ou institutions étran-
gères et sont membres de comités de rédaction de journaux internationaux.

Entre 2011 et 2016, les membres de l’IRMA ont publié près de 600 articles
dans des revues internationales avec comité de lecture et une soixantaine d’ar-
ticles dans des actes de conférences avec comité de lecture. Ils ont également
signé ou cosigné une dizaine de monographies de recherche et une trentaine
de recueils de textes collectifs. Une grande proportion des articles parus dans
des revues internationales le sont dans les plus prestigieuses des domaines
concernés, dont Ann. of Math. (1), Ann. Proba. (2), Ann. Sci. École Norm. Sup.
(3), Compositio Math. (5), Duke Math. J. (1), GAFA (1), Inventiones Math. (3), J.
reine angew. Math. (5), Math. Ann. (7), Publ. Math. IHÉS (1).

Nous renvoyons aux rapports d’équipe et aux annexes pour davantage de
détails.

Les rencontres entre mathématiciens et physiciens théoriciens

Les rencontres entre mathématiciens et physiciens théoriciens ont débuté en
1965 à l’initiative de Frenkel, Reeb, Leray et Lelong et ont suivi le développe-
ment de l’IRMA dès sa fondation. Elles se tiennent deux fois l’an, en juin et en
septembre. Leur forme et leurs thèmes ont évolué au gré des responsables et
suivant les thèmes de recherche de l’IRMA. Les principaux thèmes choisis sont
la géométrie et les probabilités, traditionnellement deux domaines de recherche
importants à l’IRMA et dans lesquels les mathématiques rejoignent la physique
théorique. Depuis 2008 le responsable est A. Papadopoulos. Les thèmes des
rencontres de 2015 et 2016 sont : Géométrie, arithmétique et physique : autour
des motifs ; Géométrie et biophysique ; Autour de Poincaré ; Hommage à René
Thom.

Les rencontres ont lieu autour d’une douzaine de conférences, données par
des conférenciers invités, concentrées sur trois jours, et entourées de plusieurs
moments d’échange et de discussions. Depuis 2009, chaque rencontre comprend
plusieurs conférences de type colloquium, accessibles en particulier aux docto-
rants. La 100ème rencontre se tiendra en 2017.
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IRMA Lectures in Mathematical & Theoretical Physics

Cette collection de livres est consacrée à la publication de monographies
scienti�ques, d’ouvrages collectifs et d’actes de colloques organisés par l’Insti-
tut de Recherche Mathématique Avancée, en particulier les actes des rencontres
entre mathématiciens et physiciens théoriciens. Les premiers volumes sont pa-
rus chez de Gruyter entre 2002 à 2004. Depuis 2005, la collection est publiée par
l’European Mathematical Society. Les responsables de la collection sont C. Kassel
et V. Turaev. À ce jour vingt-six volumes sont parus.

1.8 Formation par la recherche
La formation doctorale en mathématiques se fait au sein de l’école doctorale

MSII (ED n°269) «Mathématiques, Sciences de l’Information et de l’Ingénieur ».
H. Rubenthaler et C. Noot-Huyghe en sont les responsables pour les mathéma-
tiques.

La formation doctorale béné�cie d’une rubrique sur les sites de l’IRMA
(http ://www-irma.u-strasbg.fr/rubrique48.html) et de l’école doctorale MSII
(http ://www-edmsii.u-strasbg.fr/).

Entre janvier 2011 au 30 juin 2016 furent soutenues 47 thèses et 11 habili-
tations. À ce jour, 34 thèses sont en cours (pour 49 chercheurs et enseignants-
chercheurs habilités).

Une thèse CIFRE a été soutenue en 2015 et trois autres sont en cours.
Parmi les 47 docteurs, 5 sont devenus maîtres de conférences, 8 professeurs

ou assistants à l’étranger sur des postes permanents, 13 sont à l’heure actuelle
post-doctorants à l’étranger ou en France, 2 enseignent en classe préparatoire, 5
dans le secondaire, et 6 travaillent dans le privé.

Le recrutement des allocataires de recherche se fait essentiellement parmi
les étudiants du master de mathématiques de l’Université de Strasbourg.

Depuis 2010, un comité de suivi des thèses a lieu à la �n de la deuxième
année de thèse, avec un exposé du doctorant suivi d’une discussion, qui permet
de faire le point sur le déroulement de la thèse et de décider de l’inscription en
troisième année de thèse (à ce jour, aucune troisième inscription n’a été refusée).

Un séminaire des doctorants, hebdomadaire, rassemble les doctorants de
l’IRMA autour d’un exposé non spécialisé, en général donné par un doctorant.

Le site web de l’IRMA (http ://www-irma.u-strasbg.fr/rubrique645.html)
présente les programmes du master 2 « mathématiques fondamentales ». Le
choix des cours se fait au sein du conseil scienti�que de l’IRMA, dans lequel siège
un collègue de l’Université de Haute-Alsace. Nous proposons aux étudiants
des cours de master 2 cohérents thématiquement, avec des groupes de travail.
Les thèmes des cours proposés en 2015-2016 et en 2016-2017 sont « Théorie et
applications des équations aux dérivées partielles » et «Géométrie et topologie ».
Un cours avancé a lieu au second semestre du master 1 dans le but d’intéresser
les étudiants au thème des cours de master 2 de l’année suivante, thème que
nous sommes donc conduits à choisir longtemps à l’avance.
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En lien étroit avec le thème choisi est organisée une semaine spéciale de
mini-cours ou bien une Master Class.

L’UFR propose trois autres parcours de master. Un premier, intitulé « Calcul
scienti�que et mathématiques de l’information », s’adresse aux étudiants qui
souhaitent s’orienter vers une carrière d’ingénieur ou vers une thèse dans un do-
maine des mathématiques appliquées. Un second, « Biostatistique et statistiques
industrielles », a pour objectif la formation de statisticiens ayant une double
compétence, théorique d’une part, par des enseignements liés à l’évolution de
la recherche, et appliquée d’autre part, par le contact direct avec des problèmes
concrets au sein d’entreprises et de laboratoires lors des deux stages. En�n, le
master « Actuariat » prépare au métier d’actuaire. Le Diplôme Universitaire
d’Actuaire de Strasbourg est reconnu par l’Institut des Actuaires et donne le
titre de membre associé de cet institut.

1.9 Interaction avec l’environnement proche et di�usion des
connaissances

L’IREM

L’IREM est une composante de l’UFR de mathématique et informatique et
partenaire de l’IRMA dans ses activités. Cet institut a une triple vocation :

- aider à la formation initiale des enseignants du second degré dans le
cadre de groupes de recherche mixtes (enseignants-chercheurs/second
degré) favorisant les échanges ESR/second degré ;

- intervenir dans la formation continue des enseignants en organisant
des conférences à destination des étudiants, enseignants et enseignants-
chercheurs ;

- contribuer à la « popularisation » des mathématiques en organisant des
rallyes, concours, semaines pour les lycéens à l’université.

L’IREM est partie prenante duCercleMathématique (cf. infra). Le colloque in-
ternational « Enseigner les mathématiques ici et ailleurs », organisé par J. Nervi-
Gasparini et l’ADIREM, s’est tenu à l’IRMA du 2 au 4 juin 2016.

Le Cercle mathématique

Créé à l’automne 2010, en commun avec l’IREM, ce Cercle, organisé par T.
Beliaeva suivant le modèle russe, est un club de mathématiques destiné à tous
les lycéens de la région qui se réunissent maintenant chaque semaine à l’IRMA,
cf. http ://www-math.u-strasbg.fr/CercleMath.

Contrairement aux cercles existant en Russie (surtout à St-Pétersbourg et à
Moscou, où c’est une véritable institution), le Cercle Mathématique de Stras-
bourg ne vise pas une préparation avancée aux Olympiades, mais plutôt l’élar-
gissement général de la culture mathématique de lycéens qui s’intéressent aux
mathématiques. Cependant, la participation annuelle d’une équipe du Cercle
Mathématique au Tournoi Français de Jeunes Mathématiciens et Mathémati-
ciennes (TFJM) et éventuellement au Tournoi International demeure un objectif

16



important.
Entre 10 et 15 élèves (principalement de terminale) participent activement

au Cercle Mathématique chaque année. Une mission doctorale contribue à en
assurer le bon fonctionnement.

La Maison pour la science en Alsace

Depuis 2012, Marc Wambst intervient auprès de la Maison pour la science
en Alsace. Intégrée dans le projet national des Maisons pour la Science (sous
la tutelle de la Fondation « La main à la pâte »), la Maison pour la Science en
Alsace propose des formations professionnelles destinées aux professeurs des
écoles et de collège. À Strasbourg, cinq enseignants-chercheurs de disciplines
scienti�ques, dont Marc Wambst, participent à l’élaboration des formations et
font l’interface avec le monde de la recherche.

La Fête de la science

Chaque année, l’IRMA participe activement, avec l’Université de Strasbourg,
à la Fête de la science et propose des exposés, posters et a�ches et tient un stand.
Les thèmes retenus ces dernières années furent les mathématiques en 2013, la
cristallographie en 2014 et la lumière en 2015.

Conférences destinées aux lycéens

T. Delzant a organisé la venue de C. Villani en octobre 2012 pour une confé-
rence destinée aux lycéens et une présentation de son livre à la librairie Kleber.
Cet événement, auquel assistèrent plusieurs centaines de lycéens, fut un très
grand succès. À l’initiative deV. Blanlœil, les années suivantes, L. Saint Raymond
(janvier 2014), T. Tokieda (mars 2015), W. Werner (novembre 2015) donnèrent
chacun à l’UFR de mathématique et informatique une conférence destinée aux
lycéens.

Images des mathématiques

Plusieurs membres et anciens membres de l’IRMA ont collaboré au site
Images des mathématiques. Trois d’entre eux (M. Audin, V. Bertrand, C. Huy-
ghe) furent membres de son comité de rédaction.

Le Calendrier mathématique

Le Calendrier mathématique est une publication grand public des Presses
Universitaires de Strasbourg. Il est conçu a�n de présenter les mathématiques
de façon ludique et créative et de promouvoir leur enseignement. Trois éditions
(2014, 2015, 2016) sont parues et la quatrième est actuellement en préparation.
Le calendriermathématique est la version française du «CalendarioMatemático
un reto diario », publié au Mexique depuis 2002 par Googol.
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Le calendrier invite le lecteur à approcher les mathématiques par deux che-
mins : un exercice ou problème mathématique, proposé chaque jour de la se-
maine, à l’exception du samedi et du dimanche ; chaque mois de l’année est
également l’occasion de découvrir un texte mathématique remarquablement
illustré. Cette dernière partie est réalisée en collaboration avec des mathémati-
ciens et illustrateurs (2014 : Étienne Ghys et Jos Leys ; 2015 : Ian Stewart).

Le calendrier a eu un succès remarquable. La première année le tirage de
3 000 exemplaires était épuisé en 2 mois, l’édition 2015 s’est vendue à plus de
5 000 exemplaires et celle de 2016 à plus de 4 000 exemplaires. Organisée par
les Presses Universitaires de Strasbourg et les membres de l’IRMA, la sortie du
calendrier s’accompagne de plusieurs activités de promotion, à Strasbourg et
dans d’autres villes françaises.

1.10 Auto-analyse
Points forts

Un très large éventail des domaines des mathématiques est représenté à
l’IRMA.

Les membres de l’IRMA publient régulièrement leurs articles dans les toutes
meilleures revues internationales. Leur réputation se traduit par demultiples in-
vitations à des colloques internationaux, à des séjours de recherche dans d’autres
universités. Ils donnent régulièrement desmini-cours en France et à l’étranger et
font partie de comités de rédaction de journaux internationaux. Ils sont lauréats
de nombreux appels à projets et appels d’o�re, qui leur donnent les moyens de
participer activement à la vie du laboratoire, notamment par l’organisation de
colloques.

Au cours du présent quinquennal, l’IRMA a e�ectué des recrutements de
grande qualité qui ont renforcé le niveau scienti�que du laboratoire et élargi
le spectre des domaines mathématiques représentés à Strasbourg. En outre, 11
membres de l’IRMA ont soutenu leur habilitation à diriger des recherches et 42
doctorants ont soutenu leur thèse.

L’IRMA accueille de nombreux post-doctorants, �nancés notamment par le
Labex IRMIA, l’Idex de l’Université de Strasbourg et les contrats des membres
du laboratoire.

L’IRMAo�re d’excellentes conditions de travail à l’ensemble de sesmembres.
Chacun d’eux dispose d’un ordinateur individuel et, naturellement, d’un bu-
reau (à partager à plusieurs pour les doctorants, à deux pour une grande partie
des maîtres de conférences et chargés de recherche). La bibliothèque de l’IRMA
est l’un des �eurons des bibliothèques de mathématiques en France.

Les contacts avec l’industrie, et le nombre de contrats avec des entreprises,
ont très nettement augmenté au cours du quinquennal, suite en particulier à
la création des structures collaboratives Cemosis et Cestats et à la très forte
implication de leurs membres.

18



Points à améliorer

Au vu de la taille du laboratoire, davantage de groupes de travail pourraient
être organisés. Les doctorants et post-doctorants en seraient les premiers béné�-
ciaires.

Nous avons certes des contacts avec les universités proches (Lorraine, Mul-
house, Luxembourg, Fribourg, Karlsruhe, Bâle, Zürich), mais il serait souhai-
table de les renforcer et d’en développer de nouveaux.

Nous avons fortement développé les relations avec le monde socio-écono-
mique, tant du point de la formation que de la recherche, mais cela reste fragile.
Il faut continuer à renforcer ces liens et s’attacher à les rendre naturels et à établir
des relations de con�ance.

Les contacts avec l’industrie, et le nombre de contrats, ont certes nettement
augmenté au cours du quinquennal, mais ce point peut encore être amélioré.

La parité constitue un autre point à améliorer dans le laboratoire, notamment
parmi les personnels de rang A.

V. Bertrand, qui assurait les fonctions de chargée de communication, a quitté
l’IRMA en 2012 et n’a pas été remplacée. Même si une partie des tâches qu’elle
e�ectuait a été répartie entre M. Schmitt (correspondante communication), G.
Thureau et A. Palaticky, le laboratoire manque d’une personne en charge de la
communication scienti�que.

Risques et possibilités liés au contexte

Le nombre de postes d’ATER o�erts par l’université diminue. Plusieurs
membres de l’IRMA furent, sont ou seront en détachement ou en disponibi-
lité. Cela pose un problème à la fois pour les besoins en enseignement et pour
l’activité de recherche et de formation par la recherche.

Grâce aux nombreux e�orts déployés, le nombre d’étudiants en master (sans
tenir compte de la préparation au CAPES) est remonté à environ 160. Il n’en reste
pas moins que des e�orts particuliers doivent être poursuivis pour attirer de
nouveaux étudiants vers nos formations de second cycle, tout particulièrement
en mathématiques fondamentales.

La pérennisation de l’Idex de l’Université de Strasbourg nous assure que
des appels d’o�re « contrats doctoraux » et « bourses post-doctorales » seront
publiés chaque année. Nous espérons continuer à en béné�cier.

Les recrutements récents ont permis un fort rajeunissement des équipes de
recherche (7 professeurs et un directeur de recherche auront moins de 45 ans
au début du nouveau contrat), rajeunissement qui se poursuivra au cours des
prochaines années, au vu du nombre élevé de départs à la retraite de professeurs.

1.11 Perspectives scienti�ques et stratégie
Suite donnée au rapport AERES de novembre 2011

Le comité recommandait de « veiller au maintien des compétences en ac-
tuariat et, plus généralement en probabilités. Il faut tout mettre en œuvre pour
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conserver une équipe de haut niveau en physique des plasmas. »
Le recrutement en septembre 2013 de J. Bérard sur un poste de professeur

répond partiellement à la première recommandation. Le master « Actuariat »
faisant depuis 2013 partie de l’UFR de mathématique et informatique, son res-
ponsable se doit d’être un membre de l’IRMA. J. Bérard assure cette fonction
depuis un an. K.-T. Eisele, membre du laboratoire LARGE et membre associé
de l’IRMA, assure de nombreux enseignements dans cette �lière et partira à la
retraite en 2017. Il conviendra de lui trouver un successeur.

La création en janvier 2014 de l’équipe TONUS Inria (TOkamaks and NUme-
rical Simulations) et l’arrivée la même année d’E. Franck, chargé de recherche
INRIA, répondent à la deuxième recommandation.

Recrutements

Au cours du prochain contrat, 10 professeurs et 5 maîtres de conférences
auront 65 ans ou plus. En outre, des départs de maîtres de conférences habilités
sont très envisageables. Nous verrons ainsi la poursuite et l’ampli�cation du
renouvellement des membres de l’IRMA et, vraisemblablement, une évolution
thématique. Il s’agit prioritairement de conserver la représentation d’un très
large éventail des domaines des mathématiques.

Au cours du prochain quinquennal, une priorité pourrait être donnée aux
quatre directions suivantes (qui ne sont pas ordonnées).

L’équipe « Analyse », dont les membres travaillent sur des thématiques di-
verses, sou�re d’un sous-encadrement critique au niveau professeur. Pour ren-
forcer sa cohérence, il apparaîtrait judicieux de recruter un professeur, par
exemple dans la thématique des systèmes dynamiques holomorphes. Notons
que l’aspect « ergodique » demanderait d’être davantage représenté à l’IRMA.

Quatre professeurs de l’équipe «Arithmétique et géométrie algébrique » par-
tiront à la retraite au cours du prochain contrat. L’occasion devrait être donnée
à cette équipe de renouveler ses thématiques.

Au vu du dynamisme de l’équipe «Modélisation et contrôle », qui se traduit
par un nombre remarquablement élevé de thèses soutenues et par l’essor du
Cemosis, il serait judicieux de recruter un nouveau professeur ou un directeur
de recherche en analyse appliquée / modélisation.

L’équipe « Probabilités », dont la faiblesse numérique a été pointée dans le
précédent rapport d’évaluation AERES, devrait pouvoir béné�cier de l’arrivée
d’un ou deux professeurs.

Ces observations précises ne doivent certainement pas conduire à exclure
de renforcer les autres équipes, lesquelles, pour la plupart, verront également
un ou plusieurs de leurs membres partir à la retraite au cours des prochaines
années. Nous devons être prêts à saisir d’éventuelles occasions qui s’o�riraient à
nous d’attirer à l’IRMA des scienti�ques de tout premier plan, qu’ils travaillent
ou non dans l’un des domaines mis en avant ci-dessus.

Le conseil scienti�que de l’IRMA, réuni �n juin 2016, a décidé la mise en
place d’un groupe de travail chargé de faire le point sur les besoins et souhaits
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de développement des di�érentes équipes et de recenser les candidats poten-
tiels sur les postes de professeur et de directeur de recherche. Toutes les équipes
seront représentées. Ce groupe de travail a pour missions d’observer l’évolution
des paysages mathématiques français et international et d’élaborer des sugges-
tions de recrutement cohérentes avec ces évolutions et le contexte local. Il fera
régulièrement part de ses ré�exions au conseil scienti�que du laboratoire.

Au vu du niveau très élevé des concours de recrutement de maîtres de confé-
rences, nous avons le sentiment d’être assurés de recruter des candidats de tout
premier plan, quel que soit le pro�l que nous aurons choisi.

Interaction avec l’environnement proche

Durant ce quinquennal, l’IRMA a noué de nombreuses collaborations, tant
internes à l’université de Strasbourg (Institut de Botanique, Centre de Primatolo-
gie, laboratoires ICUBE, ICPS, etc.) qu’avec le monde socio-économique (Airbus,
EdF, DGAC, etc.), et ce notamment grâce à l’essor des structures collaboratives
Cemosis et Cestats. Notons que, dans le rapport sur l’impact des mathématiques
dans l’économie et la société française, publié en 2015 et qui chi�re l’impact des
mathématiques dans l’économie française, le Cemosis est cité comme « initiative
à forte visibilité ».

Le laboratoire souhaite poursuivre, avec conviction et sur la durée, le déve-
loppement du Cemosis et du Cestats et des activités de recherche en partenariat
avec d’autres composantes et laboratoires de l’université ainsi qu’avec le monde
industriel. Le Cemosis, par l’intermédiaire de l’AMIES, fait partie du réseau eu-
ropéen Eu-Math-IN d’agences et structures nationales maths-entreprises d’envi-
ron treize pays européens, qui coordonne de multiples activités comme la base
de données emploi, le lobbying auprès des instances européennes, le montage
de projet au niveau européen, etc.

L’IRMA entend également poursuivre et développer les colloques récurrents
organisés en partenariat avec des laboratoires géographiquement proches : les
rencontres « Joint Seminar inAlgebraic andComplexGeometry» (Bâle-Freiburg-
Nancy-Strasbourg), les « Journées SL2R de théorie des représentations et analyse
harmonique » (Strasbourg-Lorraine-Luxembourg-Reims), les rencontres « Fron-
tiers in Analysis and Probability » (Strasbourg-Zürich) et les « Geometry Day »
(Karlsruhe-Heidelberg-Strasbourg).
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2 ÉquipeAlgèbre, topologie, groupes quantiques, re-
présentations

2.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
B. Enriquez, Vl. Fock, H.-W. Henn, Ph. Nuss, H. Rubenthaler

Maîtres de conférences HDR
Fr. Costantino (professeur à Toulouse depuis 2014), P. Guillot, M. Slupinski,

Chr. Vespa, M. Wambst

Maîtres de conférences
Cl. Amiot (mutation à Grenoble 2012), G. Collinet, Dr. Fratila (depuis 2015),

J. Nervi, F. Qin (depuis 2013), S. Souai�

Directeurs de recherche
Fr. Chapoton (arrivé en 2015 suite à une promotion au grade de DR), J.-L.

Loday (départ à la retraite en 2012, décédé en 2012), Chr. Kassel, Vl. Turaev (en
détachement)

Chargés de recherche HDR
P. Baumann, G. Massuyeau

Doctorants
A.V. Arboleda (directeur G. Massuyeau), A. Demarais (directeur P. Bau-

mann), M. Maassarani (directeur B. Enriquez), Ph. Meyer (directeur M. Slu-
pinski), N. Pastant (directeur Vl. Fock), Y. Ségalat (directeur P. Guillot), A. Soulié
(directrice Chr. Vespa)

Post-doctorants
A.-S. Gleitz, encadrée par Fr. Chapoton.
D. Jarossay, encadré par B. Enriquez.

Principaux thèmes de recherche
Algèbres et variétés amassées (Amiot, Fock, Qin),
algèbre homologique et homotopique (Amiot, Loday, Vespa),
algèbre homologique non commutative (Kassel, Nuss, Wambst),
analyse harmonique (Rubenthaler, Slupinski, Souai�),
associateurs (Enriquez, Massuyeau),
catégori�cation (Amiot, Qin),
cohomologie galoisienne (Guillot),
combinatoire algébrique (Chapoton, Kassel),
géométrie non commutative (Kassel),
espaces de Teichmüller généralisés (Fock),
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formalité des espaces de con�gurations (Enriquez),
formes quadratiques (Collinet),
groupes quantiques (Amiot, Kassel, Qin),
groupes S-arithmétiques (Collinet),
groupes de tresses (Kassel, Massuyeau),
homologie des groupes (Collinet),
homologie des foncteurs (Vespa),
homotopie stable (Henn),
modélisation de dynamique de structures en interaction (Wambst),
opérades (Chapoton, Loday),
théorie des représentations (Amiot, Baumann, Chapoton, Fratila, Qin, Ru-

benthaler, Slupinski, Souai�),
systèmes intégrables (Fock),
quanti�cation (Fock),
théorie de Galois (Guillot),
topologie algébrique (Collinet, Guillot, Henn, Vespa),
topologie et géométrie en basse dimension (Costantino, Massuyeau, Turaev),
topologie quantique (Costantino, Massuyeau),
valeurs zétas multiples (Enriquez).

L’équipe compte 19 membres permanents au 1er janvier 2016, dont 5 PR, 3
DR (un en détachement), 9 MC et 2 CR. Depuis 2011, au niveau de DR, il y a
eu un départ en retraite (J.-L. Loday) et une arrivée (Fr. Chapoton en 2015). Vl.
Turaev (DR) est en détachement à l’université d’Indiana à Bloomington (E.U.).
Il y a eu également 2 départs au niveau de MC (Cl. Amiot, mutation à Grenoble
2012, et Fr. Costantino, recruté PR à Toulouse en 2014), et 2 recrutements de
MC (F. Qin en 2013 et Dr. Fratila en 2015). Le départ de Cl. Amiot (en groupes
quantiques et algèbres amassées) a été compensé par le recrutement de F. Qin
dont les thèmes de recherche se situent également en groupes quantiques et
algèbres amassées. Le départ de Fr. Costantino qui travaille en géométrie et
topologie en basses dimensions et théorie topologique de champs quantiques
a été compensé par le recrutement de Dr. Fratila qui travaille sur les espaces et
champs de modules de G-�brés sur des courbes elliptiques.

Les activités de recherche de l’équipe peuvent être regroupées en 3 domaines
avec des liens multiples : la topologie algébrique, les groupes quantiques et la
théorie de représentations. Il y a trois séminaires réguliers (« Algèbre et Topolo-
gie », « Quantique »et « Analyse harmonique et représentations des groupes de
Lie »). Il est fréquent que des participants du séminaire X assistent au séminaire
Y, en particulier Fr. Chapoton est participant régulier des séminaires « Algèbre
et Topologie » et « Quantique ».

Il y a, à Strasbourg, une tradition forte en topologie algébrique liée, entre
autres, aux noms de Ehresmann, Thom, Gabriel, Reeb et Godbillon. Cette tradi-
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tion continue à travers le séminaire « Algèbre et Topologie ». Les thèmes prin-
cipaux en topologie algébrique sont l’algèbre homologique, l’homotopie stable
et les opérades. L’algèbre homologique se manifeste sous plusieurs formes :
l’homologie des groupes S-arithmétiques, la stabilité homologique, les liens
avec les formes quadratiques, la cohomologie galoisienne, la cohomologie des
groupes pro�nis et l’homologie des foncteurs. En homotopie stable les travaux
sont centrés en homotopie stable chromatique et les liens avec les spectres de
formes modulaires topologiques. En théorie des opérades ce sont les aspects
algébriques et combinatoires et les liens avec la théorie de renormalisation en
physique mathématique.

Les activités de l’équipe en théorie quantique se manifestent autour du sé-
minaire « Quantique ». Parmi les thèmes principaux on trouve les algèbres et
variétés amassées, les catégories dérivées et triangulées, la théorie des repré-
sentations et catégori�cation, les représentations des groupes algébriques, la
topologie et géométrie en petite dimension, la théorie topologique de champs
quantiques, des champs de modules sur des courbes elliptiques, valeurs zétas
multiples, associateurs et formalité des espaces de con�gurations, systèmes in-
tégrables, groupes de Lie-Poisson, les espaces de Teichmüller généralisés, la
quanti�cation, la géométrie non commutative, les groupes de tresses, la combi-
natoire algébrique, les algèbres de Hopf et les groupes quantiques.

Dans le troisième séminaire régulier « Analyse harmonique et représenta-
tions des groupes de Lie » les thèmes principaux poursuivis sont l’analyse
harmonique, les groupes et les algèbres de Lie gradués, les représentations sym-
plectiques spéciales et la décomposition des espaces préhomogènes réguliers.

En juin 2014, Christine Vespa a organisé avec Aurélien Djament (Nantes) et
Antoine Touzé (Paris 13) un groupe de travail d’une semaine à Strasbourg sur
la construction cubique de Mac Lane et les foncteurs polynomiaux.

Hubert Rubenthaler est l’initiateur d’un groupe de travail sur les Représen-
tations minimales regroupant des mathématiciens de Strasbourg, Metz, Nancy,
Reims. Ce groupe de travail reprendra au deuxième trimestre 2016.

Fan Qin organise un groupe de travail « diagrammes de di�usion et algèbres
amassées » depuis mars 2016.

Il y a eu de nombreuses collaborations au sein de l’équipe : Collinet et Guillot,
Guillot et Kassel, Massuyeau et Turaev, Nuss et Wambst, Vespa et Wambst. Mas-
suyeau a également collaboré avec Oancea, ancien membre de l’équipe « géomé-
trie » de l’IRMA. Deux thèses ont été co-dirigées par deuxmembres de l’équipe :
l’une par Fock et Costantino, l’autre par Enriquez et Massuyeau.

Faits marquants :
V. Fock a été conférencier invité à l’ICM 2014 à Seoul.
Chr. Vespa a été lauréate de l’un des dix Prix Espoirs de l’Université de

Strasbourg.
5 membres de l’équipe ont passé leur habilitation entre 2011 et 2013, un

parmi eux a été recruté PR (à Toulouse).

24



2.2 Activité scienti�que
Dans la suite on présente les travaux des membres de l’équipe par ordre

alphabétique.

La thématique de recherche de Claire Amiot est la théorie des représentations
des algèbres non commutatives. Au sein de cette thématique plusieurs aspects
sont étudiés, d’un côté les représentations de carquois et la théorie d’Auslander-
Reiten, d’un autre les catégories dérivées avec des outils provenant de l’algèbre
homologique ou de la théorie du basculement (tilting) et en�n les catégories en
lien avec la combinatoire des algèbres amassées (cluster).

Pierre Baumann s’intéresse à diverses constructions géométriques des repré-
sentations rationnelles d’un groupe algébrique réductif G. Ainsi en type ADE
on dé�nit, à partir du graphe de Dynkin de G, une algèbre Π appelée algèbre
préprojective. Lusztig a montré qu’on peut réaliser les représentations irréduc-
tibles de G comme des espaces de fonctions constructibles sur les espaces de
représentations de Π. Cela fournit par exemple des bases des représentations
irréductibles de G, bases sur lesquelles l’action des générateurs de Chevalley
induit une structure de cristal de Kashiwara. Dans un premier article P. Bau-
mann a dé�ni des foncteurs de ré�exion sur les représentations de Π et a mon-
tré que leur action s’identi�ait partiellement à l’action du groupe de Weyl sur
les représentations de G. En collaboration avec J. Kamnitzer (Toronto), il a uti-
lisé ces foncteurs pour retrouver les polytopes de Mirković-Vilonen, des objets
géométrico-combinatoires dépendant de la structure de cristal de Kashiwara, et
qui avaient été introduits par des méthodes complètement di�érentes (géomé-
trie de la grassmannienne a�ne). Qui plus est, en collaboration avec J. Kamnitzer
et P. Tingley (Chicago), Baumann a montré que dans ce cadre, ces polytopes
admettent une interprétation en terme de stabilité à la Harder-Narasimhan ;
ceci (et quelques ingrédients supplémentaires) fournit un moyen d’étendre la
dé�nition de ces polytopes au cas d’une algèbre de Kac-Moody a�ne, cas qui
n’est pas couvert par la dé�nition originale.

Baumann dirige la thèse deArnaudDemarais. Le sujet de thèse vise à étudier
la forme bilinéaire contravariante des représentations irréductibles des groupes
réductifs dans le cadre de la correspondance de Satake géométrique.

Actuellement, Baumann explore plusieurs questions liées à la correspon-
dance de Satake géométrique. Par exemple, en collaboration avec S. Gaussent
(Saint-Étienne), il étudie s’il est possible de retrouver les polytopes de Mirković-
Vilonen à l’aide dumodèle des masures, qui sont un substitut des immeubles de
Bruhat-Tits pour le cas d’une algèbre de Kac-Moody. Par ailleurs, la notion de
polytope de Harder-Narasimhan, dégagée dans la collaboration avec Kamnitzer
et Tingley, est valable dans toute catégorie abélienne petite de longueur �nie, et
mérite d’être explorée dans d’autres situations.

Les travaux de recherches de Frédéric Chapoton portent sur la combinatoire
algébrique et la théorie des représentations. Il s’intéresse en particulier aux
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aspects combinatoires des opérades et des algèbres amassées. Il s’agit soit de
chercher à comprendre des objets algébriques existants en les abordant avec les
outils et les techniques de la combinatoire, soit au contraire de chercher dans
les objets combinatoires des structures algébriques sous-jacentes.

Parmi ses projets récents, Chapoton travaille notamment sur une catégorie
de partitions non croisées, sur la relation entre un poset de quadrangulations et
une algèbre quotient des fonctions quasi-symétriques.

Les travauxdeGaël Collinet concernent l’homologie des groupes, les groupes
S-arithmétiques et leurs liens avec la théorie des formes quadratiques, et la
topologie algébrique. Il a obtenu des résultats de stabilité homologique pour
des groupes unitaires S-arithmétiques, et en collaboration avec A. Djament et
J. Gri�n sur les groupes d’automorphismes de produits libres. En collabora-
tion avec Pierre Guillot, Collinet a décrit une version algébrique de la signature
des entrelacs orientés. Dans un autre travail, Collinet a montré que pour tout
corps de nombres K, et pour tout sous-anneau A de K contenant OK[ 12 ], tout
élément positif de A est somme de 5 carrés (et qu’un tel résultat serait faux avec
4 carrés). Collinet a également développé un package Magma pour l’étude des
sous-groupes arithmétiques des groupes lorentziens à l’aide d’une théorie de
la réduction à la Voronoï dans les boules hyperboliques.

Dans les projets actuels de Collinet se trouvent la �nalisation du projet
Magma, l’étude de la version « split » du groupe G2(Z) (en collaboration avec F.
Labessi) et la recherche d’une version algébrique de la signature des entrelacs
colorés.

Francesco Costantino s’intéresse aux interactions entre topologie des variétés
de petite dimension, leur géométrie et aux théories quantiques des champs.
Pendant la période concernée il a entamé une fructueuse collaboration qui l’a
porté à construire des nouvelles familles de théories topologiques des champs
quantiques aux propriétés remarquables. Il a été recruté professeur à l’Université
Paul Sabatier de Toulouse en 2014.

La recherche de Benjamin Enriquez porte sur les valeurs zéta multiples
(MZVs), les associateurs, et la formalité des espaces de con�guration. Une obser-
vation de base y est que les représentations de monodromie des systèmes di�é-
rentiels à l’origine des théorèmes de formalité pour les espaces de con�guration
sur une courbe algébrique X (éventuellement tordus) fournissent des relations
algébriques entre périodes (valeurs des intégrales de formes di�érentielles ra-
tionnelles sur les cycles de variétés algébriques). Si X est la droite projective P1,
ces périodes sont les MZVs, le système est celui de Knizhnik–Zamolodchikov
(KZ), et les relations donnent le schéma des associateurs, qui est un torseur sous
l’action d’un groupe pro-algébrique, le groupeGTdeGrothendieck–Teichmüller
(Drinfeld, 1990).

Le groupe GT étant pro-unipotent, son étude équivaut à celle de son al-
gèbre de Lie, isomorphe à une algèbre de Lie graduée grt. La conjecture de
Broadhurst–Kreimer (1997) prédit la série génératrice du gradué associé de grt
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pour la �ltration de profondeur. Avec Lochak, Enriquez reformule cette conjec-
ture, notamment en termes de koszulité. Avec Arbesfeld, il étudie grt via une
autre �ltration, celle induite par la suite centrale descendante de l’algèbre de
Lie sur deux générateurs, sur laquelle grt opère naturellement.

Le cas où X est P1 muni d’une action de groupe cyclique donne lieu à des
variantes cyclotomiques deGT (Enriquez, 2007). Avec Furusho, Enriquez obtient
une réduction du système de conditions dé�nissant l’analogue de grt lorsque
l’ordre du groupe est 2.

Enriquez construit l’analogue des associateurs et de GT lorsque X est une
courbe elliptique, en lien avec un analogue elliptique du système KZ (Calaque–
Enriquez–Etingof, 2009). Il étudie les analogues des MZVs pour cette théorie
(périodes de formes rationnelles sur une courbe elliptique générique).

Enriquez introduit les analogues en genre supérieur des systèmes di�éren-
tiels KZ et KZ elliptiques, ce qui permet de redémontrer le théorème de formalité
pour les espaces de con�guration sur les surfaces (Bezrukavnikov, 1994).

Le cas où X est P1 muni d’une action de groupe �ni est étudié parMaassarani
(thèse dirigée par Enriquez depuis 09/2013). Il a déjà obtenu des théorèmes de
formalité pour les espaces de con�gurations tordus (preprint en ligne).

L’intégrale deKontsevich est un invariant des entrelacs dansR3 fondé sur l’in-
tégration du systèmeKZ.Dans sa thèse (2012, codirectionEnriquez–Massuyeau),
Humbert, e�ectuant la construction analogue avec le système KZ elliptique, ob-
tient des invariants d’entrelacs dans le tore épaissi, puis exprime ces invariants
en termes d’associateurs elliptiques.

Enriquez travaillera sur une théorie des associateurs en genre supérieur, et
sur le lien entre théories des associateurs elliptiques et des motifs elliptiques
(Hain–Matsumoto, 2015).

La théorie des associateurs elliptiques est actuellement développée par plu-
sieurs auteurs :Matthes exhibe un système alternatif de relations entre lesMZVs
elliptiques, et calcule ainsi la dimension des espaces deMZVs elliptiques en pro-
fondeur ≤ 2 (2015) ; Schneps construit l’analogue elliptique d’une sur-algèbre
combinatoire de grt, l’algèbre "double mélange" de Racinet (2015).

Les principaux thèmes de recherche de Vladimir Fock sont les variétés amas-
sées, les systèmes intégrables, les groupes de Lie-Poisson, les espaces de Teichmül-
ler généralisés et la quanti�cation. L’activité principale de Fock est concentrée
sur l’étude des systèmes intégrables de Goncharov et Kenyon dé�nis à partir
d’un polygone de Newton et de sa courbe spectrale. Cette approche des sys-
tèmes intégrables donne un point de vue uni�é sur des systèmes de nature dif-
férente et montre le lien avec plusieurs domaines tels que la théorie des variétés
amassées, la combinatoire, la géométrie algébrique, la théorie des représenta-
tions, la théorie des nombres, les modèles de la physique statistique et beaucoup
d’autres. Fock a montré que ces systèmes admettent des solutions explicites en
fonctions thêta et le groupe de symétrie abélien. Il a construit un isomorphisme
entre les systèmes intégrables de Goncharov-Kenyon et ceux sur les groupes de
Lie-Poisson.
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Actuellement Fock travaille sur la généralisation de la construction uni-
�ant celle de Goncharov-Kenyon et celle des espaces de Teichmüller supérieurs.
On espère qu’elle donnera un point de vue nouveau sur plusieurs sujets tels
que la structure hyperkaehlerienne sur l’espace des modules, dualité de Fock-
Goncharov, relation avec la théorie des champs conformes et plusieurs autres.
Comme des sujets liés Fock étudie les polynômes d’Alexander (avec N. Pas-
tant) et des schémas de Hilbert (avec A. Thomas) du point de vue des variétés
amassées.

Les principaux thèmes de la recherche de Dragos Fratila sont l’espace et
champ de modules de G-�brés sur une courbe elliptique, les faisceaux d’Eisen-
stein, les algèbres de Hall et les algèbres KLR des courbes. Fratila travaille sur
la description globale de l’espace de modules de G-�brés sur une courbe ellip-
tique, pour un groupe G réductif et en presque toute caractéristique. Bien que
les résultats soient connus depuis une quinzaine d’années, par des méthodes
de théorie de gauge (travaux de Friedman, Morgan, Witten), Fratila envisage
une preuve plus algébrique qui s’appliquerait également en caractéristique posi-
tive. Un deuxième travail en cours concerne la classi�cation des facteurs directs
simples des faisceaux d’Eisenstein sphériques pour une courbe elliptique et un
groupe réductif G quelconque. Ces objets sont les analogues géométriques des
séries d’Eisenstein associées au caractère trivial ou bien des représentations prin-
cipales sphériques des groupes réductifs/p-adiques. La motivation provient du
programme de Langlands géométrique et s’insère naturellement dans la nou-
velle théorie des faisceaux caractères elliptiques/a�nes proposée par Ben-Zvi
et Nadler.

Fratila a comme projet, en collaboration avec Sam Gunningham et Penghui
Li, d’étudier la géométrie du champ de modules des G-torseurs semistables
sur une courbe elliptique. A travers ce projet on voudrait mieux comprendre
certains aspects des faisceaux caractères elliptiques (par exemple la théorie de
Springer elliptique) et aussi des liens avec les représentations des algèbres de
Hecke doublement a�nes (travaux de Baranovsky, Evans, Ginzburg et Vasserot).

Pierre Guillot s’intéresse surtout à la théorie de Galois, la cohomologie galoi-
sienne et la topologie algébrique. Parmi ses travaux dans les dernières années il
y a des collaborations avec G. Collinet sur une version algébrique de la signature
des entrelacs orientés, avec Chr. Kassel et A. Masuoka sur des �brés principaux
quantiques, et avec J. Mináč sur la K-théorie deMilnor et l’anneau de représenta-
tions gradué. D’autres publications de Guillot concernent les dessins d’enfants,
la cohomologie de Sweedler et les graphes de Cayley et suites automatiques.

Guillot encadre la thèse de Yohann Ségalat sur le calcul de l’anneau gradué
associé à la �ltration de Grothendieck sur un lambda-anneau, en particulier
pour les anneaux de caractères, en développant les techniques de travaux de
Guillot et Mináč.

À l’heure actuelle, en plus de la poursuite des thèmes abordés dans ces pu-
blications (notamment les dessins d’enfants), Guillot est engagé dans un projet
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de recherche sur les produits de Massey en cohomologie galoisienne (travail
avec Ján Mináč, Adam Topaz, Nguyen Duy Tan, Olivier Wittemberg).

Les travaux de recherches de Hans-Werner Henn portent sur la théorie d’ho-
motopie, en particulier l’homotopie stable chromatique, la localisation par rap-
port aux K-théories de Morava K(n) et les groupes de Picard Picn ,p des catégo-
ries de spectres K(n)-locaux pour un nombre premier p. Dans les 10-15 dernières
années Henn a étudié en particulier la catégorie des spectres qui sont locaux
par rapport aux K-théories K(2) pour le nombre premier 3 qui représentait la
frontière de notre connaissance. Dans une collaboration avec Karamanov et Ma-
howald il a déterminé les groupes d’homotopie de la localisation LK(2)V(0) du
spectre de Moore V(0) pour le nombre premier 3 en utilisant une résolution de
la sphère localisée par rapport à K(2), LK(2)S0, construite dans une collaboration
précédente avec Goerss, Mahowald et Rezk. Les calculs de cet article ont été uti-
lisés dans une collaboration avec Goerss et Mahowald pour calculer les groupes
d’homotopie rationnels de LK(2)S0 et pour con�rmer la « chromatic splitting
conjecture » de Hopkins dans le cas n � 2 et p � 3. Dans une collaboration avec
Goerss, Mahowald et Rezk, Henn a déterminé le groupe de Picard Pic2,3, et dans
un travail avec Goerss, il a déterminé le dual dans le sens de Brown-Comenetz
de la sphère localisée en K(2) pour p � 3.

Henn a dirigé la thèse « Finite subgroups of extended Morava stabilizer
groups » de Cédric Bujard (soutenue en 2012). Il a également dirigé la thèse
« Une résolution projective pour le second groupe de Morava pour p ≥ 5 et
applications » de Olivier Lader (soutenue en 2013).

Les groupes de Picard Picn ,p permettent d’introduire des groupes d’homoto-
pie gradués des spectres K(n)-locaux qui sont gradués par Picn ,p . Ces groupes
généralisent les groupes d’homotopie classiques. Actuellement Henn s’intéresse
aux groupes de spectres K(2)-locaux gradués par le groupe de Picard Pic2,p
pour p impair. Dans des collaborations avec Beaudry et Goerss il a commencé
à étudier le groupe de Picard Pic2,2. En particulier, ils ont déjà trouvé la bonne
version de la « chromatic splitting conjecture » de Hopkins pour n � p � 2, la
version originale ayant été réfutée par Beaudry.

Les résultats sur la structure du groupe de Picard et la dualité de Brown-
Comenetz pour p � 3 et n � 2 représentent la première avancée signi�cative sur
ces questions depuis les années 90.

Christian Kassel travaille sur les groupes quantiques, la géométrie non com-
mutative, les identités polynomiales, les groupes de tresses et la combinatoire
algébrique. Depuis une dizaine d’années, il a entrepris une étude systématique
des extensions de Hopf-Galois (fonctorialité, classi�cation, constructions de tor-
seurs versels), qui sont les analogues non commutatifs des �brés principaux et
dont la théorie des groupes quantiques fournit de nombreux exemples. Cette
étude a permis de faire apparaître un lien inattendu avec la théorie des identités
polynomiales et a donné lieu à une dizaine de publications, notamment avec
P. Guillot (IRMA), U. Iyer (CUNY) et A. Masuoka (Tsukuba). Kassel a construit
une action « symplectique » du groupe B2g+2 des tresses à 2g + 2 brins sur
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le groupe libre F2g à 2g générateurs. En application il a obtenu une nouvelle
présentation du groupe symplectique modulaire Sp4(Z) comme quotient du
groupe de tresses B6. Kassel a établi en collaboration avec C. Reutenauer que
la fonction zêta naturellement attachée à une matrice carrée à coe�cients dans
l’anneau d’un groupe libre est algébrique. Dans un autre travail en commun, ils
ont calculé le nombre d’idéaux de codimension n de l’algèbre des polynômes
de Laurent à deux variables sur un corps �ni de cardinal q. Ce nombre est égal
à (q − 1)2Pn(q), où Pn(q) est un polynôme qui a des propriétés arithmétiques
remarquables : il est réciproque et ses coe�cients sont des entiers positifs.

Actuellement, Kassel explore en collaboration avec Reutenauer les poly-
nômes Pn(q) cités plus haut, avec Aljade� il travaille sur les identités polyno-
miales dans le cadre des algèbres de Hopf, avec Iyer il analyse le « torseur quan-
tique versel » associé à un groupe �ni et avec Solotar il explore l’homologie des
torseurs versels associés aux algèbres de Hopf.

Les principaux thèmes de recherche de Jean-Louis Loday étaient les opé-
rades, l’algèbre homotopique et la combinatoire. Les travaux de Jean-Louis Lo-
day pour la période 2011–2012 se concentrent principalement autour de la notion
d’opérade algébrique avec des applications dans divers domaines. On peut citer
des résultats de nature combinatoire (opération symétrique dans une algèbre
préLie, séries exponentielles sans dénominateurs, permutades), en physiquema-
thématique (groupe de renormalisation) et en topologie algébrique (diagonale
de l’associaèdre). Le point culminant de ces travaux est l’ouvrage de référence
« Algebraic Operads » publié dans la collection des Grundlehren der Mathema-
tischenWissenschaften [Springer]. Cet ouvrage de 650 pages couvre de manière
complète les trois thématiques suivantes : opérades algébriques, la dualité de
Koszul et l’algèbre homotopique.

Les travaux de recherches de Gwenaël Massuyeau portent sur la topologie
de basse dimension et la topologie quantique. D’une part, il a poursuivi ses
recherches sur les invariants de type �ni pour les variétés de dimension trois,
en démontrant notamment certaines relations polynomiales pour l’invariant de
type �ni « universel » construit par T. Le, J. Murakami & T. Ohtsuki ; en relation
avec les travaux fondateurs de D. Johnson et S. Morita sur le groupe de Torelli
d’une surface, G. Massuyeau a aussi appliqué la théorie des invariants de type
�ni à l’étude du monoïde des cylindres d’homologie, partiellement en colla-
boration avec K. Habiro et avec J. B. Meilhan. D’autre part, dans 4 articles en
collaboration avec V. Turaev, il a construit et étudié des opérations d’intersection
homotopique sur les variétés de dimension arbitraire, qui s’inscrivent naturel-
lement dans le cadre de la géométrie de Poisson non-commutative développée
par M. Van den Bergh.

Massuyeau encadre la thèse de Anderson Vera Arboleda (débutée à Stras-
bourg en 2015) sur l’invariant de Le-Murakami-Ohtsuki, qui est universel parmi
les invariants de type �ni rationnels des 3-variétés. Les recherches portent tant
sur des constructions alternatives de cet invariant, que sur l’interprétation topo-
logique qu’il faut en donner.
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De plus, Massuyeau coencadre la thèse de Juan Serrano de Rodrigo (débutée
à Saragosse en 2015, en codirection avec E. Artal et V. Florens) sur les extensions
fonctorielles de la torsion de Reidemeister à la catégorie des cobordismes de
dimension 2+1. Les recherches s’ouvriront ensuite sur le problème de la catégo-
ri�cation de ces invariants pour les variétés « graphées ».

Le programme de recherche de G. Massuyeau consiste en l’étude de pro-
blèmes soulevés par les travaux mentionnés ci-dessus. Il s’agira, d’une part,
de ra�ner les constructions existantes d’invariants de type �ni universels tout
en poursuivant l’« étude de cas » des cylindres d’homologie, qui reste large-
ment inachevée. Il s’agira, d’autre part, d’examiner ces structures de Poisson
« non-commutatives » et certaines opérations d’auto-intersection sur les variétés
qui les déterminent, en les reliant notamment à certaines constructions de la
topologie quantique.

Les travaux actuels de recherche de Philippe Nuss portent sur la géométrie
algébrique non commutative : la descente maximale, d’une part, et les recouvre-
ments (non commutatifs, au sens de M. Kontsevich) de Frobenius, de l’autre.

Si R → S est une extension d’anneaux �dèlement plate et M un S-module,
on dit classiquement que M se descend à R, s’il existe un R-module N tel que
N ⊗R S soit isomorphe à M. La problématique du premier thème est la suivante.
Etant �xés un anneau S et un S-module M qui se descend à un sous-anneau
R de S (tel que S soit �dèlement plat sur R), obtenir une classi�cation de tous
les sous-anneaux T de S (avec S soit �dèlement plat sur T) pour lesquels M
se descend à T. Dans le deuxième thème on considère les extensions de Fro-
benius et les modules correspondants et on montre que ces notions sont des
exemples de recouvrements (ou champs) et de faisceaux quasi-cohérents dé�nis
par Kontsevich et Rosenberg dans le cadre de la géométrie non commutative.

Nuss envisage aussi les cas particuliers des recouvrements d’extensions de
Hopf-Galois.

La domaine de recherche de Fan Qin se situe en théorie des représentations
et lesméthodes géométriques ou catégori�cation. Qin a étudié intensivement les
algèbres amassées quantiques. Il a aussi étudié les groupes quantiques. Dans un
travail en commun avec Yoshiyuki Kimura, Qin a démontré que les générateurs
des algèbres amassées quantiques de type acyclique sont éléments des bases
canoniques duales. Les ingrédients clés sont les représentations de carquois,
les représentations d’algèbres a�nes quantiques, et les faisceaux pervers sur
les variétés de carquois d’après Hiraku Nakajima. Ce travail traite un cas spé-
cial dans la conjecture de catégori�cation monoïdale de Hernandez et Leclerc :
les générateurs de certaines algèbres amassées quantiques sont des modules
simples des algèbres a�nes quantiques. Dans un nouvel article, pour véri�er la
conjecture en toute généralité, Qin a introduit la base triangulaire d’une algèbre
amassée quantique relativement à un ensemble de monômes. À l’aide de cette
nouvelle construction, il a démontré la conjecture de Hernandez et Leclerc, et
aussi partiellement la conjecture originale de Fomin et Zelevinsky.
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Qin a plusieurs projets en cours. Il cherche àmieux comprendre les catégori�-
cations monoïdales des algèbres amassées par les algèbres a�nes quantiques ou
les algèbres de Khovanov-Lauda-Rouquier. Il veut aussi généraliser son travail
des bases triangulaires et catégori�cation monoïdale pour des algèbres amas-
sées quantiques de type plus général. Il a également un travail en cours sur
la base géométrique d’un groupe quantique entier construite sur les variétés
carquois de Nakajima.

Les faits marquants déjà obtenus dans ces projets en cours contiennent la
restriction de la base triangulaire sur un sous carquois, et l’invariance dérivée
de la base géométrique d’un groupe quantique entier de type ADE.

Hubert Rubenthaler a publié un article où il introduit une notion de quasi-
irréductibilité pour les espaces préhomogènes réguliers et il démontre que tout
préhomogène régulier se décompose (en un sens à préciser) en une somme di-
recte de préhomogènes quasi-irréductibles (il n’y a pas de décomposition en
irréductibles). Rubenthaler s’est aussi intéressé aux espaces sans multiplicités
ayant un quotient de dimension 1 (introduits par Thierry Levasseur) et pour ces
espaces il a complètement décrit dans un autre article l’algèbre des opérateurs
di�érentiels invariants par la partie semi-simple du groupe agissant. Cette al-
gèbre est non commutative et il a montré que c’est un quotient d’une algèbre de
Smith sur un anneau de polynômes par un idéal complètement explicité. Ces al-
gèbres de Smith sont aussi connues sous le vocable « algebras similar to U(sl2) ».
Cela corrobore une conjecture un peu vague disant que ces algèbres d’opéra-
teurs di�érentiels invariants devraient être proche des algèbres enveloppantes.
De manière annexe il a aussi publié un article où il classi�e ces espaces.

En�n les derniers travaux de Rubenthaler portent sur les algèbres graduées
minimales (au sens de V. Kac), g � ⊕gi , où le couple (g0 , g1) est une représenta-
tion de dimension �nie arbitraire d’une algèbre quadratique g0 dans l’espace g1
(quadratique signi�e que g0 porte une forme bilinéaire symétrique non dégéné-
rée et invariante, les algèbres réductives sont quadratiques).

Les principaux thèmes de recherche de Marcus Slupinski portent sur les
algèbres de Lie graduées, les représentations symplectiques spéciales et les es-
paces d’orbites d’algèbres de dimension deux. Les éléments de degré zéro d’une
algèbre de Lie simple graduée agissent naturellement sur les éléments de degré
un. Si la dimension de l’algèbre de Lie ambiante est �nie ces représentations
héritent du crochet ambiant des structures algébro-géométriques invariantes
et c’est un problème intéressant et ancien de les caractériser. Slupinski et Stan-
ton dans deux articles récents étudient en détail la représentation associée à
la 5-graduation de type Heisenberg de l’algèbre de Lie exceptionnelle G2 et ils
caractérisent et étudient la théorie générale des représentations associées à des
5-graduations de type Heisenberg sur un corps de caractéristique di�érente de
deux ou trois. Slupinski et le physicien théoricien Rausch de Traubenberg ont
récemment construit et étudié un plongement de l’espace des algèbres commu-
tatives génériques de dimension deux modulo l’action du groupe linéaire dans
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un plan projectif. Les résultats, dont la rédaction est quasiment terminée, sont
valables sur un corps de caractéristique di�érente de deux ou trois.

Slupinski encadre la thèse de Philippe Meyer (depuis septembre 2015) sur
les propriétés communes d’une classe de représentations d’algèbre de Lie qui
contiennent à la fois les représentations correspondant aux 2-graduations d’es-
paces symétriques réels compacts (Morianu/Semmelmann) et les représenta-
tions correspondants aux 5-graduations de typeHeisenberg (Slupinski/Stanton).

Slupinski continuera sa collaboration avec Stanton et Rausch de Trauben-
berg, notamment en étudiant la géométrie des représentations spinorielles en
dimension douze et des analogues de l’algèbre de Cli�ord pour des formes
cubiques bien particulières en dimension six.

Les travaux de So�ane Souai� se placent en analyse harmonique, théorie des
groupes de Lie, et théorie des représentations. Plus précisément, il s’intéresse
au développement de l’analyse harmonique non commutative sur les groupes
de Lie réductifs réels et p-adiques, les espaces symétriques de type non compact
et plus récemment sur les variétés sphériques. Dans des travaux récents, il a
obtenu, avec E. P. van den Ban, une nouvelle caractérisation de l’espace de Paley-
Wiener pour les groupes de Lie réductifs réels (article publié dans le journal de
Crelle en 2014) ; il a étudié, avec P. Delorme et P. Harinck, une formule de trace
relative locale pour les groupes réductifs p-adiques (article soumis).

Actuellement, Souai� s’intéresse aux variétés sphériques réelles, qui géné-
ralisent les espaces symétriques réels. Plus particulièrement, dans un projet en
collaboration avec P. Delorme, il s’intéresse à dé�nir la théorie du terme constant
pour les espaces sphériques réels.

Les travaux de Christine Vespa concernent les foncteurs polynomiaux, l’ho-
mologie des foncteurs et le calcul de l’homologie stable de familles de groupes
à coe�cients tordus par un foncteur polynomial en utilisant de l’homologie
des foncteurs. Avec Hartl et Hartl et Pirashvili, Vespa a obtenu des descriptions
des foncteurs polynomiaux dans des cadres très généraux. En s’inspirant des
résultats précédents dans le cas des groupes libres, Djament et Vespa ont mon-
tré que l’homologie stable des groupes d’automorphismes des groupes libres à
coe�cients tordus par un foncteur polynomial covariant est triviale. Pour des
coe�cients donnés par des foncteurs contravariants ou des bifoncteurs cette
homologie stable n’est plus triviale mais est calculée par de l’homologie des
foncteurs sur la catégorie des groupes libres. Ce résultat, dont une forme pré-
cise a été démontrée récemment par Djament, motive l’étude de l’homologie
des foncteurs sur les groupes libres. Ainsi, Vespa a obtenu des calculs expli-
cites pour cette homologie des foncteurs. Dans un article en collaboration avec
Djament et Pirashvili, Vespa obtient des résultats de comparaison pour cette ho-
mologie des foncteurs. Une des autre applications de l’homologie des foncteurs
est l’interprétation de l’homologie des algèbres. Dans un article avec Ho�beck,
Vespa montre que l’homologie de Leibniz des algèbres de Lie peut s’interpréter
comme de l’homologie des foncteurs sur une PROP associée à l’opérade Lie
satisfaisant une condition de type shu�e.
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Vespa dirige la thèse d’Arthur Soulié (depuis septembre 2015) concernant le
calcul de l’homologie stable à coe�cients tordus pour des familles de groupes
de di�éotopie.

Vespa projette d’étendre les calculs d’homologie stable à coe�cients tordus à
d’autres familles de groupes. Notamment, dans un travail en cours avecDjament
ils étudient le cas des groupes de tresses. L’étude des foncteurs polynomiaux
dans ce cadre prétressé fait partie des projets de Vespa. Dans un article avec Dja-
ment, Vespa introduit une notion de foncteur polynomial depuis une catégorie
ayant un objet initial qui n’est pas terminal. Ce travail est motivé par l’étude
de l’homologie stable des sous groupes de congruence. De plus, Vespa compte
continuer l’étude de l’homologie des foncteurs sur les groupes libres motivée
par le calcul de l’homologie stable des groupes d’automorphismes des groupes
libres à coe�cients tordus par des bifoncteurs qui est encore très mystérieux.

Comme fait marquant on peut citer la description complète par générateurs
et relations des foncteurs polynomiaux sur la PROP associée à une opérade en-
sembliste et sur les groupes libres de type �ni obtenue par Hartl, Pirashvili et
Vespa et la preuve de la trivialité de l’homologie stable des groupes d’automor-
phismes des groupes libres à coe�cients tordus par un foncteur polynomial
covariant par Djament et Vespa.

Les travaux actuels de recherche de Marc Wambst portent sur les théories
homologiques non commutatives, les algèbres de Hopf et la modélisation de dy-
namiques de structures en interaction. Le troisième article d’une série de trois en
collaboration avec Philippe Nuss est paru en 2011. Cette série a été consacrée à la
dé�nition et à l’étude d’une théorie d’homologie généralisant l’homologie non
commutative des groupes de Lang et Tate aux algèbres de Hopf. Dans un travail
commun avec Christine Vespa, Wambst a étudié la semi-abélianité de la catégo-
rie des algèbres de Hopf cocommutatives en suivant la caractérisation de Hartl
et Loiseau. Ils ont démontré que le cœur abélien de la catégorie des algèbres de
Hopf cocommutatives est la catégorie des algèbres de Hopf commutatives et
cocommutatives. Dans un travail commun avec Aïleen Lotz et Pierre Gosselin,
à l’intersection de l’étude des systèmes complexes dynamiques, de la théorie
de l’information et de l’économie comportementale, Wambst s’est intéressé à la
modélisation des interactions de plusieurs agents économiques hétérogènes de
par leurs objectifs et leur information. Ils ont modélisé ces interactions par des
graphes de domination et ils ont complètement résolu les modèles, dans le cas
statique, puis dans le cas dynamique. Lemodèle permet d’expliquer l’apparente
irrationalité d’agents économiques ou de comportements psychologiques.

2.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

P. Baumann a été membre du CNU 25ème section en 2015
B. Enriquez est directeur du Département de Mathématiques.
H.-W. Henn a été membre de la Commission PES-2012 et PES-2013.
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Chr. Kassel a été président du Conseil scienti�que de l’INSMI de 2010 à 2014,
membre de la Commission SEN-2 du F.R.S.-FNRS belge de 2010 à 2012, membre
du Conseil scienti�que de la Société Mathématique de France (SMF) de 2010 à
2015 et coordinateur français du Réseau de formation et de recherche franco-
russe en mathématiques de 2007 à 2013 ; il a représenté la SMF au jury du Prix
Audin (2008–2012) et au Comité National Français des Mathématiciens (2012–).
Il est membre du Conseil de la Société Mathématique Européenne depuis 2010.

G. Massuyeau a été membre du CNU 25ème section de 2011 à 2015.
J. Nervi est directrice de l’Institut de Recherche sur l’Enseignement des Ma-

thématiques (IREM) de Strasbourg depuis janvier 2013.
Ph. Nuss a dirigé l’IREM de Strasbourg jusqu’en 2013. Il est membre du

Comité de gestion de la Fondation des Presses Universitaires de Strasbourg,
depuis 2011 et son trésorier depuis 2015.

H. Rubenthaler est un des deux responsables de la formation doctorale de
l’IRMA. À ce titre il est membre du Conseil scientique restreint de l’ED (ED
269), du conseil scienti�que plénier, et membre du Jury de l’ED qui attribue les
contrats doctoraux. Il estmembre duConseil d’administration de la Bibliothèque
Nationale Universitaire de Strasbourg (2ème Bibliothèque Nationale après la
BNF).

Chr. Vespa est membre élu du Conseil Documentaire de l’université de Stras-
bourg depuis 2013.

Contrats institutionnels sur �nancement public

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de nombreux projets ANR
et de plusieurs projets internationaux, dont la liste détaillée �gure en annexe.

Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé une douzaine de colloques à l’IRMA
et une dizaine à l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à une centaine de
colloques et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques dans des universités
et institutions étrangères. Ils ont également contribué à la vie du laboratoire
en accueillant à l’IRMA leurs collègues et collaborateurs. Des listes détaillées
�gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 180 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

Algebraic and Geometric Topology (H.-W. Henn, depuis 2000).
Annales des Sciences Mathématiques du Québec (Chr. Kassel, 2008–2013)
Collection IRMA Lectures in Mathematics and Theoretical Physics de la Société

Mathématique Européenne (Chr. Kassel et Vl. Turaev, depuis 2009).
Homotopy, Homology and Applications (J.-L. Loday)
Journal of Combinatorial Algebra (Fr. Chapoton, depuis 2016)
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Journal of Non Commutative Geometry (J.-L. Loday)
Journal of Pure and Applied Algebra (Chr. Kassel, depuis 1996)
Ouvert (Ph. Nuss, 2007– 2012).
Publications de l’IREM : Annales de Didactique et de Sciences Cognitives

(Ph. Nuss, 2007–2012 ; J. Nervi-Gasparini, depuis 2012).
Theory and Applications of Category theory (J.-L. Loday)
Topology and its Applications (H.-W. Henn, depuis 1998)
Versita de Gruyter Book Publishing Program in Mathematics (J.-L. Loday)
J.-L. Loday a édité « Operads and Universal Algebra » , Proceedings of the

International Conference held at the Chern Institute of Mathematics Nankai
University, China, 5-9 July 2010, « Nankai Series in Pure, Applied Mathematics
and Theoretical Physics » World Scienti�c (2011).

2.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
2.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Fabien Bouschbacher (2013). — Shear coordinates on super-Teichmüller spaces,

(directeur : Vl. Fock, co-directeur : Fr. Costantino), professeur agrégé dans le
supérieur.

. Adrien Brochier (2011). —Un théorème de Kohno-Drinfeld pour les connexions
de Knizhnik-Zamolodchikov cyclotomiques (directeur : B. Enriquez), post-doctorant
à l’institut Max Planck de Bonn.

. Cédric Bujard (2012). — Finite subgroups of extended Morava stabilizer groups
(directeur : H.-W. Henn)

. Philippe Humbert (2012). — Intégrale de Kontsevich elliptique et enchevêtre-
ments en genre supérieur (directeur : B. Enriquez, co-encadrant : G. Massuyeau),
maître-assistant à l’univ. de Genève.

. Olivier Lader (2013). — Une résolution projective pour le second groupe de
Morava pour p ≥ 5 et applications, (directeur : H.-W. Henn)

. AndreaCesaro (2016).—Algèbres pre-Lie et opérades en caractéristique positive,
(directeur : B. Fresse (Lille), co-encadrante : Chr. Vespa)

Doctorants en cours de thèse
. Anderson Vera Arboleda (2015, contrat doctoral UdS). — Reconstruction

de l’invariant universel des variétés de dimension trois (directeur : G. Massuyeau)
. Béatrice Chetard (2015, inscrite à l’université deWestern Ontario, Canada)

– Massey products in Galois cohomology (directeur : P. Guillot 50%, co-directeur : J.
Mináč 50%)

. Arnaud Demarais (2014, contrat doctoral UdS). — Correspondance de Satake
géométrique et forme contravariante, (directeur : P. Baumann)
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. Mohamad Maassarani (2013, �nancement libanais pour 3 ans). — Espaces
de con�gurations de points sur la droite projective tordus par une action de groupes
�nis et leurs groupes fondamentaux, (directeur : B. Enriquez)

. Philippe Meyer (2015, contrat doctoral UdS). — Représentations associées à
des graduations d’algèbres de Lie, (directeur : M.J. Slupinski)

. Nicolas Pastant (2013, contrat doctoral de l’UdS). — Polynôme d’Alexander
et variétés amassées, (directeur : Vl. Fock).

. Romain Ponchon (2011, contrat doctoral de l’UdS). — Quanti�cation des
variétés amassées, (directeur : Vl. Fock).

. Yohann Ségalat (2013, contrat doctoral de l’UdS) – L’anneau gradué des
représentations (directeur : P. Guillot)

. Juan Serrano de Rodrigo (2015, �nancement espagnol). — Catégori�cation
des invariants des variétés graphées (directeur : E. Artal Bartolo, co-directeurs : V.
Florens, G. Massuyeau)

. Arthur Soulié (2015, contrat doctoral de l’UdS). — Homologie stable des
groupes de di�éotopie à coe�cients tordus, (directrice : Chr. Vespa)

Habilitations à diriger des recherches
. Pierre Baumann (2012). — Propriétés et combinatoire des bases de type cano-

nique.
. Francesco Costantino (2011) Réseaux de spin et leur géométrie, Professeur à

l’Université de Toulouse III Paul Sabatier.
. Pierre Guillot (2012). — Representations and Cohomology of groups, topics in

algebra and topology.
. Gwénaël Massuyeau (2012). — Quelques aspects de la théorie des invariants

de type �ni en dimension trois.
. Christine Vespa (2013). — Polynomial functors and stable homology with poly-

nomial coe�cients.

Post-doctorants et ATER
. Simon Covez (de septembre 2013 à septembre 2014, �nancement Labex

Irmia)
. Anne-Sophie Gleitz (septembre 2015 – septembre 2016, �nancement mixte

ANR Carma - Labex Milyon)
. David Jarossay, (depuis octobre 2015, �nancement Labex Irmia)
. Louis-Hadrien Robert (de septembre 2013 à septembre 2014, �nancement

Labex Irmia)
. Qimh Xantcha (2011-2012, bourse suédoise).

2.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR
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Fr. Costantino : Une introduction à la topologie en petite dimension
B. Enriquez et G. Massuyeau : Groupes de di�éotopie des surfaces, groupes

de tresses et formalité,
Vl. Fock : Algèbre et géométrie non commutatives.
P. Guillot, M. Slupinski et S. Souai� : Théorie des représentations.
H.-W. Henn et Chr. Vespa : Cohomologie des groupes
Ph. Nuss : Depuis 2013, M2 MEEF, Initiation à la recherche.

Autres cours et mini-cours
Cl. Amiot
2011 : Mini cours de 4h à la Conférence ESARA (Encuentro Sur-Americano

de Representaciones de Algebras), Goiania Brésil.
P. Baumann
2016 : Workshop « Geometric Methods and Langlands Functoriality in Posi-

tive Characteristic », CIRM (chaire Jean Morlet) ; Osaka City University.
Fr. Chapoton
2016 : Ecole d’hiver « Sagemath et Combinatoire », ÉcoleNormale Supérieure

de Lyon.
Vl. Fock
2012 : Loop groups, dimers and integrable systems, CRM, Barcelona ; Cluster

varieties and integrable systems, IHP, Paris.
2014 : Quantisation of Teichmueller spaces, Univ. Erlangen.
Dr. Fratila
2016 : La correspondence de Satake géométrique chaire Jean Morlet, CIRM

Luminy.
H.-W. Henn
2013 : Morava stabilizer groups and their cohomology, VIASM Hanoi.
2015 : Lannes’ T-functor and applications, University of Chicago.
Chr. Kassel
2011 : École CIMPA "Braids in Algebra, Geometry and Topology" à Ha-

noi (Vietnam), Beijing International Center for Mathematical Research à Pékin
(Chine), École d’été AGMP &MP2 "Selected Mathematical Topics in Quantum
Mechanics and Quantum Information" à Tjärno (Suède), XXIo Encuentro Rio-
platense de Álgebra y Geometría Algebráica à Montevideo (Uruguay).

2015 : École d’été "Geometric, topological and algebraic methods for quan-
tum �eld theory" à Villa de Leyva (Colombie).

J.-L. Loday
2011 : Nordfjordeid, Norway (École d’été sur le thème “Algebra, Topology

and Fjords).
F. Qin
2015 : « Cluster algebras», Capital Normal University
M. J. Slupinski
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2013-14 : Classical mechanics, general relativity and di�erential geometry ;
formation scienti�que, École doctorale de Physique (Université de Strasbourg).

Chr. Vespa
2013 : Workshop andMasterclass on homological stability, "Stable homology

via functor homology", Copenhague.
2016 : Cours avancé "Functors categories and stable homology of groups",

Tokyo.

2.5 Di�usion des connaissances
P. Guillot a travaillé (avec V. Heu, membre de l’équipe Analyse) à la réalisa-

tion et la mise en place d’un cours en ligne, en vidéo, sur le modèle du MOOC
(Massive Online Open Course) et intitulé « Groupes �nis : les mathématiques du
Rubik’s cube ».

Fr. Chapoton contribue au développement du logiciel de calcul formel Sage-
math.

2.6 Perspectives scienti�ques
Points forts

La dynamique au sein de l’équipe a été soutenue par deux recrutements de
maîtres de conférences en théorie des représentations et l’arrivée d’un directeur
de recherche en théorie des opérades et combinatoire algébrique.

Il existe des collaborations multiples entre les membres de l’équipe.
Entre 2011 et 2013, 5 membres de rang B ont passé l’habilitation à diriger des

recherches.
L’équipe est très impliquée dans la formation doctorale : 6 thèses ont été

soutenues dans la période du rapport et 10 sont en cours.
Les membres de l’équipe sont impliqués dans de nombreuses collaborations

internationales, en particulier en Amérique du Nord et en Asie.

Points à améliorer

La pyramide des âges pour les professeurs et directeurs de recherche n’est
pas équilibrée. Les départs à la retraite d’un directeur de recherche et d’un
professeur sont imminents ; un autre directeur de recherche et un professeur
ont passé 60 ans et il est bien possible que leurs départs à la retraite interviennent
au cours du prochain contrat.

Risques et possibilités liés au contexte.

Les jeunes membres de rang B sont très actifs, 5 ont passé leur habilitation
entre 2011 et 2013 dont un qui a été recruté ailleurs commeprofesseur en 2014. Ils
jouent un rôle important au niveau de la recherche et de la formation doctorale.
On risque, dans les années à venir, d’avoir des départs de certains membres de
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rang B. Dans ce cas il sera important, pour la dynamique au sein de l’équipe,
que de tels départs puissent être remplacés sans délai.

En rang A, il sera crucial que les postes de professeur puissent être repu-
bliés sans délai et qu’on trouve des remplaçants de très bonne qualité dans des
domaines actifs qui permettent de renforcer les activités de l’équipe. Il sera égale-
ment crucial qu’on puisse attirer des candidats excellents qui pourraient intégrer
l’équipe en remplacement de directeurs de recherche partants. Un recrutement
en topologie algébrique semble souhaitable pour soutenir cette thématique im-
portante, qui a une longue histoire à Strasbourg. En théorie des représentations,
un recrutement serait très utile pour renforcer les liens dans l’équipe autour de
ce domaine, après les recrutements récents.

Rédacteur : Hans-Werner Henn
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3 Équipe Analyse
3.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
N. Anantharaman (mise à disposition par l’Université Paris-Sud), R. Schäfke

(émérite depuis septembre 2015).

Maîtres de conférences HDR
C. Mitschi (émérite depuis 2013), M. Ounaïes, R. Supper, L. Teyssier.

Maîtres de conférences
F. Fauvet, V. Heu.

Doctorants
A. Bittmann, G. Klein.

Post-doctorants
M. Klimes (2014-2015), G. Cousin, M. Sabri (arrivés en septembre 2015).

Principaux thèmes de recherche
Équations di�érentielles ordinaires, théorie de Galois di�érentielle (C. Mit-

schi, V. Heu, R. Schäfke, L. Teyssier)
Équations de Painlevé, problème de Riemann–Hilbert (C. Mitschi, V. Heu, R.

Schäfke, L. Teyssier)
Feuilletages holomorphes (V. Heu, L. Teyssier)
Géométrie algébrique complexe (V. Heu)
Fonctions résurgentes, sommabilité (F. Fauvet, R. Schäfke, L. Teyssier)
Analyse réelle et complexe d’une et plusieurs variables (R. Supper, M. Ou-

naïes)
Analysemicrolocale, théorie spectrale d’opérateurs pseudodi�érentiels, équa-

tion de Schrödinger sur des variétés ou des graphes, chaos quantique (N. Anan-
tharaman).

L’équipe « Équations fonctionnelles et analyse complexe » a été renommée
« analyse » à l’automne 2014.

Les problèmes étudiés par l’équipe « analyse » recouvrent une variété de
thèmes allant de l’analyse complexe à la dynamique et la géométrie algébrique,
ce qui témoigne de la richesse des questions liées aux équations di�érentielles.
Ce type d’équations fonctionnelles a longtemps été la thématique dominante
de l’équipe.

C.Mitschi a travaillé sur la thématique des « systèmes di�érentiels linéaires»,̃
notamment sur les problèmes inverses (Riemann-Hilbert) et la théorie de Galois
di�érentielle (groupes algébriques linéaires, groupes de Picard-Vessiot para-
métrés). La partie « équations non linéaires » a été étudiée par F. Fauvet et
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R. Schäfke à travers le prisme des séries divergentes sommables, plus particuliè-
rement l’utilisation du calcul moulien, des fonctions résurgentes et leur calcul
di�érentiel étranger d’une part, des développements asymptotiques combinés
et de théorèmes de point �xe d’autre part. L. Teyssier aborde cette thématique
sous un aspect plus géométrique (feuilletages holomorphes) partagé, sous un
angle plus algébrique, par V. Heu (�brés à connexion). La variété de ces ap-
proches, tant pour les problèmes linéaires que non linéaires, a un dénominateur
commun : les équations de Painlevé.

M.Ounaies et R. Supper se sont consacrées à des problèmes issus de l’analyse
complexe et réelle en une ou plusieurs variables, plus précisément les suites
d’interpolation pour des fonctions entières à poids, les zéros de polynômes
complexes, la croissance de fonctions sous-harmoniques et de leur mesure de
Riesz.

Dernièrement l’équipe s’est ouverte à de nouvelles thématiques, ce qui a
entraîné son changement de nom. Ces modi�cations sont dues essentiellement
à deux départs à la retraite (C. Mitschi en 2013 et R. Schäfke en 2015) ainsi qu’à
une arrivée (N. Anantharaman en 2014). N. Anantharaman travaille à l’interface
entre les systèmes dynamiques hamiltoniens et la théorie des équations aux
dérivées partielles linéaires : elle utilise l’analyse microlocale et la théorie de la
propagation des singularités pour comprendre du point de vue de la géométrie
et de la théorie ergodique les solutions d’équations de type Schrödinger ou
ondes (linéaires) sur des variétés riemanniennes, en faisant le lien avec le �ot
géodésique.

Le changement de nom de l’équipe re�ète une volonté d’élargissement du
spectre de ses thématiques.

Le séminaire de l’équipe est hebdomadaire. On peut noter une présence
assidue des doctorants et post-doctorants. Les thématiques étant assez variées,
certaines séances attirent des membres d’autres équipes (géométrie, géomé-
trie algébrique principalement, mais aussi modélisation et contrôle, probabili-
tés). L’animation scienti�que de la composante « équations di�érentielles com-
plexes » a été portée par deux projets ANR (Iso-Galois et STAAV) qui ont suscité
des groupes de travail et des colloques tenus à Strasbourg :

— (colloque) « Recent progress in the theory of Painlevé equations » , no-
vembre 2013

— (groupe de travail) « Espaces de modules des équations de Painlevé » ,
mars 2014

ainsi que dans d’autres lieux :
— (colloque) « Recent developments in di�erential equations in the complex

domain » , Kyoto novembre 2014
— (master class) « A survey on isomonodromic deformations » , Toulouse

juin 2015
— (groupe de travail) « Spécialisation et con�uence du pseudo groupe de

Galois-Malgrange » , Rennes juin 2016
Pendant l’année 2014–2015 a eu lieu un groupe de travail « Analyse microlocale
du noyau de Szegö et théorème de Kodaira » qui a vu participer des membres
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de plusieurs équipes (N. Anantharaman, V. Heu, A. Deleporte en analyse, Pierre
Py, V. Kharlamov, T. Delzant, E. Opshtein, M. Sandon en géométrie, O. Benoist,
D. Brotbek, F. Lecomte en géométrie algébrique).

L’activité scienti�que de l’équipe s’est également exprimée à travers des
collaborations au sein de l’équipe (R. Schäfke–L. Teyssier, V. Heu–G. Cousin)
ainsi qu’avec d’autres membres de l’IRMA (M. Ounaies–R. Laterveer).

3.2 Activité scienti�que
3.2.1 Équations di�érentielles ordinaires, équations fonctionnelles

Membres permanents
R. Schäfke, C. Mitschi, V. Heu, L. Teyssier, F. Fauvet

Thèmes de recherche
Equations di�érentielles ordinaires, équations aux di�érences, développe-

ments asymptotiques, sommabilité. Classi�cation des champs de vecteurs holo-
morphes singuliers, formes normales. Théorie de Galois di�érentielle. Fonctions
résurgentes, phénomène de Stokes, calcul di�érentiel étranger, calcul moulien,
combinatoire algébrique. Géométrie analytique et algébrique complexe, �brés à
connexion sur des courbes, déformations isomonodromiques, feuilletages holo-
morphes, équations de Painlevé, �brés de Higgs, problème de Riemann-Hilbert.

Les travaux de F. Fauvet concernent l’étude des ambiguïtés de sommation
des séries divergentes ; plus spéci�quement, ils se situent dans le champ des
théories de resommation développées par Jean–Pierre Ramis et Jean Ecalle :
fonctions résurgentes, calcul di�érentiel étranger, calcul moulien. La méthode
de sommation dite de Borel–Laplace, convenablement généralisée, permet de
traiter les séries divergentes que l’on rencontre notamment dans l’étude des sys-
tèmes dynamiques analytiques, à temps discret ou continu, en leurs singularités
irrégulières. La compréhension du phénomène de Stokes et de la combinatoire
très riche qui est sous-jacente a donné lieu au développement d’une quantité
de publications dans les 30 dernières années, dans le domaine des systèmes
dynamiques mais aussi pour les séries de perturbation de la Théorie Quan-
tique des Champs. F. Fauvet a obtenu des résultats sur les aspects dynamiques,
combinatoires et également numériques de ces théories d’Ecalle.

Les équations de Painlevé sont des équations di�érentielles non linéaires du
second ordre provenant de la physique dont les solutions génériques sont très
transcendantes. Puisqu’on ne peut exprimer leurs solutions explicitement, il faut
d’autres moyens pour étudier leurs propriétés. Or ces équations peuvent éga-
lement être obtenues par déformation isomonodromique de systèmes linéaires
singuliers sur la sphère de Riemann. Les principaux centres d’intérêt de V. Heu
sont les déformations isomonodromiques de �brés à connexion sur des courbes
et les questions de type Riemann-Hilbert : comment le �bré vectoriel sous-jacent
peut varier le long d’une telle déformation ? B. Deroin, G. Calsamiglia, V. Heu et
F. Loraymontrent que le feuilletage isomonodromique dans l’espace demodules
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de �brés à connexions irréductibles de rang 2 sur des courbes est transverse au
lieu du �bré trivial si et seulement si la courbe est de genre 2. I. Biswas, V. Heu
et J. Hurtubise viennent de montrer que le �bré est génériquement stable le
long d’une déformation isomonodromique en genre > 1 sous l’hypothèse que
la monodromie asssociée est irréductible. Bien qu’un �bré à connexion analy-
tique sur une surface de Riemann compacte soit toujours équivalent à un �bré
à connexion algébrique sur une courbe, la question est moins claire pour des
déformations isomonodromiques, qui ont un espace de paramètres analytique.
La déformation isomonodromique universelle par exemple est en général dé�-
nie sur le revêtement universel de l’espace de modules des courbes. G. Cousin,
qui est en train d’e�ectuer un post-doctorat à l’IRMA, a démontré un résultat
fondamental dans cette direction : il a exhibé des conditions nécessaires et suf-
�santes pour que la déformation isomonodromique universelle d’un �bré à
connexion logarithmique au dessus de la sphère de Riemann se factorise par
un �bré à connexion algébrique sur une variété algébrique. G. Cousin et V. Heu
ont déjà, dans un travail commun, généralisé ce résultat pour des courbes de
genre quelconque, et ils sont en train d’explorer ses applications.

Les travaux de C. Mitschi portent sur la théorie de Galois di�érentielle, plus
récemment sur des applications de la théorie de Picard-Vessiot paramétrée, étroi-
tement liée aux questions de monodromie, de déformations isomonodromiques
ou à monodromie évolutive. Il en est résulté deux articles en collaboration avec
Michael Singer (North Carolina State University) dont l’un étudie notamment
l’équation de Darboux-Halphen, qui apparaît en physique et illustre un cas
de déformation non-isomonodromique, et dont l’autre généralise des résultats
classiques sur la monodromie (théorème de Schlesinger par exemple) au cas
paramétré. Ces articles ont récemment permis à d’autres auteurs de résoudre
en partie le problème inverse de théorie de Picard-Vessiot paramétrée.

Avec D. Sauzin, C. Mitschi a rédigé le premier volume d’ une série de trois
consacrés à la sommabilité des séries divergentes. Ce volume, qui parle demono-
dromie et résurgence, est en cours de parution comme Springer Lecture Notes.

Avec A. Fruchard, Schäfke a étudié les équations di�érentielles singulière-
ment perturbées. Une nouvelle théorie des « dévéloppements asymptotiques
combinés » a été élaborée, qui permettra de mieux étudier le comportement des
solutions d’équations di�érentielles ordinaires au voisinage d’un point tour-
nant. Cette théorie a été appliquée à une équation aux di�érences autonome à
petit pas de discrétisation qui présente une singularité polaire. La résurgence
paramétrique (au sens de J. Ecalle) a aussi été démontrée pour un exemple-type
d’une équation WKB. Avec Loïc Teyssier, Schäfke a donné une unique « forme
normale »pour des germes de champs de vecteurs holomorphes en un voisinage
isolé de type noeud-col convergent.

Schäfke travaille en ce moment avec J. Mozo Fernández sur une nouvelle
théorie de la sommabilité polynomiale, avec Ch. Hulek sur une preuve de la
multisommabilité des solutions formelles pour des équations WKB avec un
potentiel dépendant du paramètre et avecM. Singer sur des systèmes consistants
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d’équations di�érentielles et d’équations aux di�érences singulières.
Il a publié avec A. Fruchard un livre sur les dévéloppements asymptotiques

combinés.

L. Teyssier a principalement consacré la période à la rédaction de son HDR
et à la publication des travaux sur lesquels elle se base. En partant de la question
de l’algébrisation locale des systèmes dynamiques holomorphes (conjugaison à
des modèles rationnels par changement des coordonnées analytiques locales), il
a été amené à étudier la notion de propriété de Baire analytique dans les espaces
de séries entières convergentes. Le théorème de non-algébrisation générique
des singularités résonantes d’équations di�érentielles (non linéaires, scalaires
d’ordre 1) qui en découle n’est pas constructif. La recherche d’exemples expli-
cites d’équations non-algébrisable l’a alors conduit à chercher des conditions
nécessaires de nature topologique. Dans ce cadre il a généralisé le théorème
d’incompressibilité des feuilletages holomorphes planaires de Marín-Mattei
pour incorporer ces singularités. En parallèle il s’est intéressé à la mise sous
forme normale de certaines singularités résonantes avec R. Schäfke, en espérant
tirer du caractère explicite des calculs menés des exemples e�ectifs de singu-
larités non-algébrisables. L. Teyssier a ensuite établi une version à paramètres
des formes normales de Schäfke-Teyssier avec C. Rousseau, dans le cadre de son
a�ectation CNRS à l’UMI de Montréal. De ces formes normales il est possible
de tirer des informations de nature galoisienne (intégration par quadratures),
dans le cadre du formalisme introduit par B. Malgrange, donnant le premier
exemple de groupoïde de Casale-Galois-Malgrange paramétré avec bifurcation
du lieu singulier.

En�nL. Teyssier se penche actuellement plus en détail sur l’aspect e�ectif des
problématiques précédentes, en particulier en lien avec le volet « vulgarisation
scienti�que » du projet ANR Iso-Galois. L’étude théorique et l’implémentaion
concrète d’algorithmes de décision d’algébrisation est également un projet qui
sera traité dans le futur.

A. Bittmann a démarré sa thèse à l’IRMA en Octobre 2013, sous la direction
de Loïc Teyssier et Daniel Pannazolo (UHA). Il travaille sur l’étude locale (i.e. la
classi�cation analytique) des singulariés isolées des champs de vecteurs holo-
morphes. Plus précisément, il s’intéresse dans sa thèse au cas de la dimension
trois (complexe), avec des relations de résonances entre les valeurs propres du
champ considéré. L’objectif est de généraliser les travaux classiques de Martinet
et Ramis sur le cas des noeud-cols en dimension deux.

3.2.2 Analyse réelle et complexe d’une et plusieurs variables

Membres permanents
M. Ounaïes, R. Supper

Thèmes de recherche
Analyse complexe, fonctions entières, interpolation, polynômes complexes,

analyse réelle et complexe d’une et plusieurs variables : fonctions sous–harmo-
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niques, mesures de Riesz, fonctions entières à croissance exponentielle, condi-
tions d’unicité, ensembles de zéros, fonctionnelles analytiques.

M. Ounaïes travaille sur la Conjecture de Casas-Alvero : est-ce qu’un poly-
nôme complexe unitaire de degré d, s’annulant à l’origine et partageant une
racine avec chacune de ses dérivées jusqu’à l’ordre d − 1 est nécessairement
de la forme zd ? Etonnamment simple en apparence, cet énoncé cache en réa-
lité un problème di�cile, ouvert depuis 2001. Castryck, Robert et Ounaïes ont
donné un certain nombre de contraintes sur un hypothétique contre-exemple,
permettant de véri�er la conjecture, numériquement, pour des petits degrés
(≤ 12). Ils testent actuellement de nouvelles approches en essayant de trouver
des contraintes assez fortes pour aboutir à une contradiction. R. Supper participe
à ce projet. Dans leurs travaux sur le rayon de Bohr et les séries de Dirichlet, M.
Ounaïes et ses collaborateurs démontrent que l’inégalité de Bohnenblust-Hille
sur les polynômes homogènes est hypercontractive. Cela permet de répondre à
plusieurs questions ouvertes, comme la recherche de constantes optimales dans
des questions liées au problème de la convergence absolue pour les séries de
Dirichlet, ou encore au rayon de Bohr pour le polydisque. En�n, M. Ounaïes a
travaillé sur l’interpolation dans des espaces de fonctions entières à croissance :
il s’agit de donner une représentation en série de monômes exponentiels des
fonctions moyenne-périodiques, avec comme motivation, la généralisation du
principe d’Ehrenpreis-Palamodov.

Pour les fonctions sous-harmoniques dans la boule unité en dimension N ,
R. Supper a étudié le comportement de leur mesure de Riesz et obtenu diverses
estimations qui généralisent des résultats antérieurs dûs à C. Horowitz et A
.A. Dolgoborodov concernant les fonctions holomorphes dans le disque unité,
comme par exemple les fonctions de l’espace de Bergman. R. Supper a aussi
étudié des applications multiplicatives entre diverses classes de fonctions sous-
harmoniques dans la boule unité (en particulier des fonctions avec une crois-
sance de type Bloch) l’objectif étant de comprendre quels sont les analogues
naturels aux opérateurs de multiplication ou d’intégration étudiés par R. Yo-
neda, R. Zhao ... sur divers espaces de fonctions holomorphes dans le disque
(espaces de Hardy, Bloch, Bergman, ou les espaces BMOA).

3.2.3 Analyse spectrale des opérateurs pseudodi�érentiels, chaos quantique

Membres permanents
N. Anantharaman

Thèmes de recherche
Analysemicrolocale, équations d’ondes et de Schrödinger linéaires, systèmes

dynamiques et théorie ergodique, théorie spectrale des opérateurs pseudodi�é-
rentiels, analyse sur les graphes.

Les travaux de N. Anantharaman mêlent l’analyse microlocale et la théorie
ergodique : l’interaction entre ces deux domaines permet d’obtenir des résultats
concernant les solutions de certaines équations aux dérivées partielles linéaires
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(essentiellement, l’équation de Schrödinger ou des ondes). Ses résultats passés
portent sur la question de l’unique ergodicité quantique sur les variétés de cour-
bure négative ou les espaces localement symétriques de rang supérieur, sur le
spectre de l’équation des ondes amorties, sur la contrôlabilité de l’équation de
Schrödinger dans des situations complètement intégrables (tores plats, disque
euclidien). Ses recherches récentes, commencées en collaboration avec Étienne
Le Masson, portent sur une version discrète de l’ergodicité quantique, concer-
nant les fonctions propres du laplacien discret sur des graphes, dans la limite
où la taille du graphe tend vers l’in�ni. Ce résultat de délocalisation concerne
pour l’instant uniquement les fonctions propres du laplacien sur des graphes
réguliers (tous les sommets ont lamême valence), en supposant que la famille de
graphes considérée est une famille d’expanseurs, et qu’elle converge localement
vers un arbre (peu de circuits courts). N. Anantharaman travaille actuellement
avecM. Sabri à une extension de ce résultat à des situations plus générales : pour
l’instant, le projet est de comprendre les fonctions propres du laplacien avec po-
tentiel aléatoire sur des graphes réguliers ; plus tard, on voudrait considérer des
modèles de graphes non-réguliers, aléatoires ou non.

G. Klein a commencé en septembre 2015 une thèse portant sur la vitesse
de décroissance de l’énergie des solutions de l’équation des ondes amorties. Il
cherche à étendre au cas des systèmes des résultats connus dans le cas scalaire
(lien entre taux de décroissance exponentielle et exposants de Lyapunov, vitesse
de décroissance pour des données initiales aléatoires, compréhension des parties
imaginaires des valeurs propres).

A. Deleporte, élève normalien de quatrième année, a soutenu son mémoire
de M2 en septembre 2015. Il fait un séjour d’un an à l’IRMA en attendant de
s’inscrire o�ciellement en thèse. Il étudie le spectre et les fonctions propres des
opérateurs obtenus par quanti�cation de Berezin-Toeplitz, essayant d’étendre
à ce cas les travaux de Hel�er-Sjöstrand concernant l’état fondamental d’opéra-
teurs pseudodi�érentiels semiclassiques.

3.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

N. Anantharaman a été vice-présidente de la SMF en charge des manifes-
tations grand public (2010-2012) ; membre du conseil scienti�que de l’INSMI
(2010-2014). Elle est membre du comité de programmation scienti�que de l’IHP
(depuis 2014) et de celui du Mathematisches Forschungsinstitut Oberwolfach (de-
puis 2015). Elle est membre élu du CNU depuis 2015.

Contrats institutionnels sur �nancement public

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de plusieurs projets ANR et
de plusieurs projets internationaux, dont la liste détaillée �gure en annexe.
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Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé cinq colloques à l’IRMA et huit à
l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à une quarantaine de colloques et ont
e�ectué de nombreux séjours scienti�ques dans des universités et institutions
étrangères. Ils ont également contribué à la vie du laboratoire en accueillant à
l’IRMA leurs collègues et collaborateurs. Des listes détaillées �gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 100 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

Ann. Sci. ENS (N. Anantharaman, 2010–2016)
Math. Ann. (N. Anantharaman, 2014–)
Ann. Sci. Toulouse (N. Anantharaman, 2015–)
Journal of the Ramanujan Math. Soc. (N. Anantharaman, 2014–)

F. Fauvet (avec D. Sauzin, D. Manchon et S. Marmi), éditeur d’un volume
d’actes de la rencontre « Resurgence, Physics andNumbers » , à paraître en 2016 ;
(avec K. Ebrahimi-Fard), éditeur du volume « Faà di Bruno algebras, Dyson-
Schwinger equations, and Lie-Butcher series », IRMA series in Mathematics and
Theoretical Physics 21, Europ. Math. Soc. Publishing House, 2015.

3.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
3.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Charlotte Hulek (2010-2014, bourse de l’UdS) — Systèmes d’équations di�é-

rentielles linéaires singulièrement perturbées et développements asymptotiques combi-
nés, (directeur : Reinhard Schäfke), professeur en classe préparatoire.

Doctorants en cours de thèse
. Amaury Bittmann (2013, allocation ministère) —Classi�cation analytique

des singularités de nœuds-cols doublement résonantes des germes de champs de vecteurs
holomorphes à l’origine de C3, (directeur : L. Teyssier, co-directeur : D. Panazzolo)

. Guillaume Klein (2015–, bourse de l’Université de Strasbourg). — Décrois-
sance de l’énergie pour les systèmes d’ondes amorties, (directrice N. Anantharaman)

Habilitations à diriger des recherches
. L. Teyssier (2013)— Propriétés analytiques de l’espace des séries entières conver-

gentes et dynamiques holomorphes glocales.

Post-doctorants et ATER
. Martin Klimes (2014-2015, bourse du Labex IRMIA).
. Gaël Cousin (2015-2016, bourse du Labex IRMIA).
. M. Sabri (2015-2017, bourse du Labex IRMIA).
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3.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR.
Contrôle et stabilisation de l’équation des ondes, N. Anantharaman, janvier

à mai 2016.

Autres cours et mini-cours
V. Heu
2015 : école d’été « A survey of isomonodromic deformations », Toulouse.
C. Mitschi
2011 : BICMR (Beijing international center for mathematica research) : «Alge-

braic, analytic and topological aspects of linear di�erential equations», Peking
University.

2012 : école CIMPA «Di�erential Galois theory and et multisommability»,
Universidad Del Norte, Barranquilla (Colombie).

L. Teyssier
2013 : summer program, IMPA (Rio de Janeiro)
2015 : masterclass « A survey on isomonodromic deformations » , Institut
Mathématique de Toulouse

3.5 Di�usion des connaissances
N. Anantharaman a donné plusieurs exposés destinés aux lycéens (Orléans,

Nîmes, Bobigny, Paris).
V. Heu a travaillé (avec P. Guillot) à la réalisation d’un MOOC, Cours de

mathématique ludique en ligne intitulé « Groupes �nis : les mathématiques du
Rubik’s cube », avec P. Guillot, 12 vidéos. Le cours est mis en place sur France
Université Numérique (2500 inscrits à ce jour).

3.6 Perspectives scienti�ques
Points forts

Les membres de l’équipe travaillent avec succès sur des thèmes reconnus
au niveau international. Ils publient un nombre important de travaux de qua-
lité. Ils ont des interactions nationales et internationales avec des équipes de
très haut niveau. La dissémination des travaux de l’équipe est bonne, avec de
nombreuses participations à des conférences et organisations de conférences.
Plusieurs membres de l’équipe participent à des ANR. Le séminaire tourne de
manière très régulière, avec des thématiques variées et des exposés de très haut
niveau. L’équipe accueille plusieurs post-doctorants et doctorants, qui assistent
de manière assidue au séminaire.

Le MOOC de V. Heu et P. Guillot remporte un grand succès.
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Points à améliorer

L’équipe sou�re d’un sous-encadrement critique au niveau professeur de-
puis des années. R. Schäfke a pris sa retraite en 2015. Le nouveau professeur
recruté, N. Anantharaman, travaille sur des thématiques absolument di�érentes,
ce qui diminue la cohésion de l’équipe.

Risques liés au contexte

C. Mitschi a pris sa retraite en 2013 et n’a pas été remplacée. R. Schäfke a pris
sa retraite en 2015. Si d’autres départs ont lieu dans la composante « équations
di�érentielles complexes » de l’équipe, par exemple en cas de passage MCF–
PR, et si aucun poste n’est remis au concours, cette thématique historique se
trouvera a�aiblie et l’équipe se retrouvera à la fois trop petite et mal équilibrée
thématiquement. L’équipe s’inquiète de la di�culté à renouveler les postes, et
en particulier de la di�culté des négociations avec l’université pour obtenir des
postes PR.

Possibilités liées au contexte

Pour consolider l’équipe il paraît nécessaire de recruter un professeur. Un
recrutement dans la thématique des systèmes dynamiques holomorphes serait
idéal pour venir renforcer la composante « holomorphe » , historiquement im-
portante, mais dont l’e�ectif est en baisse, et pour développer au sein de l’IRMA
la thématique des systèmes dynamiques, si possible avec un aspect « ergodique»
pour l’instant peu présent.

Rédactrice : Nalini Anantharaman
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4 Équipe Arithmétique et géométrie algébrique
4.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
Y. Bugeaud, H. Carayol, C. Gasbarri, M. Mignotte, R. Noot, N. Schappacher,

J.-P. Wintenberger.

Maîtres de conférences HDR
G. Pacienza, J. Poineau (départ en 2014 suite à une promotion), E. Rousseau

(départ en 2011 suite à une promotion)

Maîtres de conférences
A. Al Amrani, T. Beliaeva, D. Brotbek (recruté en septembre 2012), A. Mar-

mora, N. Wach.

Directeur de recherche
L. Fargues (2011–2012).

Chargés de recherche HDR
G.-N. Han, C. Noot-Huyghe.

Chargés de recherche
O. Benoist (recruté en septembre 2013), R. Laterveer, F. Lecomte, A. Pirutka

(2012–2013), B. Yalkinoglou (recruté en septembre 2012).

Doctorants
V. Bertini, A. Marnat, G. Muratore, A. Pierrot, T. Richez, S. Wang.

L’équipe d’arithmétique et géométrie algébrique, composée de dix-neuf
membres permanents et cinq doctorants, est une équipe de recherche fonda-
mentale.

Ses thèmes de recherche sont au cœur des problématiques de la recherche
contemporaine en arithmétique et géométrie algébrique. Ils incluent notamment
l’approximation diophantienne, les formes automorphes, les représentations ga-
loisiennes, la cohomologie p-adique, les D-modules arithmétiques, la géométrie
analytique complexe, l’hyperbolicitite des variétés algébriques, la théorie des
cycles algébriques, la théorie des motifs, , la géométrie analytique rigide, la com-
binatoire, la théorie algébrique des nombres, la théorie d’Iwasawa, ainsi que
l’histoire de mathématiques. L’équipe participe activement à la formation doc-
torale et à la di�usion des connaissances, notamment par sa participation soute-
nue à « Images des Mathématiques ». Elle anime un séminaire hebdomadaire («
Arithmétique et géométrie algébrique » ) au niveau local, et un séminaire « trian-
gulaire » de géométrie algébrique et complexe co-organisé avec les universités
de Fribourg et Nancy. Chaque année les membres de l’équipe organisent des
groupes de travail sur des thèmes actuels et de résultats récents de la géométrie
algébrique et de l’arithmétique.
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Depuis 2011, l’équipe a eu trois maîtres de conférences qui ont obtenu leur
HDR et les trois ont obtenu un poste de professeur dans d’autres universités (G.
Pacienza est recruté en 2016 à l’université de Lorraine).

L’équipe a béné�cié de di�érentes subventions pour la recherche par le biais
de plusieurs contrats ANR, d’un "Grant" en géometrie algébrique de l’USIAS et
du FRIAS en collaboration avec l’Université de Freiburg et des crédits I.U.F. de
Y. Bugeaud et J.-P. Wintenberger .

4.2 Activité scienti�que
4.2.1 Analyse diophantienne et combinatoire

Membres permanents
Y. Bugeaud, G.-N. Han, M. Mignotte.

Thèmes de recherche
Approximation diophantienne, transcendance, répartition modulo un, équa-

tions diophantiennes.

Résultats obtenus par les membres de l’équipe :

Yann Bugeaud a publié deux monographies de recherche, l’une autour de
questions de répartition modulo un de suites réelles en lien avec l’approxima-
tion diophantienne, l’autre (écrite en collaboration avec Yu. Bilu et M. Mignotte)
présentant une exposition détaillée de la démonstration de Mihăilescu de la
conjecture de Catalan. Ses travaux de recherches ont notamment porté sur la
transcendance de fractions continues, la séparation des racines des polynômes,
l’approximation rationnelle de nombres réels automatiques, la conjecture de Lit-
tlewood en approximation diophantienne et son analogue p-adique, les nombres
normaux et l’écriture décimale de nombres réels classiques. Il a démontré que
les fractions continues dont la suite des quotients partiels est automatique sont
ou bien quadratiques, ou bien transcendantes. En collaboration avec Don Han
Kim, il a établi un lien inattendu entre l’exposant d’irrationalité d’un nombre
réel irrationnel (lequel mesure la qualité de ses approximations rationnelles)
et son développement en base entière. Il en découle de nouveaux résultats sur
l’écriture décimale de e et du logarithme de nombres rationnels proches de 1.

Il souhaite poursuivre l’étude des exposants d’irrationalité des nombres
réels automatiques (c’est-à-dire, dont la suite des décimales est automatique) et
espère être en mesure de démontrer que ces exposants sont toujours rationnels.
Parallèlement, il rédige un ouvrage consacré aux applications de la théorie des
formes linéaires de logarithmes.

Il a été membre de l’Institut universitaire de France de 2008 à 2013.

Guoniu Han a étudié les formules des équerres en Théorie des partitions,
et obtenu une séries des formules grâce à la découverte d’une technique de
calcul entièrement nouvelle. Un cas particulier de ces formules a été obtenu
par Nekrasov et Okounkov en 2003 dans un contexte tout à fait di�érent. De
nombreux articles s’inspirant directement de ses travaux voient le jour.
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Il a introduit les fractions continues de Hankel et démontré que les détermi-
nants de Hankel d’une grande famille de suites automatiques sont ultimement
périodiques. Comme application, avec d’autres collègues, il a démontré que les
exposants d’irrationalité d’une famille des nombres automatiques sont exacte-
ment égaux à 2.

Maurice Mignotte a publié une monographie de recherche, écrite en colla-
boration avec Yu. Bilu et Y. Bugeaud, présentant de manière très détaillée la
démonstration de Mihăilescu de la conjecture de Catalan. Ses travaux de re-
cherches ont notamment porté sur la résolution d’équations diophantiennes et
sur la question suivante : existe-t-il un D(−1) quadruplet diophantien, c’est-à-
dire un ensemble de quatre entiers positifs distincts tels que le produit de deux
quelconques d’entre eux, diminué de un, est un carré parfait ? MauriceMignotte
s’est également beaucoup intéressé aux critères d’irréductibilité de polynômes,
en une ou plusieurs variables.

4.2.2 Géométrie algébrique, géométrie algébrique complexe, hyperbolicité

Membres permanents
A. Al Amrani, D. Brotbek, O. Benoist, C. Gasbarri, R. Laterveer, G. Pacienza.

Thèmes de recherche
Géométrie complexe, Géométrie algébrique, espaces de modules, cycles al-

gébriques, hyperbolicité algébrique et au sens de Kobayashi, arithmétique sur
les corps de fonctions, positivité des �brés vectoriels, motifs, motifs de dimen-
sion �nie. surfaces K3 et variétés hyperkählériennes, géométrie birationnelle et
classi�cation des variétés de dimension ≥ 3.

Résultats obtenus par les membres de l’équipe :

Les travaux de recherche d’Olivier Benoist ont d’abord porté sur la construc-
tion d’espaces de modules de variétés algébriques, puis sur l’étude des sous-
variétés compactes de ces espaces demodules. Il a rédigé un séminaire Bourbaki
sur les progrès récents autour de la conjecture de Tate sur les surfaces K3. De-
puis, en partie en collaboration avec O. Wittenberg, il s’intéresse aux cycles
algébriques sur les variétés réelles. Les questions abordées concernent des ana-
logues réels de la conjecture de Hodge entière et du problème période/indice,
ainsi que le 17ème problème de Hilbert.

Damian Brotbek a établi des résultats d’hyperbolicité, et de positivité du
�bré cotangent, sur les variétés intersections complètes. En particulier, il a don-
ner les premiers exemple de surfaces intersection complète à cotangent ample
dans l’espace projectif. Un des apports des travaux de D. Brotbek a été de dé-
velopper des stratégies de nature cohomologique pour construire des formes
di�érentielles symétriques sur les variétés intersections complètes dans l’espace
projectif. Cela a abouti à la construction de variétés à cotangent ample de di-
mension supérieure. Dans une collaboration avec L. Darondeau, cette stratégie a
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ensuite été réinterprété géométriquement pour aboutir à la preuve d’une conjec-
ture de Debarre. De plus, dans une direction plus arithmétique en collaboration
avec C. Gasbarri, D. Brotbek a démontré des inégalité de hauteur sur les surfaces
dans les variétés abeliennes dé�nies sur un corps de fonctions. Obtenant ainsi
un résultat en direction d’une conjecture de Vojta.

Carlo Gasbarri a travaillé en géométrie arithmétique sur les corps locaux et
globaux. Il a travaillé en géométrie d’Arakelov et ses applications en approxi-
mation diophantienne et, en particulier, il a généralisé le théorème classique
de transcendence de Siegel-Shidlovski au cas de connections sur des courbes
a�nes. Il a aussi travaillé sur la théorie des feuilletages sur des variétés algé-
briques en relation avec les problèmes d’hyperbolicité et de transcendence. En
collaboration avec E. Rousseau (Marseille) et G. Pacienza (IRMA) il a étudié
les feuilletages de codimension un sur une variété algébrique en donnant des
critères pour la non existence de feuilles paramétrisées par l’espace a�ne qui
sont Zariski denses. Avec D. Brotbek (IRMA) il a étudié une conjecture de Vojta
pour des diviseurs de variétés abéliennes dé�nies sur un corps de fonctions en
caractéristique zero. Il s’est intéressé aussi à la théorie algébrique du groupe
fondamental d’une variété algébrique et à ses interactions avec la théorie des
torseurs sous des groupes �nis et plats. Récemment il s’intéresse à la théorie des
points transcendants d’une variété algébrique et leur interaction avec les points
algébriques.

Depuis 2011, Robert Laterveer s’est interessé à la conjecture de Casas–Alvero
sur les racines des polynômes complexes à une variable. Dans un travail en
collaboration avec Myriam Ounaies (Strasbourg) et Wouter Castryck (Leuven),
qui s’est déroulé en 2012–2013, ils ont réussi à dégager de nouvelles contraintes
qu’un éventuel contre–exemple à la conjecture doit véri�er. Ces nouvelles con-
traintes donnent entre autres que la conjecture de Casas–Alvero est véri�ée en
degré 12.

Il s’est également interessé à la théorie des diviseurs “partiellement amples
(q–amples)” établie par Demailly–Peternell–Schneider et remise au goût du jour
par Totaro. Il a notamment établi un lien avec la question de savoir si le principe
de Lefschetz faible vaut pour les cônes de diviseurs amples.

Ses autres résultats sont dans le domaine des cycles algébriques. il a obtenu
plusieurs résultats concernant la notion des motifs “de dimension �nie” (au
sens de Kimura) : de nouveaux exemples de variétés avec motif de dimension
�nie, et de nouvelles applications de la théorie des motifs de dimension �nie.

Les travaux de Gianluca Pacienza des trois dernières années portent sur la
géométrie des variétés holomorphes symplectiques, leurs sous-variétés et leurs
groupes de Chow. Il a par exemple démontré que ces variétés se comportent
aussi bien que possible par rapport au programmedesmodèlesminimaux (i.e. le
MMP d’une variété holomorphe symplectique munie d’un bord termine). Dans
une série d’articles, dont 2 en préparation, il s’est ensuite intéressé à l’existence
et aux déformations de sous-variétés coisotropes couvertes par des courbes
rationnelles, en montrant en particulier une conjecture de Claire Voisin dans

54



certains cas. Les résultats obtenus devraient permettre d’obtenir sur les groupes
de Chow des variétés holomorphes symplectiques une �ltration “opposée" à
la �ltration de Bloch-Beilinson et devraient en fournir un scindage (conjecturé
par Beauville). Ces travaux ont été accueillis avec intérêt par la communauté
scienti�que et ont fait l’objet de mini-cours dans des écoles internationales.

4.2.3 Cohomologies p-adiques, D-modules arithmétiques, géométrie analy-
tique rigide, espaces de Berkovich, motifs

Membres permanents
A. Marmora, F. Lecomte, C. Noot–Huyghe, N. Wach.

Thèmes de recherche
Cohomologies p-adiques des variétés algébrique, représentations galoisiennes

p-adiques locales, théorie de Hodge p-adique, représentations p-adiques des
groupes réductifs, D-modules arithmétiques, structures motiviques de Voevod-
sky sur les corps de nombres.

Résultats obtenus par les membres de l’équipe :

Adriano Marmora, en collaboration avec A. Iovita, s’est intéressé au com-
portement des groupes de cohomologie �nie de Bloch et Kato par rapport aux
congruences entre les représentations p-adiques entières du groupe de Galois
absolu de Qp (ou plus en géneral d’un corps local absolument non rami�é). Ce
genre de congruences se produit par exemple lorsque l’on considère les repré-
sentations associées à une famille de formes modulaires.

En collaboration avec T. Abe, ils ont prouvé une formule du produit pour
les facteurs epsilon en cohomologie rigide d’une courbe propre et lisse sur un
corps �ni de caractéristique p. Cette formule exprime la constante de l’équation
fonctionnelle de la fonction L (d’un coe�cient de la cohomologie rigide) comme
produit de facteurs locaux (les facteurs epsilon) aux points fermés de la courbe.
Une formule analogue avait été prouvé par Laumon en 1987 en cohomologie
`-adique (pour ` , p). L’importance d’une telle formule vient de ses liens avec le
programme de Langlands pour les corps de fonctions de courbes (cf. La�orgue
2002 en `-adique et plus recemmment T.Abe en p-adique). Une grosse partie
de la recherche est consacrée à l’étude de la transformée de Fourier en cohomo-
logie rigide (introduite par Noot-Huyghe 2004) : ils prouvent notamment un
“principe” de la phase stationnaire dans ce contexte.

Ses projets futurs : Développer l’utilisation des techniques cohomologiques
p-adiques (cohomologie rigide, D-modules arithmétiques,. . . ) dans l’étude de
quelques problèmes de la théorie des representations p-adiques des groupes
reductifs.

Florence Lecomte et Nathalie Wach, dans un travail en commun, qui fait
suite à celui dans lequel elles ont dé�ni le motif de De Rham et la réalisation
de de Rham d’un complexe motivique, ont construit les réalisations de Hodge
des motifs géométriques. La �ltration par les poids provient de la structure de
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poids construite par M. Bondarko (Di�erential graded motives : weight complex,
weight �ltrations and spectral sequences for realizations ; Voevodsky versus Hanamura,
J. Inst. Math. Jussieu 8, 2009) sur la catégorie desmotifs géométriques, qui induit
une �ltration par les poids sur les réalisations de Betti et de de Rham. Adaptée
dans la catégorie des motifs analytiques, cette méthode fournit une réalisation
de Deligne-Beilinson. Dernièrement Nathalie Wach et Florence Lecomte ont
construit un foncteur de Hodge représentable de la catégorie J de Bondarko à
partir de laquelle ce dernier a dé�ni la �ltration par le poids.

Pendant la période concernée, Christine Noot–Huyghe a étudié deux pro-
blèmes distincts.

En collaboration avec N. Wach (IRMA), elle a étudié des exemples explicites
de (ϕ, Γ)-modules, venant de la géométrie. Pour une description plus explicite
cf. la presentation de N. Wach.

La deuxième thématique abordée par C. Huyghe pendant cette période
concerne la localisation des représentations d’algèbres de distributions p-adi-
ques. En 2008, elle avait obtenu un résultat de localisation dans le cadre suivant :
soit G un groupe réductif déployé sur le spectre d’un anneau de valuation dis-
crète complet d’inégale caractéristique, d’algèbre de Lie(G). Alors il existe une
équivalence de catégories entre les modules sur la complétée faible au sens de
Monsky-Washnitzer de l’algèbre enveloppante de Lie(G), à caractère central
trivial et les D-modules arithmétiques sur la complétée formelle de la variété
de drapeaux de G. En 2015, en collaboration avec Patel, Schmidt et Strauch elle
a introduit une version analytique rigide de ce résultat. Le gros intérèt de cet
énoncé est qu’il permet de localiser des représentations localement analytiques
admissibles de Schneider-Teitelbaum, qui interviennent dans la correspondance
de Langlands p-adiques.

Une partie des travaux de recherche deNathalieWach est autour de la théorie
desmotifs et elle est en collaboration avec F. Lecomte (IRMA). Cf. la presentation
de F. Lecomte pour plus de details.

À une représentation cristalline, on sait associer unϕ-module �ltré (Fontaine,
Modules galoisiens, modules �ltrés et anneaux de Barsotti-Tate, inAstérisque 65, 1979)
et, dans le cas où la longueur de la �ltration est inférieure à p − 1, N. Wach a
proposé une construction algorithme qui permet de calculer le (ϕ, Γ)-module
associé. Christine Noot-Huyghe et Nathalie Wach, ont calculé e�ectivement
le (ϕ, Γ)-module associé aux courbes hyperelliptiques, après avoir déterminé
la matrice du Frobenius dans une base d’un réseau stable de la cohomologie
cristalline de la courbe. Dans une autre partie de leur travail en commun, C.
Noot-Huyghe et N.Wach, montrent que le Frobenius divisé dé�ni sur le module
�ltré fortement divisible H1

cris de la réduction modulo p de la courbe peut se
calculer via laméthode deDeligne-Illusie (Relèvements modulo p2 et décomposition
du complexe de de Rham, Invent. Math. 89, 1987), proposent une méthode pour
déterminer explicitement la matrice du Frobenius modulo p. On obtient ainsi
un algorithme qui calcule la matrice du Frobenius divisé, programmé dans le
cas des courbes hyperelliptiques et des courbes de Drinfeld.
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4.2.4 Formes automorphes, représentations galoisiennes, représentationsmo-
dulaires, théorie algébrique des nombres, théorie d’Iwasawa,

Membres permanents
T. Beliaeva, H. Carayol, R. Noot, J. P. Wintenberger. B. Yalkinoglu

Thèmes de recherche
Étude des variétés de Shimura et deGri�ths-Schmid, formes automorphes et

représentations galoisiennes, variétés abéliennes, théorie d’Iwasawa, conjecture
de Greenberg, théorie des corps de classes, systèmes intégrables, théorie de
Grothendieck-Teichmüller/Fock-Goncharov.

Résultats obtenus par les membres de l’équipe :
Les travaux de de recherche de Tatiana Beliaeva concernent principalement

des propriétés des di�érents modules de sommes de Gauss, des unités cyclo-
tomiques et les nombres de Weil. Ces modules (ou plutôt di�érents quotients
de ces modules) sont liés à la Conjecture Principale de Théorie d’Iwasawa et
à la Conjecture de Greenberg, qui prédit la stabilisation de tailles de p-parties
de groupes de classes le long de la tour cyclotomique. Le but de ses travaux est
d’expliciter au mieux la structure galoisienne de ces modules dans l’espoir de
pouvoir exhiber les "bons générateurs et donner des bornes e�ectifs de la taille
des modules en question. Dans son article avec J.R. Belliard, ils ont donné une
formule explicite pour l’ordre du quotient d’un certain groupe de cohomolo-
gie (analogue des unités supérieures) par des unités cyclotomiques, qui permet
d’e�ectuer des calculs explicites sur l’ordinateur grâce au passage par des corps
�nis.

Dans ses projets futurs elle voudrait explorer le côté géométrique des objets
utilisés dans son article en collaboration avec J.R.Belliard pour essayer d’expli-
quer des régularités observées expérimentalement à partir des résultats algé-
briques.

Les travaux de ces dernières années deHenri Carayol portent sur l’interpréta-
tion géométrique des formes automorphes associées à des limites dégénérées de
séries discrètes. Ces formes jouent un rôle important en arithmétique. Pourtant
elles n’apparaissent pas dans la cohomologie (étale ou cohérente) des variétés de
Shimura. ll s’est aperçu il y a quelques années que ces formes se matérialisaient
dans la cohomologie cohérente de certaines variétés plus générales, dites de
Gri�ths-Schmid, qui sont des quotients de domaines hermitiens symétriques
par des groupes arithmétiques. C’est pourquoi il s’est e�orcé de développer ces
dernières années une théorie arithmétique de la «cohomologie automorphe»
des variétés de Gri�ths-Schmid. Ses travaux publiés les plus récents portent sur
la caractérisation des classes algébriques soit par leur développement de Fourier
au voisinage de la frontière de la compacti�cation de Kato-Usui des variétés de
Gri�ths-Schmid, soit par restriction à des sous-variétés qui sont des variétés
de Shimura. Cela permet pour des groupes unitaires en trois variables de com-
prendre les propriétés de rationalité des classes de cohomologie automorphe
associées à des formes de type holomorphe ou anti-holomorphe.
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Les travaux de Rutger Noot concernent les variétés abéliennes A sur les corps
de nombres et les représentations galoisiennes associées. Si le corps de base F est
assez grand, ces représentations se factorisent par le groupe de Mumford-Tate
GA. On obtient un système de représentations ρ` : ΓF � Gal(F̄/F) → GA(Q`).
Précédemment, R. Noot a étudié les relèvements ρ̃` : ΓF → G̃(Q`) géométriques
des ρ` et classi�é les ρ̃` associés elles-mèmes aux variétés abéliennes.

Il applique cette théorie à une conjecture de Serre sur les représentations
`-adiques associé à unmotif abélien. Soit v une valuation de F de caractéristique
résiduelle p. Il est prouvé que les représentations du groupe de Weil–Deligne
de ′WFv associées aux ρ` forment un système compatible Q-rationnel de re-
présentations à valeurs dans GA. Noot a étendu ce résultat à la représentation
p-adique ρp . La théorie de Fontaine permet d’associer à ρp une représentation
p-adique ′WFv → GA(P) où P est une extension de Qp . Cette représentation est
Q-rationnelle et elle est compatible avec le système des ′WFv → GA(Q`).

Il serait intéressant de disposer d’une généralisation de cette théorie pour les
1-motifs. Une théorie de relèvements de représentations associées aux 1-motifs
serait à développer pour permettre l’étude des propriétés de compatibilité des
représentations ρM,` .

Jean-Pierre Wintenberger, en collaboration avec Khare, a proposé comme
conjecture en théorie d’Iwasawa l’analogue d’une formule classique sur les 1-
motifs complexes des courbes nodales. Par ailleurs ils ont donné un critère pour
la conjecture de Leopoldt en terme de propriétés de rami�cation de modules
d’Iwasawa.

Il se propose d’étudier systématiquement cette rami�cation en utilisant les
progrès des méthodes de la théorie des formes automorphes. Dans un article
recent R. Shari� a prouvé une des conjectures proposées par Wintemberger et
Khare (Int. Math. Res. Not. IMRN 2014)

Bora Yalkinoglu est en train de développer une nouvelle approche, dite théo-
rie des solitons arithmétiques, vers la théorie de la multiplication complexe qui
donne une solution au douzièmeproblèmedeHilbert dans le cas d’un corps ima-
ginaire quadratique K � Q(√−D), i.e. une construction explicite de l’extension
abélienne maximale Kab. L’idée principale est une traduction de la construction
classique de Kab/K vers l’arithmétique des espaces deGrothendieck-Teichmüller
suivant les travaux de Fock-Goncharov. Plusieurs étapes non-triviales rendent
cette traduction conjecturalement possible. Premièrement, la construction clas-
sique de Kab s’écrit en termes des formules de Rogers-Ramanujan généralisées.
Deuxièmement, ces formules de Rogers-Ramanujan possèdent une interpré-
tation géométrique en termes des systèmes intégrables (théorie des solitons).
Troisièmement, en utilisant entre autres la théorie de Krichever et la théorie des
représentations géométriques on peut exprimer la théorie des solitons en termes
de la théorie de Grothendieck-Teichmüller (reformulée par Fock-Goncharov).

La recherche de B. Yalkinoglu est entièrement consacré au développement de
la théorie des solitons arithmétiques qui à long terme permettra potentiellement
une généralisation de la théorie de la multiplication complexe classique.
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4.2.5 Histoire des mathématiques.

Membres permanents
N. Schappacher.

Thèmes de recherche
Histoire des mathématiques, surtout du XIXe et XXe siècle.

Résultats obtenus par les membres de l’équipe :

Un thème qui revient dans presque tous travaux les travaux de Norbert
Schappacher– qu’ils portent sur l’histoire de la théorie des nombres (en particu-
lier au XIXe siècle), de la géométrie algébrique (en particulier au XXe siècle), sur
les statistiques (en particulier dans l’entre deux guerres), ou encore de certaines
institutions universitaires ou de la recherche (comme l’Académie des Sciences
de Göttingen ou les universités strasbourgeoises au XXe siècle) – est l’interaction
entre science et politique.

Avant la �n de l’année 2016 devront ètre rédigés deux textes substantiels
qui sont en gestation depuis plusieurs années : d’une part l’histoire l’évolution,
disons entre 1890 et 1990, des recherches sur le nombre d’équations requises
pour décrire en ensemble algébrique (histoire qui contient aussi un épisode
politique tout à fait exceptionnel) ; et d’autre part une étude, avec S.J. Patterson
(Göttingen), sur la vie et l’œuvre de Kurt Heegner.

4.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

Y. Bugeaud est directeur de l’IRMA depuis septembre 2013 et membre du
conseil académique (commission de la recherche) de l’université de Strasbourg
depuis 2013.

H. Carayol est membre du conseil académique (commission de la recherche)
de l’université de Strasbourg depuis 2013. Il est responsable du conseil scienti-
�que du Labex IRMIA.

C. Gasbarri a été membre du CNU (section 25) de 2012 à 2015 et membre du
Comité d’évaluation "Mathématiques et Interactions" de l’ANR en 2013.

C. Huyghe est membre du bureau de l’École Doctorale MSII de l’Université
de Strasbourg depuis 2012 et membre du conseil scienti�que de l’INSMI depuis
2014.

F. Lecomte est membre du Comité Technique d’Établissement de l’Université
de Strasbourg depuis 2014.

R. Noot a été directeur de l’UFR de Mathématiques et d’Informatique de
2009 à 2012.

G. Pacienza est membre du CNU (section 25) depuis 2015.
N. Schappacher est membre du COMETS, le comité d’éthique du CNRS,

depuis 2011 et du Comité d’éthique de la « European Mathematical Society »
depuis 2014.
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Contrats institutionnels sur �nancement public

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de nombreux projets ANR
et de plusieurs projets internationaux, dont la liste détaillée �gure en annexe.

Rayonnement académique

Lesmembres de l’équipe ont organisé une douzaine de colloques à l’IRMA et
une vingtaine à l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à environ soixante-dix
colloques et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques dans des universités
et institutions étrangères. Ils ont également contribué à la vie du laboratoire
en accueillant à l’IRMA leurs collègues et collaborateurs. Des listes détaillées
�gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 120 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

Bulletin et Mémoires de la société mathématique de France (Y. Bugeaud,
2015–).

Journal de théorie des nombres de Bordeaux (Y. Bugeaud, 2012–).
Moscow Journal of Combinatorics and Number Theory (Y. Bugeaud, 2011–).
Revue d’histoire des mathématiques (N. Schappacher, rédacteur en chef,

2009 –).
Séminaire Lotharingien de Combinatoire (G. Han, 2012–).
Uniform Distribution Theory (Y. Bugeaud, 2011–).

4.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
4.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Enrica Floris (2010–2013, Allocation de Recherche). — Deux aspects de la

géométrie birationnelle des variétés algébriques : la formule du �bré canonique et la
décomposition de Zariski, (directeur : G. Pacienza), Post-doc au MPIM Bonn.

. AntoineMarnat (2012–2015, AMN).— Sur le spectre des exposants d’approxi-
mation diophantienne classiques et pondérés, (directeur : Y. Bugeaud, co-directeur :
N. Chevallier), ATER à l’université de Strasbourg.

. Tomislav Pejkovic (2008–2012, �nancement croate). — Polynomial root sepa-
ration and applications, (directeur : Y. Bugeaud, co-directeur : A. Dujella), assistant
à l’université de Zagreb.

. Jean-Stefan Koskivirta (2009–2013, contrat doctoral puis ATER)– Relations
de congruence pour les variétés de Shimura associées aux groupes unitaires GU(n −
1, 1). (directeur : H. Carayol , co-directeur : Ch. Cornut), post-doc en Allemagne.
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. Jérôme Von Buhren (2012-2015, École doctorale de Strasbourg) Points ra-
tionnels d’une famille de sous–scámas fermés dans une variété semi– abélienne (direc-
teur : C. Gasbarri). Professeur dans une classe préparatoire à Colmar.

. Abhijit Laskar (2007–2011, contrat doctoral). — Indépendance de ` pour cer-
tains systèmes motiviques de représentations galoisiennes, (directeur : R. Noot), cadre
dans le secteur bancaire.

. Alain Muller (2009–2013, AMN ATER). — Relèvements cristallins de repré-
sentations galoisiennes, (directeur : Jean-Pierre Wintenberger, co-directeur : G.
Bockle, Professeur université Heidelberg ). Postdoct

. Auguste Hoang Duc (2010–2015, AMN,ATER). — Relèvements de représen-
tations Galoisiennes à valeurs dans des groupes algébriques , (directeur : Jean-Pierre
Wintenberger), Enseignement secondaire.

Doctorants en cours de thèse
. Valeria Bertini (2015, allocation italienne). — Variétés holomorphes symplec-

tiques et leurs groupes de Chow, (directeur : G. Pacienza, co-directeur : K. O’Grady).
. Giosuè Muratore (2015, allocation italienne). — Positivité de cycles en codi-

mension au moins 2, (directeur : G. Pacienza, co-directeur : A. Lopez).
. Amandine Pierrot (2014, contrat doctoral). — (ϕ, Γ)-modules associés à cer-

tains revètements cycliques, (directrice : C. Huyghe).
. ThomasRichez (2014, contrat doctoral).—L’anneau tautologoqie d’une courbe

avec automorphismes, (directeur : R. Noot).
. Shanshan Wang (2014, �nancement Chine) Propriétés combinatoires de cer-

tains suites classiques, (directeur : G. Han)

Habilitation à diriger des recherches
. Jérôme Poineau (2014). — Des espaces de Berkovich locaux et globaux.

Post-doctorants et ATER
. Christian Lehn (2012-2013, bourse Idex).
. Tommaso Matteini (2014-2015, �nancemement USIAS).
. Valentina Di Proietto (2014-2015) (bourse Labex IRMIA)
. Lionel Darondeau (2014-2015, �nancement USIAS).

4.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR.
H. Carayol — 2011–2012 : cours de M2 «Autour des fonctions théta »
C. Gasbarri — 2011 : cours de M2 «Geometrie arithmétique sur les corps des

fonctions »
C. Huyghe — 2011 : cours de M2, « Introduction aux courbes elliptiques ».

2014 : cours de M2, « Introduction aux D-modules ». (avec A. Marmora)
A.Marmora—2011 : cours deM2 : «AlgèbreCommutative » (avec J. Poineau)
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R. Noot — 2013 : Cours de M2 : «Introduction à la géométrie algébrique ».
G. Pacienza—2010-11 : Cours deM2“Classi�cation des surfaces algébriques :

point de vue classique et théorie de Mori". 2012-13 : Cours de M2 “Surfaces de
Riemann et courbes algébriques". 2013-14 : Cours de M2 “Surfaces de Riemann
et courbes algébriques".

Autres cours et mini-cours
Y. Bugeaud
2011 : École de printemps « Numération 2011 », Liège.
2012 : École d’été « Contemporary Methods for Solving Diophantine Equa-

tions », Ban�. École d’été « Four faces of Number Theory », Würzburg.
2013 : École « Number Theory and Dynamical Systems », Kozhikode.
2014 : École du CIMPA « Méthodes e�ectives en théorie des nombres »,

Mbour.
O. Benoist.
2015 : BICMR Pékin.
2016 : Sino-French Workshop in algebraic and arithmetic geometry, Bor-

deaux.
C. Gasbarri
2011 : "Introduction to geometric transcendental theory". "Number Theory

special Year" IMSc Chennai (Inde)
2013 : "Introduction a’ la Geometrie arithmétique sur les corps des fonctions"

CMR, Montreal (Ca)
2014 : "Autour des conjectures de Vojta" CIRM - Marseille.
G. Han
2013 : Combinatoire Enumérative (Université Tsinghua, Chine)
G. Pacienza
2012 : “Champs algébriques et courbes rationnelles", Marseille (France).
2014 : “Birational methods in hyper-Kähler geometry", Hausdor� Center,

Bonn (Allemagne).
2015 : School and Workshop “Algebraic Varieties and their Moduli", Centro

De Giorgi, Pisa (Italie).
2016 : “Laboratory of Algebraic Geometry and its Applications", Moscou

(Russie).
B. Yalkinoglu
2014 : Hausdor� Trimester « Noncommutative Geometry », HIM, Bonn.

4.5 Di�usion des connaissances
Depuis 2010, T. Beliaeva encadre le Cercle Mathématique de Strasbourg,

un club mathématique pour les lycéens de Strasbourg et ses environs. Elle a
organisé un tour régional du Tournoi Français de Jeunes Mathématiciennes et
Mathématiciens.
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C. Huyghe a été billettiste pour « Images des mathématiques » jusqu’en 2014.
F. Lecomte accueille régulièrement des stagiaires de collège et intervient

dans les établissements scolaires (2 à 3 fois par an).
N. Wach a participé à des activités de vulgarisation à l’intention des lycéens

(MathC2+) et des enseignants de collège (formation pour la Maison pour la
Science en Alsace et exposés a l’IREM).

4.6 Perspectives scienti�ques
Points forts

L’organisation de l’équipe nous semble faire apparaitre une bonne répartition
globale des e�ectifs entre rangs A/HDR, rangs B/non-HDR, doctorants. La
répartition thématique nous semble cohérente et equilibrée. L’equipe béné�cie
de séminaires actifs, d’une grande visibilité et de contacts de qualité à l’extérieur
(collaborateurs, visiteurs), tant au niveau national qu’international.

L’équipe a une très bonne réputation internationale : ses membres sont ré-
guliérement invités à donner des conférences plénières aux colloques interna-
tionaux et au Séminaire Bourbaki.

L’équipe est très impliquée dans la formation doctorale : les membres de
l’équipe participent régulièrement aux enseignements de 3ème cycle et à l’enca-
drement de thèses : 9 thèses furent soutenues durant le quinquennal passé et 5
thèses sont en cours.

Points à améliorer

Les membres de l’équipe pourraient davantage s’impliquer dans l’organisa-
tion de groupes de travail. Certains membres de l’équipe sont thématiquement
relativement isolés.

Risques liés au contexte

Plusieurs membres de l’équipe approchent de l’âge de la retraite.

Possibilités liées au contexte

Beaucoupdemaîtres de conférences et CRde l’équipe sont très actifs scienti�-
quement, donc soutiendront probablement bientôt leur HDR et, on espère qu’ils
seront promus professeurs dans d’autres universités. Ceci, avec les prochains
departs à la retraite, aura comme conséquence que l’équipe devra renouveler
beaucoup de ses e�ectifs dans un prochain futur. Pour conserver le niveau scien-
ti�que de l’équipe, il est très important qu’elle puisse faire des recrutements de
MC et de professeurs de très haut niveau scienti�que. L’arrivée d’un directeur
de recherche est également souhaitable.

Rédacteur : Carlo Gasbarri
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5 Équipe Géométrie
5.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
Michèle Audin (émérite depuis 2014), Thomas Delzant, Patrick Foulon (en

détachement au CNRS à la direction du CIRM depuis 2010), Charles Frances
(depuis 2014), Olivier Guichard (depuis 2012), Ilya Itenberg (PR à l’UPMC de-
puis 2011), Viatcheslav Kharlamov, Marie-Paule Muller (IUT, à la retraite depuis
2014)

Maîtres de conférences HDR
Vincent Blanlœil, Michel Coornaert, Mihai Damian, Emmanuel Opshtein

Maîtres de conférences
Charles Boubel, Chloé Perin, Ana Rechtman (depuis 2011).

Directeur de recherche
Athanase Papadopoulos.

Chargé de recherche HDR
Alexandru Oancea (promu PR à l’UPMC en 2012).

Chargés de recherche
Pierre Py, Sheila Sandon (depuis 2013), Vera Vértesi (depuis 2014)

Doctorants
VincentAlberge, Elena Frenkel, ClémentGuérin,NassimaKeddari, Stéphane

Marseglia, Simon Schatz, Audrey Vonseel

Post-doctorants
Nasrin Malekzadeh

Principaux thèmes de recherche
Géométrie, topologie et dynamique en petite dimension (Boubel, Papado-

poulos, Rechtman, Vértesi)
Géométrie et topologie symplectiques et de contact (Damian, Opshtein, San-

don, Vértesi)
Géométrie réelle et complexe, singularités (Blanlœil, Delzant, Kharlamov,

Py)
Structures géométriques au sens de Klein, Cartan, Ehresman et Thurston

(Boubel, Frances, Guichard, Papadopoulos)
Théorie géométrique des groupes (Coornaert, Delzant, Perin, Py).

L’équipe de Géométrie (précédemment géométrie et topologie) est composée
de seize membres permanents dont les grandes lignes de recherches sont la géo-
métrie en petite dimension, la géométrie symplectique, la géométrie algébrique
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réelle et tropicale, la géométrie hyperbolique, la théorie géométrie des groupes,
les systèmes dynamiques, l’histoire des mathématiques, les mathématiques et
la musique.

L’équipe anime deux séminaires hebdomadaires (GT3 et Géométrie et appli-
cations). Ces deux séminaires sont consécutifs, entrecoupés par le thé de l’IRMA
et ont un public largement commun. Des chercheurs d’autres équipes (notam-
ment G.Massuyeau, V. Fock de l’équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques,
représentations, J. Franchi et N. Juillet de l’équipe Probabilités) participent ré-
gulièrement aux séminaires et aux autres activités de l’équipe.

Un nombre substantiel de colloques et conférences ont été organisés à l’IRMA
et ailleurs par les di�érents membres. Parmi eux mentionnons seulement les 3
Master Class organisées en 2013, 2014 et 2016 avec le soutien du Labex IRMIA,
les « Geometry Day », journées de rencontres avec les chercheurs de Karlsruhe
et de Heidelberg organisées semestriellement en rotation dans les 3 universités
et les rencontres entre physiciens théoriciens et mathématiciens, colloques in-
ternationaux organisées à l’IRMA et concernant tout le laboratoire. Quelques
groupes de travail ont été aussi mis en place à diverses occasions.

Dans la période concernée, on compte 2 départs à la retraite (M. Audin et
M.-P. Müller) ainsi que 2 départs en mutation/promotion (I. Itenberg muté PR
à l’UPMC et A. Oancea promu PR à l’UPMC). Parallèlement, P. Foulon a vu
son poste à la direction du CIRM prolongé pour un nouveau mandat. Aussi
quelques jeunes sont en absence prolongée : C. Perin est lectrice à la Hebrew
University depuis septembre 2014, P. Py et A. Rechtman sont depuis septembre
2015 à la Universidad Nacional Autónoma de México. Les arrivées comprennent
2 professeurs (O. Guichard en 2012 et Ch. Frances en 2014) et 2 chargées de
recherches (S. Sandon et V. Vértesi arrivées en 2013 et 2014 suite à des demandes
de mutation).

Cette dynamique d’arrivées et de départs a entraîné des variations dans la
représentation des di�érentes thématiques de l’equipe. Ainsi la géométrie réelle
et symplectique a vu son nombre de représentants diminuer principalement
parmi les professeurs et directeurs de recherches tandis que la thématique des
structures géométriques a connu un accroissement.

Quelques faits marquants

M. Damian a démontré la conjecture de Audin pour les sous-variétés lagran-
giennes monotones asphériques (Comment. Math. Helv. 2012) qui a�rme que
l’indice de Maslov d’une telle sous-variété est égale à 2. La démonstration s’ap-
puie sur une nouvelle version de l’homologie de Floer développée par l’auteur.

T. Delzant s’est intéressé aux actions des groupes de Kähler sur les espaces
hyperboliques au sens de Gromov et a démontré un théorème de factorisation
pour ces actions. Un résultat de �nitude pour les familles de courbes sur une
variété Kähler en est déduit (GAFA, à paraître).

Ch. Frances a introduit une série d’outils et de concepts pour étudier les
problèmes d’extensibilité en géométrie de Cartan ainsi que les singularités pro-
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venant de ces géométries. Il a en particulier établi que, excepté les ouverts de la
sphère, tous les espaces homogènes riemanniens sont conformément maximaux
(J. Topol. 2012).

O. Guichard, dans un travail en commun avec A. Wienhard, a généralisé la
notion de sous-groupes discrets Anosov due à Fr. Labourie. Ils ont établi les
propriétés fondamentales de ces sous-groupes et démontré qu’ils sont toujours
l’holonomie de structures géométriques particulières (Invent. Math. 2012).

V. Kharlamov a établi, avec S. Finashin, la classi�cation à déformation près
des cubiques réelles de dimension 4. Avec ses collaborateurs il a également mis
en évidence des phénomènes d’abondance en géométrie énumérative réelle et
a découvert un analogue réel de la formule de Yau-Zaslow.

E. Opshtein contribue au développement de la géométrie symplectique C0,
il a révélé à la fois des phénomènes de rigidité et des phénomènes de �exibi-
lité dans ce domaine. Ses travaux ont été couronnés par le prix scienti�que les
Espoirs de l’Université de Strasbourg en 2016.

A. Papadopoulos a fait de nombreuses avancées en théorie de Teichmüller
(rigidité de l’action des groupes de di�éotopies, extensions aux cas des surfaces
non-orientables et des surfaces à bord, etc.). Il est l’éditeur des « Handbooks
of Teichmüller Theory » (4 volumes sur la période concernée). Ses travaux en
histoire des mathématiques et en mathématiques et musique ont notamment
conduits à la publication des œuvres musicales complètes d’Euler.

S. Sandon est en train de développer une théorie de l’homologie de Floer
adaptée aux contactomorphismes et aux points translatés par le �ot de Reeb.
Cette homologie ouvre de nouvelles perspectives en géométrie de contact.

5.2 Activité scienti�que
5.2.1 Géométrie, topologie et dynamique en petite dimension

Membres permanents
A. Rechtman, V. Vértesi. Les travaux de Ch. Boubel et A. Papadopoulos,

décrits plus bas, relèvent aussi de cette thématique.

Ana Rechtman s’intéresse aux �ots en dimension 3, en particulier à l’exis-
tence d’orbites périodiques et aux constructions d’exemples sans orbites pério-
diques. Ces dernières années elle a étudié l’ensemble minimal des exemples de
K. Kuperberg, qui sont les uniques exemples connus de �ots C∞ sans orbites
périodiques sur toute variété de dimension 3. Ces travaux forment sa dernière
publication, en collaboration avec Steve Hurder. Leur étude décrit le premier
exemple d’un ensemble minimal exceptionel d’un �ot qui est de dimension
topologique 2.

Actuellement, A. Rechtman a plusieurs collaborations en cours, toujours
autour des �ots en dimension 3. Elle travaille avec A. Verjovsky, de l’Université
Nationale Autonome du Mexique sur l’étude des �ots uniquement ergodiques
dont la mesure invariante est un volume lisse. Elle travaille aussi avec Pierre
Dehornoy, de l’Université Joseph Fourier de Grenoble, sur la construction de
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nouveaux invariants pour les �ots en dimension 3. Elle continue à travailler avec
Steve Hurder (Université d’Illinois à Chicago) et avec Fernando Alcalde-Cuesta
(Université de Saint Jacques de Compostelle).

Vera Vértesi travaille en topologie de basse dimension. Son domaine de re-
cherche est la géométrie de contact et l’homologie Heegaard-Floer.

Avec I. Petkova, elle a développé un nouvel invariant combinatoireHeegaard-
Floer pour les enchevêtrements, compatible avec l’opération naturelle de recol-
lement. En utilisant cet invariant, avec I. Petkova et A. Ellis, V. Vértesi a donné
une reformulation de la dé�nition de l’homologie de Heegaard-Floer pour les
nœuds dans le cadre des invariants de Reshetikhin-Turaev.

En se basant sur l’étude des représentants legendriens de tresses dans un
tore solide avec J. Etnyre, V. Vértesi a donné une classi�cation legendrienne de
certains noeuds satellites et des doubles de Whitehead pour une large classe de
noeuds.

Dans le futur elle voudrait aussi développer une version combinatoire de
l’homologie de contact des nœuds pour les enchevêtrements et associer à chaque
enchevêtrement legendrien et transverse un invariant dans l’homologie de Floer
des enchevêtrements.

5.2.2 Géométrie et topologie symplectique et de contact

Membres permanents
M. Damian, E. Opshtein, S. Sandon. Les travaux de V. Vértesi, décrits plus

haut, relèvent aussi de cette thématique.

Mihai Damian étudie la topologie des sous-variétés lagrangiennes. Son ré-
sultat le plus important durant ce quinquennal est la preuve de la conjecture
d’Audin pour les sous-variétés lagrangiennes monotones dans des espaces eu-
clidiens, qui a�rme que le nombre de Maslov de ces tores vaut N � 2. L’ingré-
dient principal de la démonstration est une nouvelle version de l’homologie de
Floer, appelée "relevée" par Mihai Damian. Outre la conjecture d’Audin elle lui a
permis de trouver plusieurs restrictions topologiques sur les lagrangiennes (mo-
notones) de nombre de Maslov maximal. Une analyse plus �ne du cas où cette
homologie de Floer relevée n’est pas bien dé�nie mène à d’autres propriétés to-
pologiques des sous-variétés lagrangiennes monotones. C’est le sujet d’un autre
article, dans lequel il démontre notamment que toute sous-lagrangienne mono-
tone orientable dans R6 est un produit par S1. Par la même méthode il obtient
les premiers exemples de variétés (compactes) qui admettent des plongements
lagrangiens dans R2n mais qui n’admettent pas de plongement lagrangien mo-
notone dans le même espace euclidien. Un tel exemple est la somme connexe de
3 copies de S1

× S2n dans R4n+2. Ceci répond à une question de Polterovich et
montre que la condition demonotonie qui est de nature purement symplectique
induit des restrictions topologiques sur la lagrangienne.

Emmanuel Opshtein a travaillé sur les problèmes de plongements symplec-
tiques, pour lesquels il a démontré un certain nombre de résultats de �exibilité

67



(par exemple que les problèmes de plongements d’ellipsoides su�samment
�ns dans les variétés fermées sont �exibles). Il a aussi établi une relation entre
les problèmes de plongements symplectiques et les singularités des courbes
presque-complexes en dimension 4. En géométrie symplectique C0, il a étudié
avec L. Buhovsky l’action des homéomorphismes symplectiques sur les sous-
variétés et établi les premiers résultats de �exibilité du domaine.

Il développe actuellement unprojet avec L. Buhovsky, C.Membrez, et R.Hind,
visant à étudier les aspects qualitatifs des plongements lagrangiens (rigidité C0,
tassement, intersections, . . .).

Sheila Sandon étudie des phénomènes de rigidité en topologie de contact tels
que le phénomène de non–squeezing et l’existence d’ordres partiels, métriques
bi–invariantes et quasimorphismes dans le groupe des contactomorphismes.
Tandis qu’en topologie symplectique on étudie ce type de problèmes depuis les
années 80, la découverte de phénomènes analogues en topologie de contact a
seulement commencé avec les traveaux d’Eliashberg et Polterovich, en partie en
collaboration avec Kim, en 2001 et 2006. Dans sa thèse (terminée en 2009), S. San-
don a étudié une démonstration alternative du théorème de non–squeezing de
Eliashberg, Kim et Polterovich pour les domaines de R2n

× S1. Cette nouvelle
démonstration a permis de dé�nir aussi, pour la premiere fois, une métrique
bi–invariante dans le groupe des contactomorphismes (dans le cas de R2n

× S1)
et a mis en valeur le rôle central joué dans ce type de phénomènes par les points
translatés des contactomorphismes. En utilisant cette notion, dans The discrimi-
nant and oscillation lengths for contact and Legendrian isotopies elle a dé�ni, en
collaboration avec V. Colin, une métrique bi–invariante pour n’importe quelle
variété de contact. Depuis 2011 elle travaille à une théorie d’homologie de Floer
pour les points translatés, avec le but d’étudier un analogue de contact de la
conjecture d’Arnold sur les points �xes des symplectomorphismes hamiltoniens
et aussi d’obtenir un outil pour étudier les métriques de l’article mentionné plus
haut et les autres phénomènes de rigidité de contact mentionnés ci-dessus. Le
cas le plus simple de cette théorie est maintenant en cours de rédaction. Géné-
ralisations et applications seront étudiées dans les prochaines années, en partie
en collaboration avec R. Leclercq dans le cadre du projet ANR CoSpIn.

5.2.3 Géométrie réelle et complexe, singularités

Membres permanents
V. Blanlœil, T. Delzant, V. Kharlamov, P. Py.

Vincent Blanlœil travaille sur l’étude de la topologie et la géométrie des
singularités des germes de fonctions holomorphes. Plus récemment il s’est inté-
ressé aux singularités mixtes, c’est-à-dire aux singularités d’applications poly-
nomiales dé�nies à partir de variables complexes et de leurs conjugués.

Un groupe de Kähler est un groupe qui peut être réalisé comme groupe
fondamental d’une variété kählérienne. Dans un article, paru à Compositio,
Thomas Delzant et Pierre Py étudient les représentations des groupes de Kähler
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dans le groupe d’isométrie de l’espace hyperbolique de dimension in�nie, avec
application au groupe deCremona. Dans un article à paraître àGAFA, T. Delzant
s’intéresse au phénomène de non compacité de l’espace des actions d’un groupe
de Kähler sur un espace hyperbolique, en lien avec la théorie des groupes limites
et des arbres réels. Une application à la géométrie algébrique est donnée. Cet
article est le point fort de son travail de ces dernières années. T. Delzant prépare
un article sur la cubulation des groupes de Kähler. Sur un thème complètement
di�érent, dans un article à Israel J. of Math., il a continué à ré�échir à l’invariant
T introduit il y a un peu plus de 20 ans et démontré avec Potyagailo que dans le
cas des variétés hyperboliques de dimension 3, il est comparable au volume.

Avec S. Finashin, Viatcheslav Kharlamov a résolu le problème de la clas-
si�cation à déformations et transformations projectives prés des cubiques en
dimension 4, et ensuite approfondi cette classi�cation par une étude de la chira-
lité en découvrant un certain nombre de cubiques chirales. Ils ont démontré que
la partie réelle d’une cubique réelle non singulière de dimension 4 est di�éo-
morphe soit à l’espace projectif aux anses, soit à la réunion disjointe de l’espace
projectif avec la sphère. En dimension deux, ils ont élaboré la classi�cation à
déformation près des contours apparents des surfaces cubiques.

Avec Vik. Kulikov, V. Kharlamov a donné de nouveaux critères d’irréductibi-
lité pour des espaces de Hurwitz, a produit de nouvelles bornes sur le nombre
de composantes irréductibles et a montré que, pour un nombre de points de
rami�cation su�samment grand, le nombre de composantes irréductibles coin-
cide avec le nombre de classes topologiques. Ils ont aussi employé les revête-
ments cycliques numériquement pluricanoniques pour construire de nouveaux
exemples de surfaces de type général qui forment, à classes de Chern �xées,
des espaces de modules à plusieurs composantes connexes, aussi bien que de
nouveaux exemples de surfaces qui ne se déforment pas en leurs conjuguées.

Avec I. Itenberg et E. Shustin, V. Kharlamov a développé de nouvelles mé-
thodes du calcul des invariants de Welschinger, a créé des versions relatives
de ces invariants et les a employé pour l’étude énumérative des courbes ration-
nelles réelles sur des surfaces de del Pezzo. Avec S. Finashin, il a développé une
version réelle du calcul de Schubert. Avec R. Rasdeaconu, il a découvert une ver-
sion des invariants de Welschinger pour un comptage des courbes rationnelles
réelles sur des surfaces K3.

Ses projets actuels portent : sur le développement de versions relatives des
invariants deWelschinger ; sur l’extension des résultats obtenus pour les courbes
rationnelles sur les surfaces K3 au cas de diviseurs multiples ; et sur l’étude des
invariants spectraux des droites réelles sur les cubiques réelles de dimension 3.

Les thèmes de recherche de Pierre Py se situent à l’intersection de la géomé-
trie di�érentielle et de la théorie des groupes. Il s’intéresse à la topologie des
variétés kählériennes et notamment des variétés projectives lisses. Plus particu-
lièrement, il s’intéresse aux groupes fondamentaux de ces variétés. Une classe
d’exemples intéressants est formée par les réseaux du groupes d’isométries de
l’espace hyperbolique complexe, pour lesquels de nombreuses questions sont
ouvertes. Un autre aspect de sa recherche est plus purement lié à la théorie
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des groupes et à l’étude des espaces à courbure négative ou nulle. Par exemple,
avec Nicolas Monod, il a étudié en 2011 de nouveaux espaces métriques à cour-
bure négative, dont le groupe d’isométries est le même que celui de l’espace
hyperbolique réel de dimension n.

Dans le futur, P. Py souhaite continuer à travailler sur ces di�érents thèmes.
Ses projets incluent l’étude des actions des groupes fondamentaux des variétés
kählériennes sur les complexes cubiques CAT(0) (en collaboration avec T. Del-
zant), l’étude d’exemples très particulier de surfaces projectives construites par
C. Schoen en 2007 (en collaboration avec X. Roulleau) ainsi que l’étude de la
classe de Kähler bornée des espaces symétriques hermitiens (caractérisation
des sous-groupes du groupe d’isométries qui annulent la classe de Kähler, en
cohomologie bornée).

5.2.4 Structures géométriques au sens de Klein, Cartan, Ehresman et Thurs-
ton

Membres permanents
Ch. Boubel, Ch. Frances, O. Guichard, A. Papadopoulos.

Charles Boubel s’intéresse essentiellement aux métriques pseudo-rieman-
niennes dont l’holonomie agit de façon réductible, mais non décomposable. Dans
le cas irréductible, le dictionnaire groupes d’holonomie possibles/métriques
locales ou variétés compactes correspondantes est connu (travaux de Cartan
avant guerre, puis Berger dans les années 1950 et d’autres jusqu’en 2000). Le cas
réductible, lui, est largement ouvert et des phénomènes totalement di�érents y
surviennent.

Il s’attache actuellement à deux questions.
(i)Décrire les métriques pseudo-riemanniennes dont le groupe d’holonomie

est le commutant, d’un ou plusieurs endomorphismes, dans un groupe classique.
C’est une famille importante et naturelle de groupes non semi-simples (dès que
les endomorphismes en jeu ne le sont pas).

(ii) Décrire les variétés pseudo-riemanniennes compactes dont l’holonomie
agit réductiblement, en commençant par les petites dimensions. Cette étude
est profondément liée à des phénomènes dynamiques : feuilletages, actions
essentielles (=non isométriques) du groupe des transformations a�nes.

Il a par ailleurs d’autres travaux en cours sur des feuilletages.

Projets. Dans les deux directions mentionnées :
(i) Ch. Boubel a traité le cas d’un endomorphisme autoadjoint. Il veut traiter

celui d’un endomorphisme anti-autoadjoint.
(ii) Il a traité le cas de dimension trois avec Pierre Mounoud (Bordeaux). Il

veut aller au-delà, notamment comprendre quels sont les phénomènes généraux
quels sont ceux spéci�ques à cette petite dimension.

Avec ces travaux, il veut soutenir son habilitation.

Charles Frances s’intéresse aux structures géométriques rigides, en particu-
lier aux métriques pseudo-riemanniennes, à leurs classes conformes, et plus gé-
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néralement aux géométries dites paraboliques. Il étudie notamment les groupes
qui agissent en préservant de telles structures, en essayant de comprendre les
liens qui relient la structure algébrique de ces groupes, les propriétés dyna-
miques de leur action, et la géométrie elle-même. Il travaille également sur des
problèmes d’existence et d’unicité de compacti�cations de certains espaces.
L’essentiel des travaux récents de Ch. Frances portent sur les transformations
conformes des variétés pseudo-riemanniennes. À un niveau in�nitésimal, il étu-
die les singularités des champs de vecteurs conformes, en décrivant des formes
normales pour les signatures riemannienne et lorentzienne. À un niveau global,
l’article About pseudo-Riemannian Lichnerowicz conjecture exhibe des variétés
pseudo-riemanniennes compactes, non conformément plates, pour lesquelles le
groupe conforme n’est pas réductible à un groupe d’isométries. Cette situation
contraste avec le théorème de Ferrand-Obata en géométrie riemannienne.

Les lieux singuliers des transformations conformes entre variétés rieman-
niennes de dimension ≥ 3, et le problème de leur e�açabilité sont étudiés dans
Removable and essential singular sets for higher dimensional conformal maps.
On y montre que les lieux singuliers non e�açables assez �ns sont toujours
localement modelés sur les ensembles limites de groupes kleiniens.

L’article About geometrically maximal manifolds introduit des outils géné-
raux pour étudier le problème d’extensibilité de certaines structures géomé-
triques (ici, les géométries de Cartan). On y montre en particulier que tous les
espaces homogènes riemanniens sont conformémentmaximaux (i.e n’admettent
pas d’extension conforme non triviale), exceptés les ouverts de la sphère.

Olivier Guichard travaille sur les liens entre les propriétés géométriques, dy-
namiques et algébriques des sous-groupes discrets des groupes de Lie. Un sujet
qui l’a particulièrement intéressé, avec ses collaborateurs, est la compacti�cation
des espaces (localement) symétriques, riemanniens ou non.

Avec M. Korkmaz, C. Charitos et Y. Papadoperakis, Athanase Papadopoulos
a obtenu plusieurs résultats de rigidité de l’action du groupe modulaire sur
des espaces de feuilletages et laminations géodésiques et sur des complexes
simpliciaux reliés aux surfaces (complexes des arcs et des courbes-arcs).

Avec R. C. Penner, il a obtenu l’analogue de plusieurs résultats de bases de
la théorie de Thurston pour les surfaces non orientables.

Avec G. Théret, W. Su, L. Liu, D. Alessandrini et S. Yamada, il a développé la
théorie des espaces de Teichmüller et des structures hyperboliques sur les sur-
faces à bord, en introduisant notamment la métrique des arcs. Ils ont obtenu des
résultats sur les géodésiques, la structure �nslérienne, l’action des isométries.

Avec G. Théret, W. Su, L. Liu et D. Alessandrini, A. Papadopoulos a déve-
loppé la théorie métrique des espaces de Teichmüller des surfaces de type in�ni.

Avec M. Troyanov et S. Yamada, il a développé la théorie des métriques
de Funk dans le cadre euclidien et non-euclidien. Avec Yamada, il a étudié les
métriques de Funk et Hilbert de type temps, introduites par Busemann.

AvecNestoridis, A. Papadopoulos a dé�ni une notion de longueur d’arc com-
plexe sur les surfaces de Riemann, et a montré que c’est la meilleure extension
(en un sens précis).
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Athanase Papadopoulos a publié plusieurs articles et livres sur l’histoire des
mathématiques, en particulier, il a coédité la théorie des parallèles de Lambert
et les oeuvres musicales complètes d’Euler.

Il a édité une douzaine d’ouvrages collectifs dans la période 2011-2016, sur
les actions de groupes, la théorie de Teichmüller, la géométrie de Hilbert, sur
Lie et Klein.

5.2.5 Théorie géométrique des groupes

Membres permanents
M. Coornaert, C. Perin. Les travaux de T. Delzant et P. Py, décrits plus haut,

relèvent aussi de cette thématique.

Les travaux de Michel Coornaert portent sur la théorie des systèmes dyna-
miques et la théorie géométrique des groupes. Au cours de ces quatre dernières
années, il a écrit avec T. Ceccherini-Silberstein plusieurs articles sur la dyna-
mique des sous-décalages symboliques et sur les automates cellulaires. Toujours
avec T. Ceccherini-Silberstein, il a étendu la notion de so�cité aux monoïdes et
donné des exemples de monoïdes qui ne sont pas so�ques. Dans un travail en
commun avec T. Ceccherini-Silberstein et J. Dodziuk, il a démontré la surjecti-
vité du laplacien combinatoire sur tout graphe in�ni. Il a obtenu une version du
lemme de Fekete-Ornstein-Weiss pour les semi-groupes moyennables à simpli�-
cationdans un article en collaboration avec T. Ceccherini-Silberstein et F. Krieger.
Il a aussi étudié certaines connexions entre la théorie des langages formels, la
dynamique symbolique et la théorie des groupes dans des articles écrits avec
T. Ceccherini-Silberstein, F. Fiorenzi, P. Schupp, N. Touikan et Z. Šunić. Il a pour
projet de terminer la rédaction de deux livres, l’un sur les langages formels et
l’autre sur les systèmes dynamiques.

Les principaux axes de recherches poursuivis par Chloé Perin s’articulent
autour de la théorie de la stabilité développée par Shelah dans les années 70.
Cette théorie prévoit l’existence d’une relation d’indépendance bien dé�nie,
similaire à l’indépendance algébrique sur les corps, sur tout modèle dont la
théorie du premier-ordre est stable. La stabilité de la théorie des groupes libres
ayant été démontrée par Sela, il était donc naturel de chercher à comprendre
à quoi pouvait ressembler la notion d’indépendance d’un point de vue algé-
brique. Par un travail en commun avec Rizos Sklinos, C. Perin a montré que
deux éléments d’un groupe libre F sont indépendants au-dessus d’un ensemble
de paramètres A si et seulement si ils appartiennent à deux parties essentielle-
ment disjointes de la décomposition JSJ de F relativement à A (sous l’hypothèse
supplémentaire que l’ensemble A n’est contenu dans aucun facteur libre propre
de F). Une autre direction de recherche concerne les ensembles dé�nissables sur
le groupe libre : la théorie des groupes libres n’étant pas superstable (Poizat), on
sait qu’il existe des ensembles dé�nissables n’admettant pas de rang de Shelah ;
Perin et Sklinos ont cherché à caractériser ces ensembles non-superstables et ont
obtenu une condition su�sante : si une formule admet de nouvelles solutions
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lorsqu’on augmente le rang du groupe libre, alors l’ensemble qu’elle dé�nit n’est
pas superstable. Ils conjecturent que cette condition est également nécessaire.

5.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

V. Blanlœil est directeur de l’UFR Math-Info, a été deuxième vice-président
au CNU entre 2010 et 2015. Il a été membre du conseil scienti�que de l’Unistra
jusqu’en décembre 2012.

T.Delzant est le directeur duLabex IRMIAdepuismars 2012, il a été directeur
de l’IRMA de janvier 2009 à septembre 2013 et directeur du Collegium des
Sciences de l’Université de Strasbourg de septembre 2011 à septembre 2013.
T. Delzant a été membre élu du conseil scienti�que de l’Université de Strasbourg
de 2006 à 2012.

A. Papadopoulos est responsable des Rencontres entre Mathématiciens et
Physiciens Théoriciens (bi-annuelles), il est chargé du lien Strasbourg, Zurich,
Grenoble, Nice pour le réseau GEAR (�nancé par la NSF) Topology, geometry,
and dynamics of character varieties, 2012-2017.

A. Rechtman est membre suppléant du CNU depuis janvier 2016.

Contrats institutionnels sur �nancement public

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de nombreux projets ANR
et de plusieurs projets internationaux, dont la liste détaillée �gure en annexe.

Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé un nombre remarquablement élevé
de colloques : une vingtaine à l’IRMA et une trentaine à l’extérieur. Ils furent
conférenciers invités à environ cent trente colloques et ont e�ectué de nombreux
séjours scienti�ques dans des universités et institutions étrangères. Ils ont éga-
lement contribué à la vie du laboratoire en accueillant à l’IRMA leurs collègues
et collaborateurs. Des listes détaillées �gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 200 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

A. Oancea a co-édité avec J. Latschev (Hamburg) le livre Free Loop Spaces
in Geometry and Topology, publié en septembre 2015 chez EMS-PH, collection
IRMA Lectures in Mathematics and Theoretical Physics, vol. 24

A. Papadopoulos estmembre du comité scienti�que d’une collection sciences
et musique, publiée chez Hermann, et du comité de rédaction de Proceedings
of Cybernetics. Il est éditeur de la collection Handbook of Teichmüller theory,
European Mathematical Society (6 volumes parus) et co-éditeur (avec L. Ji et
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S. Yau) d’une collection Handbook of group actions, International Press et Hi-
gher education Press (2 volumes parus).

5.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
5.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Étienne Will (2005-2012, Strasbourg). — Constructions tropicales de noeuds

algébriques dans l’espace projectif de dimension trois, (directeur : I. Itenberg), ensei-
gnant dans le secondaire.

. MatthiasHerold (2007-2011, bourse de Landesgraduiertenförderung,DAAD
et du Collège Doctoral Européen). — Tropical orbit spaces and moduli spaces of tro-
pical curves, (directeur : I. Itenberg, co-directeur : A. Gathmann), actuaire à R+V
en Allemagne.

. Ousama Malouf (2008–2011, gouvernement syrien, ministère des a�aires
étrangères). — Géométrie des surfaces munies de métriques plates à singularités co-
niques, (directeur : A. Papadopoulos), Assistant, université de Damas (Syrie).

. AhmadSaid (2010–2013, gouvernement syrien,ministère des a�aires étran-
gères). — Feuilletages mesurés et feuilletages transversalement a�nés, (directeur :
A. Papadopoulos), Assistant, université de Damas (Syrie).

. Alexandre Martin (2010–2013, A.M.N.). — Géométrie et topologie des com-
plexes de groupes à courbure négative ou nulle , (directeur : T. Delzant), actuellement
sur la Chaire Lise Meitner à l’Université de Vienne (Autriche)

. ArnaudTomasini (2010–2014, Strasbourg)— Intersectionsmaximales de qua-
driques réelles, (directeur : V. Kharlamov), professeur titulaire au lycée.

. Jean Gutt (2010–2014, bourse FNRS (Belgique)). — On the minimal number
of periodic Reeb orbits on a contact manifold, (directeur : A. Oancea, co-directeur
F. Bourgeois), postdoc à l’ Université de la Géorgie.

. Valentina Disarlo (2010–2013, gouvernement italien). — Combinatorial me-
thods in Teichmüller theory, (directeur : A. Papadopoulos), assistant professor,
University of Indiana at Bloomington (USA).

. Mickaël Crampon (2008–2011, Strasbourg) — Dynamics and entropies in
Hilbert geometry, (directeurs : P. Foulon et G. Knieper).

. Thomas Barthelmé (2008–2012, Strasbourg) — Un nouvel opérateur de La-
place en géométrie de Finsler et orbites périodiques de �ots d’Anosov, (directeurs : P.
Foulon et B. Hasselblatt), professeur assistant à l’université Penn State.

. Vincent Alberge (2013–2016, Strasbourg). — Géométrie de la longueur extré-
male sur les espaces de Teichmüller, (directeur : A. Papadopoulos).

. Clément Guérin (2013–2016, A.M.N.). — Singularités orbifold de la variété
des caractères, (directeur : O. Guichard)

Doctorants en cours de thèse
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. Simon Schatz (2011, Strasbourg). — Topological constraints for monotone La-
grangians in hypersurfaces of Kähler manifolds (directeur :M.Damian, co-directeur :
V. Kharlamov)

. Nassima Keddari (2012, Strasbourg). — Homologie de Floer relevée pour les
sous-variétés lagrangiennes presque monotones (directeur : M. Damian)

. Julien Spreder (2012, enseignant dans le secondaire). — Topologie et géomé-
trie des singularités mixtes, (directeur : V. Blanlœil)

. Stéphane Marseglia (2013, Strasbourg). — Les variétés projectives convexes
de volume �ni, (directeur : O. Guichard)

. Elena Frenkel (2014, Strasbourg). — Géométries sphérique, hyperbolique et de
transition, (directeur : A. Papadopoulos)

. Audrey Vonseel (2014, Strasbourg). — Systèmes d’équations et logique du
premier ordre dans les produits amalgamés (directeur T. Delzant)

Habilitations à diriger des recherches
. Emmanuel Opshtein (2014). — Problèmes de plongements en géométrie sym-

plectique

Post-doctorant
. Dmitriy Slutskiy (2013-2015, IDEX UdS)

5.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR
2010-11 : A. Oancea (Opérateurs di�érentiels elliptiques)
2010-11 : V. Blanlœil (Courbes algébriques singulières)
2011-12 : M. Damian (Homologie de Floer lagrangienne)
2012-13 : V. Kharlamov (Géométrie Enumérative).
2012-13 : E.Opshtein (Géométrie symplectique et dynamique hamiltonienne).
2012-13 : P. Py (Groupes de Lie, réseaux).
2013-14 : E. Opshtein et A. Rechtman (Fonctions génératrices et le théorème

d’Arnold)
2013-14 : T. Delzant et O. Guichard (Géométrie hyperbolique et théorie des

groupes)

Autres cours et mini-cours
M. Damian
2012 : Ecole CIMPA de géométrie et topologie, Meknès, Maroc ; Temas da

Matematica Contemporanea IMPA, Rio de Janeiro ; Holomorphic curves and
applications to enumerative geometry, symplectic and contact topology, Master-
class, Strasbourg.

O. Guichard
2012 : GEAR’s network Junior Retreat, UIUC, Urbana-Champaign.
2014 : école d’été Finsler Geometry with Applications, Samos, Grèce ; école

d’été du programmeGeometry, topology and physics of moduli spaces of Higgs
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bundles, Singapour ; atelier Introduction à la dynamique sur les variétés de
caractères, Toulouse.

A. Oancea
2011 : conférence GESTA New trends in symplectic and contact geometry,

CastroUrdiales, Espagne ; LMS Short Instructional Course Symplectic geometry,
Aberdeen, UK.

C. Perin
2011 : Ecole d’été Model theory and groups, Istanbul.
2013 : Journées Louis Antoine, Rennes.
P. Py
2013 : Kähler manifolds, harmonic maps and the Cremona group, Dijon.
2015 :Del problema del circulo deGauss al �ujo geodesico, Villahermosa,Mexique.
2016 : Actions de groupes sur le cercle, Morelia, Mexique ; théorie géométrique

des groupes, UNAM, Mexico.
A. Rechtman
2012 : École d’été, Université de Sao Paulo, Sao Carlos, Bresil.
2013 : École d’hiver à Oaxaca, Mexique.
2014 : GESTA, ICMAT, Espagne.
2015 : École CIMPA-NIMS Research School on dynamical systems, Corée du

Sud. Conference du Sud et du Sud-Est, Mexique.
S. Sandon
2014 : Ecole de recherche CIMPA Geometric methods in classical dynamical

systems, Santiago de Chile.
V. Vértesi
2016 : École d’été à CEU, Budapest, Hongrie (Low Dimensional Topology).

5.5 Di�usion des connaissances
T. Delzant a organisé la venue de Cedric Villani en octobre 2012 pour une

conférence aux lycéens et une présentation de son livre à la librairie Kleber.
V. Blanlœil a organisé des conférences grand public, à l’UFR Mathématique

et Informatique de l’Université de Strasbourg, destinées aux lycéens :
— L. Saint Raymond, L’irréversibilité, une histoire de probabilités, janvier 2014.
— T. Tokieda, Science à partir d’une feuille de papier, mars 2015.
— V. Werner, Gribouiller au hasard, novembre 2015.
Ch. Boubel a donné en 2015, dans le cadre du projet IDEX Réussite étudiante

de l’université de Strasbourg, deux conférences aux élèves de TS du lycée Frep-
pel, Obernai (« Le plan hyperbolique » et « Un panorama de mathématiques
contemporaines »), ainsi que des exposés grand public dans d’autres cadres
durant la période 2012–2016.

A. Rechtman dirige l’édition du Calendrier Mathématique depuis 2013, pu-
blié par les Presses Universitaires de Strasbourg. Le calendrier à rencontré un
succés au dela de toutes attentes, l’édition 2016 a été imprimée en 5500 exem-
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plaires. Pour promouvoir la publication en 2014, A. Rechtman a organisé un
concours en forme de parcours par le centre de Strasbourg, le weekend de la
Fête de la Science. En 2015, ce concours a été organisé par V. Vigon.

V. Vértesi a animé le Camp Euclid (cercle de mathématiques en ligne).

5.6 Perspectives scienti�ques
Points forts

Les thématiques de l’équipe couvrent un large spectre autour des actions
de groupes, de la dynamique et de la topologie souvent dans des domaines
émergeants : homologies symplectique et de contact, théorie symplectique des
champs, rigidité en géométrie symplectique, invariants énumératifs réels, grou-
pes de Kähler ; logique du premier ordre des groupes libres et hyperboliques ;
automates cellulaires sur les groupes ; théorie de Teichmüller classique et de
rang supérieur. Sesmembres sont souvent bien considérés comme orateurs (voir
liste des conférences données et des mini-cours).

Beaucoup de programmes de recherches nationaux et internationaux se sont
tenus sur des thématiques chères à l’équipe (IAS 2011, IHP 2012, MSRI 2015,
Singapour 2014 et 2016, etc.). Par ailleurs de nombreuses collaborations inter-
nationales sont entretenues : avec l’Autriche, la Chine, les États-Unis, la Grande
Bretagne, l’Italie, le Japon, la Russie, la Turquie, le Vietnam.

Également, la présence pour desmissions de longue durée à l’étranger de cer-
tains membres de l’équipe (C. Perin en Israël depuis 2014, P. Py et A. Rechtman,
au Mexique depuis 2015) permet de renforcer durablement les liens interna-
tionaux du laboratoire et son rayonnement. En outre ceci ouvre la possibilité
d’échanges plus approfondis (échanges d’étudiants, co-encadrement de thèses,
etc.)

L’implication dans la formation doctorale reste importante et constante (voir
les listes des cours et des thèses). L’implication dans la di�usion des mathéma-
tiques est à souligner.

Points à améliorer

Les absences prolongées de certains membres, notamment parmi les plus
jeunes, a�ectent les activités d’animation de la recherche. Une compensation
aurait pu être instituée par une présence plus forte de post-doctorants et de
chercheurs en invitation de longue durée.

Le nombre de groupes de travail organisés entre 2011 et 2016 est relativement
réduit (5 à la connaissance de l’auteur de ce rapport).

Il ne faut pas déconsidérer ces événements qui permettent l’exercice des doc-
torants. Le nombre de contrats en cours est également un peu faible. Plusieurs
demandes sont en cours et on attend qu’elles aboutissent.
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Risques liés au contexte

Le prolongement des absences mentionnées plus haut sans possibilité de
recrutement compensatoire a�aiblit le potentiel de l’équipe et son dynamisme.

Le risque de ne pas pouvoir remplacer les départs de deux professeurs
(P. Foulon en détachement et V. Kharlamov qui prendrait sa retraite en 2018) par
un nouveau recrutement handicaperait durablement le potentiel d’encadrement
doctoral et la visibilité internationale. Il n’y aura pas a priori d’autres départs à
la retraite sur le plan 2017-2021 ni sur celui 2022-2026.

Possibilités liées au contexte

Les arrivées de Ch. Frances et de O. Guichard comme PR consolident les
sujets liés aux structures géométriques et aux représentations dans les groupes
de Lie. Les arrivées de S. Sandon et de V. Vértesi consolident et renouvellent
les thématiques relevant de la topologie symplectique et de contact et de la
topologie et combinatoire en petites dimensions.

Plusieurs membres de l’équipe (et du laboratoire) sont membres du réseau
NSF GEAR http://gear.math.illinois.edu/ qui dure jusqu’en 2017. Dès lors
tous les doctorants du laboratoire sont elligibles aux actions soutenues par le
réseau ; il s’agit principalement deworkshops, de stages, de « retreats » et de « re-
search experiences ». Une bonne partie des doctorants de l’équipe ont béné�cié
de ces actions.

Les relations avec les universités de Karlsruhe et de Heidelberg se sont aussi
renforcées au cours des dernières années. Outre des échanges plus nombreux
entre les laboratoires, elles prennent la forme d’un séminaire semestriel tour-
nant, le « Geometry Day » et de la fondation prochaine d’une école doctorale
entre Heidelberg et Karlsruhe, �nancée par le DFG, auquel des membres de
l’équipe seront associés. Par ailleurs, nous souhaiterions développer plus avant
les relations avec Luxembourg où les thématiques de l’équipe sont de plus en
plus représentées et avec l’université de Lorraine.

En�n, un recrutement PR autour des thématiques de la topologie et géomé-
trie symplectiques semble une nécessité pendant le prochain plan quinquennal.
Indépendamment du déséquilibre rang A/rang B que ce recrutement viendrait
combler, la position centrale de ces thématiques dans lesmathématiques contem-
poraines (illustrée par exemple par les nombreux programmes internationaux
ou les exposés aux ICM) et son implantation européenne justi�e que le labora-
toire maintienne son attractivité dans ce sujet.

Rédacteur : Olivier Guichard
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6 Équipe Modélisation et contrôle
6.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
P. Helluy, V. Komornik, C. Prud’homme (depuis 2012), B. Rao, E. Sonnen-

drücker (en détachement depuis 2012)

Maîtres de conférences HDR
M. Mehrenberger, A. Saïdi.

Maîtres de conférences
F. Bertrand, M. Gutnic, M. Maumy, L. Navoret (depuis 2011), M. Szopos.

Chargés de recherche HDR
N. Crouseilles (jusqu’en 2011).

Chargés de recherche
S. Hirstoaga (CR Inria), E. Franck (CR Inria, depuis juin 2014)

Ingénieurs de recherche CNRS
M. Boileau (depuis 2015), P. Navaro (jusqu’en 2015)

Doctorants
E. Clays, C. Daversin, F. Delage, G. Dollé, J. Magnanensi, M. Massaro, N.

Pham, R. Tarabay, J-B Wahl, B. Weber.

Post-doctorants
D. Coulette, N. Jung, T. Rietsch, M. Roberts.

Principaux thèmes de recherche
Calcul scienti�que, calcul haute performance, théorie du contrôle, analyse

et approximation des EDP, modélisation (�uides, plasmas, électromagnétisme,
biologie), statistiques, applications industrielles.

Depuis 2011, l’équipe a vécu un renouvellement important de ses membres
permanents. Un de ses piliers, Eric Sonnendrücker l’a quitté en 2012 pour l’ins-
titut Max Planck de Munich. Un nouveau professeur, Christophe Prud’homme
est arrivé en septembre 2012. Nous avons aussi assisté aux départs de Nicolas
Crouseilles (CR Inria, départ en 2011), Pierre Navaro (IR CNRS, départ en 2015).
Sont arrivés Laurent Navoret (MCF, en 2011) et Emmanuel Franck (CR Inria, en
2014). Raphaël Côte, recruté PR en 2016, rejoindra l’équipe en septembre 2016.

En mars 2016, sur 30 membres, l’équipe accueille 17 collègues en CDD (doc-
torants, post-doctorants, ATER, ingénieurs CDD).

Aujourd’hui (mars 2016), notre équipe est constituée d’une composante de
modélisation et de calcul scienti�que (P. Helluy, C. Prud’homme, M. Mehren-
berger, M. Gutnic, M. Szopos, L. Navoret, S. Hirstoaga, E. Franck, M. Boileau),
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d’une composante contrôle et EDP théoriques (R. Côte, V. Komornik, B. Rao).
L’équipe a aussi accueilli en 2014 une composante modélisation statistique (M.
Maumy, F. Bertrand). Cette dernière extension a été l’occasion d’un changement
de nom : nous étions EDPTC (EDP et Théorie du Contrôle), nous sommes deve-
nus MOCO (MOdélisation et COntrôle).

Depuis la création de l’équipe, Inria Nancy soutient nos actions en a�ectant
une équipe-projet au site strasbourgeois. Ce soutien est très important en terme
de postes permanents (2 CR Inria) et de CDD (thèses, post-doc, ingénieurs). Le
projet CALVI s’est arrêté en 2013 après le départ d’Eric Sonnendrücker. Le projet
TONUS (TOkamak NUmerical Simulation) a pris sa suite depuis 2014, porté
par P. Helluy.

Nous sommes également soutenus par le Labex Irmia (�nancement de thèses
et de postdoc) et par l’Idex Strasbourgeois. En particulier, nous avons créé en
2013 Cemosis (Centre de Modélisation et de Simulation de Strasbourg), porté
par C. Prud’homme. Le but de ce centre est de favoriser les interactions des
mathématiques avec d’autres disciplines et de développer le calcul et la modéli-
sation.

Donnons dans les grandes lignes les thèmes de recherche de l’équipe.

6.1.1 Modélisation

MOCO s’intéresse à la modélisation par EDP de problèmes issus de la phy-
sique ou de la biologie. Cela implique des collaborations avec des chercheurs
ou des ingénieurs d’autres domaines. Par exemple :

— dynamiques des �uides biologiques (écoulements sanguins et rhéologie
sanguine, �uides oculaires, �uide cérébrospinal)

— électro-aimants à haut champ développés par le grand équipement du
CNRS le LNCMI (> 24T)

— Électromagnétisme pour l’aéronautique (collaboration avec une PME
locale)

— Physique des plasmas de tokamak, astrophysique (collaboration avec le
CEA et des physiciens de Strasbourg)

— Mécanique des �uides multiphasiques (collaboration avec EDF)

6.1.2 Calcul scienti�que

MOCO développe aussi des méthodes numériques et des logiciels a�n d’ap-
pliquer les modélisations à d’autres domaines des sciences. En terme de mé-
thodes numériques, nous avons développé des techniques innovantes. Parmi
ces techniques, citons, sans être exhaustif :

— Algorithmes pour le calcul parallèle : décomposition de domaines, opti-
misation de schémas implicites.

— Méthodes numériques pour l’approximation des EDP : Galerkin, Galer-
kinDiscontinu,méthodes semi-Lagrangiennes, couplage �uide-structure,
schémas ALE, levelset, FBM, etc.

— Méthodes de réduction de modèles.
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Ces modélisations et ces techniques sont mises en oeuvre dans des logiciels
développés collectivement. Ces développements sont réalisés dans le cadre de
coopérations avec d’autres institutions, comme le CEA ou l’institut de physisque
des plasmas deMunich (IPP), ou dans le cadre d’un partenariat industriel avec la
société AxesSim à Strasbourg. Nos principaux projets logiciels sont les suivants :

— Feel++ : un code généraliste en C++ pour la résolution des formulations
faibles d’EDP. Feel+ est dans la lignée des langages à domaines spéci-
�ques enfouis (DSEL en anglais). Sa conception est particulièrement in-
novante en terme d’informatique. http://www.feelpp.org/

— Selalib (en collaboration avec l’IPP deMunich et le CEA) : un logiciel pour
la résolution des équations de la physique des plasmas par des méthodes
semi-lagrangiennes http://selalib.gforge.inria.fr/

— SCHNAPS : un code hybride CPU/GPU pour la résolution des équa-
tions de la physique des plasmas et de l’électromagnétisme par méthode
GD. http://schnaps.gforge.inria.fr/ Ce code est l’objet d’une colla-
boration avec une PME Strasbourgeoise, AxesSim, spécialisée dans la
modélisation des systèmes électromagnétiques pour l’aéronaituque et la
défense. http://www.axessim.eu/

— JOREK-DJANGO (en collaboration avec l’IPP et l’INRIA Sophia) : un
code Fortran éléments �nis pour les modèles �uides hyperboliques et pa-
raboliques intervenant en physique des plasmas. http://jorek.gforge.
inria.fr/

6.1.3 Contrôle et EDP

MOCO développe également la contrôlabilité exacte et la synchronisation
des systèmes gouvernés par des équations aux dérivées partielles. En collaborant
avec des chercheurs de l’Institut sino-français des mathématiques appliquées à
Fudan University, nous travaillons sur des sujets variés tels que

— Contrôlabilité exacte de systèmes hyperboliques quasi-linéaires,
— Synchronisation de système des équations des ondes faiblement cou-

plées,
— Théorème d’unicité de type de Kalman.

6.1.4 Modélisation statistique

MOCO a développé un axe de recherche en modélisation statistique. Nos
travaux et activités de recherche se sont concentrés autour de plusieurs thé-
matiques fédératrices dont la plus importante est liée à l’inférence statistique
dans un contexte de grande ([83] ou d’ultra grande dimension en présence éven-
tuelle de censure ([12]) ou de données manquantes. Nous nous sommes aussi
bien intéressés au cas de la régression linéaire ([67, 134, 95]), de la régression
linéaire généralisée ([66, 137]) que d’autres contextes de régression, comme
la régression bêta ([20]), pour lesquelles nous avons produit de nouveaux cri-
tères de choix de modèle et de sélection de variables ([18], [110] et [111] soumis).
Les champs d’application envisagés nous ont naturellement incités à nous ap-
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puyer sur des approches de régression pénalisée, typiquement, LASSO [134, 83],
ridge ou elasticnet, de régressionmoindres carrés partiels parcimonieuse ou non
([95, 12, 18, 110]). Notre forte implication dans un projet pluridisciplinaire en
mathématiques-biologie-médecine, nous a amené à rédiger plusieurs rapports
d’analyses en vue de l’élaboration de plusieurs articles scienti�ques ([5, 3, 4, 6],
Quatre packages pour le langage R, dont trois présentés à la conférence inter-
nationale User 2014, ont été mis à disposition de la communauté scienti�que
([9],[8],[7],[19]).

6.1.5 Faits marquants

— Prix : AMD OpenCL Innovation challenge (2011)
— La création et l’essor de Cemosis depuis 2013
— Création de l’équipe Inria TONUS en janvier 2014.
— Septembre 2013 : PrixMésoChallengeGENCI, collaborationV.Chabannes,

M. Ismail, V. Huber, C. Prud’homme et M. Szopos, pour le projet HPC
simulations for blood �ow in complex geometries,

— Prix SimRace 2015 décerné par l’IFPEN.

6.2 Activité scienti�que
6.2.1 Modélisation et Calcul Scienti�que

Membres permanents
P. Helluy, C. Prud’homme, E. Sonnendrücker, M. Mehrenberger, M. Gutnic,

L. Navoret, M. Szopos, S. Hirstoaga, E. Franck.

Création de Cemosis
C. Prud’homme, M. Szopos, P. Helluy

Depuis 2013 Cemosis héberge des activités de recherche multi-disciplinaires
et collaborations avec les entreprises 1. Deux grands domaines d’applications
dominent ces travaux :

— La modélisation, simulation, optimisation et contrôle d’électro-aimant
à haut champ (au-delà de 24T) avec le grand équipement du CNRS le
LNCMI qui fournit des heures de champ magnétique à la communauté
internationale

— la santé avec
1. Eye2Brain : L’objectif principal est de développer un cadre mathéma-

tique et computationnel pour le système Œil/Cerveau permettant
des interprétations aidées par ordinateur de données cliniques. Colla-
boration U. Strasbourg/Cemosis, IUPUI (USA), Politecnico di Milano
(Italie)

1. http://www.cemosis.fr
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2. Vivabrain : Modélisation et simulation d’écoulements sanguins céré-
braux et chaîne logicielle de l’image médicale à l’angiographie vir-
tuelle en passant par la simulation sanguine. Projet ANR Vivabrain 2
Simulation d’angiographies virtuelles à partir de modèles vasculaires 3D et
3D+t (2013 – 2017) : URCA, ESIEE, U Strasbourg, U. Grenoble, Kitware

3. HemoTum++ : Étude de l’in�uence de l’hémodynamique sur le site
d’attachement de cellules tumorales. Collaboration U. Strasbourg (In-
serm, IPHC, IRMA/Cemosis)

4. Tomographique Optique Di�use : reconstruction de cartes des coe�-
cients d’absorption et de di�usion optique pour détecter des tumeurs.
Collaboration U. Strasbourg (Cemosis, Icube/IPB, Hopital Civil)

Modélisation des fluides multiphasiques.
P. Helluy, J. Jung, H. Mathis
Nous avons développé une méthode innovante, basée sur la théorie des

algèbres (max, +) et la transformée de Legendre pour calculer des lois de mé-
lange de �uides multiphasiques [74]. Nous avons aussi construit un schéma
de volumes �nis à la fois conservatif et sans oscillations de pression pour les
écoulements bi�uides basés sur la méthode Glimm [73]. La possibilité d’un tel
schéma était considérée comme impossible.

Réduction de l’équation de Vlasov
P. Helluy, L. Navoret, N. Pham, A. Crestetto
Dans [121, 75, 76] nous étudions une méthode de réduction de l’équation de

Vlasov qui permet de construire des modèles intermédiaires entre le �uide et le
cinétique.

Calcul hybride pour les plasmas et l’électromagnétisme
P. Helluy, T. Strub, A. Crestetto, M. Massaro, M. Mehrenberger, M. Roberts,

B. Weber
Nous développons des algorithmes et des codes de calcul innovants qui ex-

ploitent les nouvelles architectures d’ordinateurs hybrides comprenant à la fois
des processeurs multicoeurs classiques (CPU) et des cartes graphiques (GPU).
Ces codes sont appliqués à des problèmes d’électromagnétisme [14] ou de plas-
mas [39, 38]. Ils sont l’objet d’une collaboration avec une PME de Strasbourg :
AxesSim. Nous avons aussi une collaboration avec des informaticiens de l’Uni-
versité de Strasbourg (P. Clauss, V. Loechner) pour l’optimisation de la com-
pilation de code sur CPU multicoeur. Cette collaboration est soutenue par le
Labex IRMIA (�nancement de 2 thèses). Un de nos codes a été primé en 2011
à un concours international de programmation (4ème prix du “AMD OpenCL
innovation challenge 2011” : Numerical Simulation of an X-Ray Generator). Ces
nouvelles technologies de calcul ont également été appliquées à l’équation de
Vlasov [21].

Calcul haute performance sur supercalculateur (HPC)

2. http://www.vivabrain.fr
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C. Prud’homme, M. Szopos
Avec S. Bertoluzza et M. Pennacchio en 2014-2015 [13], nous avons proposé

un préconditionneur pour la méthode h − p mortar qui passe l’échelle et a été
testé jusqu’à 40000 coeurs et 5 milliards d’inconnues sur Curie @TGCC. Elle
permet d’entrevoir une nouvelle construction du cadre computationel et logiciel
pour le HPC (ce sera publié dans un prochain article) et permet d’ouvrir la voie
à une exploitation des méthodes de décomposition de domaines non-conformes
dans les applications à grande échelle et applications industrielles.

Bases réduites
— avec Cecile Daversin en 2015 [25], nous avons levé un verrou majeur à

l’utilisation des méthodes des bases réduites pour des problèmes non-
linéaires et plus généralement des problèmes multi-physiques non li-
néaires et permet de reduire le nombre de résolutions élément �ni dans
le cas le plus extrême à N + 1 où N est la dimension de l’espace base
réduite alors qu’auparavant plusieurs centaines (voire plus) évaluations
élément �ni étaient requises.

— avec plusieurs collègues [24] nous avons publié un article fondateur pour
la théorie sur la convergence a priori de la méthodologie base réduite
et montré la convergence exponentielle de l’algorithme glouton pour la
méthode des bases réduites. C’est le premier résultat théorique pour un
nombre de paramètres plus grand que 1.

Écoulements fluides en biologie
M. Szopos, C. Prud’homme
En ce qui concerne la modélisation, l’analyse et la simulation des écoule-

ments sanguins, certains de nos travaux ont porté sur (i) l’étude de l’écoulement
dans le réseau cérébral, régi par les équations de Navier-Stokes (éventuelle-
ment en domaine mobile), dans une géométrie complexe ; (ii) l’étude des �ux
oculaires et de leurs interactions avec le �ux cérébral en utilisant dans un pre-
mier temps une vue systémique basée sur des modèles réduits décrits pas des
équations di�érentielles ; (iii) l’étude de l’écoulement dans l’aorte, où il s’agit de
travailler avec unmodèle complexe d’interaction �uide-structure, mais dans une
géométrie relativement simple. Ces travaux nous ont amenés aussi à nous inté-
resser à l’étude d’un autre phénomène faisant intervenir l’interaction entre un
�uide et une structure, cette fois-ci constituée d’une ou de plusieurs particules
immergées dans le �uide. Nous travaillons ainsi sur la simulation numérique
d’écoulements �uide/particules, en particulier en régime dense, où la prise en
compte des forces de lubri�cation et la gestion des contacts est très importante.

Méthodes semi-Lagrangiennes, Selalib
M. Mehrenberger
L’équation de Vlasov modélise la probabilité de présence de particules à

instant, position et vitesse donnés. Sa résolution numérique, particulièrement
coûteuse est un sujet de recherche qui reste d’actualité, en lien avec la physique
des plasmas et l’application par exemple au projet ITER. Ce type de recherche
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fait partie des thématiques du projet Inria Tonus et d’un projet Eurofusion (PI :
E. Sonnendrücker). Dans ce contexte, des méthodes semi-Lagrangiennes ont
été développées et analysées dans diverses situations : maillage non uniforme,
maillage hexagonal, méthodes d’ordre élevé en espace (interpolation d’Hermite
et de Lagrange), maillage curviligne, interpolation alignée aux lignes de champs
magnétiques, nouvelles méthodes de splitting en temps, interpolation conser-
vative. Ces développements se sont faits dans un cadre HPC, utilisant le parallé-
lismeMPI (le GPU et l’openmp ont aussi été utilisés pour certaines applications)
et au sein d’une bibliothèque développée pour ce genre d’applications (Selalib).
Ces méthodes ont alors été appliquées à di�érents modèles cinétiques et gyro-
cinétiques. Ce type de travaux continue pour la prise en compte de géométrie
plus complexe (tore au lieu de cylindre, puis tokamak de géométrie plus proche
que celle d’ITER, stellarator). Le couplage entre diverses espèces, ainsi que des
liens entre approximations �uides et cinétiques constituent les prochains axes
de recherche.

Analyse multiéchelle théorique et numérique de l’équation de Vlasov
S. Hirstoaga.
(i) Nous avons travaillé sur l’analyse des modèles réduits obtenus par la

convergence à deux échelles de solutions d’équations de type Vlasov multi-
échelles (comportant des fortes oscillations en temps). Ces résultats sont utiles
pour décrire le comportement en temps longs de particules chargées dans un
champ électromagnétique fort [41]. (ii) En plus, dans la même direction, mais
d’un point de vue numérique, nous avons conçu une méthode de discrétisa-
tion en temps de type intégrateur exponentiel pour produire des simulations
avec un coût de calcul réduit, mais contenant l’information existante à la petite
échelle [64, 63]. (iii) Nous nous sommes aussi intéressés aux questions d’implé-
mentation e�cace parallèle (OpenMP/MPI) de ces méthodes numériques [34].
(iv) En collaboration avec des physiciens, j’ai évalué ces méthodes numériques
pour des systèmes Vlasov-Poisson ; le but des diagnostics des simulations est
de comprendre certains phénomènes physiques dans un plasma de tokamak
[109, 112].

M. Gutnic a continué ses travaux sur les équations cinétiques. Avec Emma-
nuel Frénod et Sever Hirstoaga, ils ont initié des travaux sur l’approximation
deux échelles pour l’évolution en temps long de l’équation de Vlasov.

Méthodes numériques pour la MHD visco-résistive
E. Franck
En collaboration avec l’institut Max-Planck de physique des plasmas et

l’équipe CASTOR de l’INRIA Sophia-Antipolis, nous développons des nou-
velles méthodes numériques en temps et en espace pour la MHD visco-résistive
utilisées pour la simulation des instabilités dans les Tokamaks. Ce travail porte
principalement sur deux thèmes. Le premier thème est la construction et l’étude
de discrétisations implicites utilisant des préconditionneurs physiques basés
sur des splitting des approximations du modèle physique et des précondition-
neurs algébriques pour les éléments �ns d’ordre élevés. Le second thème est
la discrétisation de type éléments �nis de la MHD, plus précisément sur les
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méthodes de stabilisation et les espaces dit compatible qui permettent d’obtenir
des discréditions plus stables.

Modélisation des mouvements collectifs
L. Navoret
L. Navoret a étudié des modèles déplacements strati�és et collectifs de cel-

lules en interaction. À partir de dynamiques particulaires, il a obtenu des mo-
dèles hyperboliques avec termes sources tenant compte de la géométrie ellip-
soïdale des cellules. Des méthodes numériques développées dans ses travaux
précédents ont été adaptées pour simuler le modèle obtenu.

L. Navoret a étudié la dynamique d’adhésion cellulaire. Plus précisément,
l’étude a porté sur des modèles intégro-di�érentiel de type Volterra (non convo-
lutif) et leurs comportements asymptotiques en temps long. Une version non-
linéaire du modèle introduit un comportement dichotomique, objet d’étude
théorique et numérique.

6.2.2 Statistique

Membres permanents
F. Bertrand, M. Maumy

Thèmes de recherche
Dans cette thématique sont étudiées des aspects de la modélisation sta-

tistique des données et plus particulièrement dans des contextes contexte de
grande ou d’ultra grande dimension en présence éventuelle de censure ou de
données manquantes en utilisant des approches paramétriques ou non paramé-
triques.

F. Bertrand et M. Maumy ont en commun la modélisation mathématique des
systèmes complexes (l’inférence temporelle de réseaux) et les méthodes PLS, ré-
gression PLS parcimonieuse et leurs extensions GLM. F. Bertrand s’est intéressé
à de nouvelles extensions des modèles de régression PLS parcimonieuse aux
données de survie. M. Maumy, quant à elle, s’intéresse plus particulièrement
à la statistique non paramétrique et à ses applications aux données médicales
et en particulier estimation non paramétrique de la fonction de densité, de la
fonction de régression par les méthodes à noyau ainsi qu’aux méthodes de son-
dage et en particulier la méthode généralisée du partage des poids appliquée
dans le tourisme. F. Bertrand a également étudié la statistique algébrique et son
application possible à la plani�cation des expériences.

Les résultats obtenus sont variés et touchent à plusieurs domaines de la
modélisation statistique.

Inférence statistique dans un contexte de grande dimension ([83] en présence
de censure ([12]).

Régression linéaire ([67, 134, 95]), régression linéaire généralisée ([66, 137])
ou régression bêta ([20])

LASSO [134, 83], régression moindres carrés partiels parcimonieuse ou non
([95, 12, 18, 110]), pour lesquels nouveaux critères de choix de modèle et de
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sélection de variables ([18], [110] et [111] soumis).
Notre forte implication dans un projet pluridisciplinaire en mathématiques-

biologie-médecine, nous a amené à rédiger plusieurs rapports d’analyses en vue
de l’élaboration de plusieurs articles scienti�ques ([5, 3, 4, 6],

Quatre packages pour le langage R, dont trois présentés à la conférence in-
ternationale User 2014, ont été mis à disposition de la communauté scienti�que
([9],[8],[7],[19]).

6.2.3 Théorie du contrôle

Membres permanents
B. Rao, V. Komornik, A. Saïdi

Synchronisation
B. Rao
La recherche théorique sur la synchronisation a été initiée par Wiener dans

les années 1950, et cela concerne uniquement des systèmes d’équations di�éren-
tielles ordinaires. En 2010, en collaboration avec Professeur Li Tatsien à Fudan
University, nous avons commencé l’étude de la synchronisation exacte et ap-
prochée sur des systèmes des équations des ondes. Ceci nous a permis de découvrir
une nouvelle direction de recherche prometteuse pour la théorie du contrôle.
Les articles [105, 77] furent les premières publications sur la synchronisation de
systèmes gouvernés par des équations aux dérivées partielles.

6.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

F. Bertrand est membre élu du CNU, 26ème section, de 2011 à 2015, et fut
réélu en 2015.

M. Gutnic est membre élu du comité national de la recherche scienti�que,
section 41 «Mathématiques et interactions desmathématiques » depuis 2012, élu
au Conseil d’Administration de l’Université de Strasbourg depuis 2012, membre
de la commission des emplois et des sections disciplinaires pour les usagers et les
enseignants-chercheurs. Il est membre du CHSCT de l’Université de Strasbourg
depuis 2012, secrétaire adjoint depuis mars 2015.

P. Helluy est responsable d’une équipe projet Inria (CALVI puis TONUS)
depuis septembre 2013. Il a été responsable français du projet franco-allemand
DFG-CNRS "Micro-macro modelling of liquid-vapor �ow" jusqu’en décembre
2011, chargé de mission “calcul” à l’INSMI de octobre 2012 à décembre 2015 et
membre du CA de la SMAI de 2012 à 2015. En particulier, il a participé à la ré-
daction d’une brochure ONISEP sur les métiers des mathématiques http://www.
onisep.fr/Toute-l-actualite-nationale/Decouvrir-les-metiers/Mars-2015/
Zoom-sur- les-metiers-des-mathematiques-et-de-l-informatique

M. Maumy est membre élu du CNU, 26ème section, de 2011 à 2015, et fut
réélue en 2015.
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E. Sonnendrücker a été responsable de l’équipe projet Inria CALVI jusqu’en
août 2013.

Contrats

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de nombreux projets ANR
et PEPS, et de plusieurs projets internationaux. En outre, ils ont obtenu, no-
tamment dans le cadre de Cemosis, de nombreux contrats avec des entreprises
publiques ou privées, dont le CEA, BPI France, AXESSIM, etc.

Une liste détaillée de l’ensemble de ces contrats �gure en annexe.

Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé une dizaine de colloques. Ils furent
conférenciers invités à une quinzaine de colloques et ont e�ectué de nombreux
séjours scienti�ques dans des universités et institutions étrangères. Ils ont éga-
lement contribué à la vie du laboratoire en accueillant à l’IRMA leurs collègues
et collaborateurs. Des listes détaillées �gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 70 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

Evolution Equations and Control Theory, AIMS (B. Rao, depuis 2012).
International Journal of Finite Volumes (P. Helluy, depuis 2015).
M. Gutnic (en collaboration avec F. Coquel, P. Helluy, F. Lagoutière, C. Rohde

et N. Seguin) a co-édité le volume 38 du journal ESAIM Proc., déc. 2012, rassem-
blant les proceedings du CEMRACS 2011 :Multiscale Coupling of Complex Models
in Scienti�c Computing.

M. Szopos (en collaboration avec E. Frénod, E. Maître, A. Rousseau et S.
Salmon) a co-édité un volume spécial du journal ESAIM Proc., rassemblant les
proceedings du CEMRACS 2015 Coupling Multi-Physics Models involving Fluids,

6.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
6.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Laila Toufayli (2009-2013, bourse du gouvernement libanais).— Stabili-

sation polynomiale et contrôlabilité exacte des équations des ondes par des contrôles
indirects et dynamiques, (directeur : B. Rao, co-directeur : A. Wehbe), assistant à
l’Université libanaise.

. Jonathan Jung (2010–2013, MENRT). — Schémas numériques adaptés aux
accélérateurs multicoeurs pour les écoulements bi�uides, (directeur : P. Helluy, co-
directeur : J.-M. Hérard), MCF à l’Université de Pau
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. Jérémy Magnanensi (2012–2015, Labex IRMIA). — Amélioration et déve-
loppement de méthodes de sélection du nombre de composantes et de prédicteurs signi-
�catifs pour une régression PLS et certaines de ses extensions à l’aide du bootstrap,
(directeur : N. Meyer (PUPH médecine), co-encadrant : F. Bertrand).

. Nicolas Jung (2011–2014). — Modélisation de phénomènes biologiques com-
plexes : application à l’étude de la réponse antigénique de lymphocytes B sains et tu-
moraux, directeur : S. Bahram (PU en médecine), co-encadrant : M. Maumy-
Bertrand.

. Christophe Steiner (2011–2014, Bourse du ministère). — Numerical compu-
tation of the gyroaverage operator and coupling with the Vlasov gyrokinetic equations,
(directeur : M. Mehrenberger, co-directeur : N. Crouseilles), ATER à l’université
de Strasbourg.

. Pierre Glanc (2010–2013, Bourse CORDI-INRIA).—Conservative remapping
schemes for the Vlasov equation, (directeur : P. Helluy, co-directeur : E. Frénod,
encadrants : M. Mehrenberger, N. Crouseilles), Post-doc ISEP, Paris.

. V. Chabannes (2010–2013, Financement Région Rhône Alpes). — Vers la
simulation des écoulements sanguins, U. Joseph Fourier, Grenoble 1, (directeur : C.
Prud’homme), Ingénieur de recherche projet de maturation/entreprise.

. Thomas Belat (2010–2013, Bourse ISL). thèse non soutenueCalcul de sillages
d’hélicoptères par méthodes de singularités , (directeur : P. Helluy), enseignant au
collège.

. Anaïs Crestetto (2009–2012, Bourse MESR). — Simulation numérique pour
la physique des plasmas , (directeur : P. Helluy, co-directeur : E. Sonnendrücker),
MCF université de Nantes.

. Aurore Back (2008–2011, BourseMESR). — Étude théorique et numérique des
équations de Vlasov-Maxell dans le formalisme covariant, (co-directeurs : E. Sonnen-
drücker et E. Frénod), post-doctorante à l’institut Élie Cartan.

. Ahmed Ratnani (2008–2011, Bourse MESR). — IsoGeometric Analysis in
Plasmas Physics and Electromagnetism, (directeur : E. Sonnendrücker), post-doctorant
à l’institut Max Planck de Münich.

. Marc Wol� (2008–2011, Bourse MESR). — Analyse mathématique et numé-
rique du système de la MHD résistive avec termes de champ magnétique auto-généré,
(directeur : E. Sonnendrücker).

. Matthieu Lutz (2010–2013, Bourse MESR). — Étude mathématique et numé-
rique d’un modèle gyrocinétique incluant des e�ets électromagnétiques pour la simu-
lation d’un plasma de Tokamak, (directeur : E. Sonnendrücker), post-doctorant à
l’Université de Toulouse.

. Marie Mounier (2011–2014, Bourse MESR). — Résolution des équations de
Maxwell-Vlasov sur maillage cartésien non conforme 2D par un solveur Galerkin dis-
continu, (directeur : E. Sonnendrücker).

. Lauriane Schneider (2012–2015, BourseMESR).— Simulation d’écoulements
geophysiques , (directeur : G. Schäfer, co-directeur : P. Helluy), préparation Agré-
gation.

89



. Ambroise Vest (2010–2013, Bourse MESR). — Stabilisation rapide et obser-
vation en plusieurs instants de systèmes oscillants, (directeur : V. Komornik).

. Yujie Liu (2010–2013). — Simulation des coups de bélier dans les conduites de
réacteurs nucléaires , (directeur : P. Helluy, co-directeur : J.-M. Hérard EDF).

. Thomas Strub (2012–2015, Bourse CIFRE). — Simulations électromagné-
tiques. Calcul sur GPU. , (directeur : P. Helluy, co-directeur : société AxesSim
), ingénieur CDI AxesSim.

. J.-M. Gratien (2010–2013, Financement IFPEN).— Programmation généra-
tive appliquée au prototypage d’applications performantes sur des architectures massi-
vement parallèles pour l’approximation volumes �nis de systèmes physiques complexes,
U. Joseph Fourier Grenoble 1 et IFPEN, (co-directeurs : C. Prud’homme, J.-F.
Mehaut et Daniele Di Pietro), Ingénieur de recherche IFPEN.

. A. Samaké (2011–2014, �nancement ANR).— Méthodes de décomposition de
domaines et de domaines �ctifs pour des problèmes multi-échelles, U. Joseph Fourier
Grenoble 1, (directeur : C. Prud’homme), Postdoctorant au NERSC (Nansen
Environmental and Remote Sensing Center) à Bergen en Norvège et a obtenu
un poste de maître de conférences au Mali.

. S. Veys (2011–2014, �nancements ANR et FRAE/RB4FASTSIM).— Mé-
thodes élément �ni et bases réduites multi-échelles, U. Joseph Fourier Grenoble 1,
(directeur : C. Prud’homme), ingénieur de recherche au CEA Saclay.

. P. Jolivet (2011–2014, �nancement MESR).— Préconditioneurs grilles gros-
sières, U. Joseph Fourier Grenoble 1, (co-directeurs : C. Prud’homme et F. Nataf),
chercheur au CNRS (INS2I) recruté à l’IRIT (Toulouse).

Doctorants en cours de thèse
. MichelMassaro (2012–2016, Bourse du Labex Irmia ).—MagnetoHydroDy-

namique, astrophysique. Calculs sur GPU. Collaboration avec l’observatoire de Stras-
bourg et ICUBE. , (directeur : P. Helluy, co-directeur : V. Loechner (laboratoire
Informatique Icube)), en cours.

. Pierre Gerhardt (2015–2018, Bourse Région Alsace). — Modèles cinétiques
pour le rayonnement sonore. Application à l’acoustique des bâtiments , (directeur : P.
Helluy, co-directeur : L. Navoret, C. Foy (CEREMA Strasbourg) ), en cours

. Bruno Weber (2015–2018, Bourse CIFRE). — Parallélisation hybride de code
électromagnétique , (directeur : P. Helluy, co-directeur : C. Girard (AxesSim) ), en
cours.

. Nhung Pham (2012–2016, Bourse MESR). — Réduction de l’équation de Vla-
sov , (directeur : P. Helluy, co-directeur : L. Navoret ), en cours.

. Florent Delage (2012–2016, Bourse MESR). — (directeur : V. Komornik),
en cours.

. Ranine Tarabay (2012, Contrat Doctoral duMESR). — Simulations d’écoule-
ments sanguins dans desmodèles vasculaires complexes, (directeurs : C. Prud’homme,
N. Passat, co-encadrant : M. Szopos).
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. C. Daversin (2013–2016, Financement Labex IRMIA). — Certi�ed reduced
basis for large scale multiphysic nonlinear problems. Application to the design of high
�eld magnets, (directeur : C. Prud’homme).

. G. Dollé (2013–2016, Contrat Doctoral du MESR). — Tumour detection with
Di�use Optical Tomography, (directeur : C. Prud’homme).

. J.-B. Wahl (2014–2017, ANR/CHORUS). — Certi�ed reduced basis for aero-
thermal �ows, (directeur : C. Prud’homme, co-directeur : Y. Hoarau).

. R.Hild (2015–2018, Financement Labex IRMIA).—Optimisation and control
of high magnetic �eld pro�les, (directeur : C. Prud’homme).

. Yann Becker (2015-2018, Bourse CIFRE avec Re-Hannover).—Modélisation
de la mortalité future d’un portefeuille de réassurance supportant un risque de longévité,
(directeur : J. Bérard, co-encadrant : M. Maumy-Bertrand).

. Emmanuelle Claeys (2016-2019, BourseCIFRE avecABTasty).—Co-encadrant :
M. Maumy-Bertrand.

. Nicolas Bouzat (2015, INRIA). — Fine grain algorithms and deployment me-
thods for exascale applications, (directeur : M. Mehrenberger, co-directeur : J. Ro-
man, encadrant : G. Latu).

Habilitations à diriger des recherches
. Nicolas Crouseilles (2011). — Contributions aux méthodes numériques pour

les équations de Vlasov en physique des plasmas.
. Michel Mehrenberger (2012). — Inégalités d’Ingham et résolution numérique

de l’équation de Vlasov.
. Abdelkader Saïdi (2013) – Analyse mathématique et numérique de quelques

systèmes gouvernés par des équations aux dérivées partielles.

Post-doctorants et ATER
. Christophe Steiner (2014–, ATER)
. Malcolm Roberts (2014 –, Labex IRMIA).
. Nicolas Jung (12/14 au 03/16, ITMO Cancer, Université de Strasbourg).
. Adnane Hamiaz (2013-2014, INRIA+ ANR GYPSI)
. Théo Rietsch (12/14 au 11/16, Idex université de Strasbourg-CNRS).
. Thibaut Metivet (2015-2017) — ANR Vivabrain
. Vincent Huber (2013-2016) — Idex, Labex IRMIA et ANR Chorus
. Alexandre Ancel (2013-2016) — Labex IRMIA

En décembre 2015, R. Tarabay et J.-B. Wahl ont obtenu un SimRace Award, à
SimRace, Conference on numerical methods and High Performance Computing
for industrial �uid �ows IFPEN / Rueil-Malmaison, pour leur travail dans la
librairie Feel++.
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6.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR
F. Bertrand — 2014–2016 : Plans d’expérience avancés.
S. Hirstoaga— 2016 : Convergence à deux échelles, M2Math. fondamentales.
M. Maumy — 2014–2016 : Sondages.
C. Prud’homme — 2015 – 2016 : Méthodes des bases réduites - M2 Math.

fondamentales ; 2012 – 2016 : Projets élément �ni Master CSMI.
B. Rao — 2011-2012 : Contrôlabilité et stabilisation des systèmes en dimen-

sion in�nie.
B. Rao, P. Helluy — 2011-2016 : Contrôle Optimal ; 2011-2015 : Modèles Hy-

perboliques.
B. Rao, P. Helluy — 2015 : Introduction à la théorie et l’approximation des

systèmes hyperboliques.
M. Szopos— 2015 : Master Cell Physics (Numerical methods for the Stokes /

Navier-Stokes equations).

Autres cours et mini-cours
C. Prud’homme
2011. High Performance Computing and Uncertainty Quanti�cation, CEA-EDF-

INRIA summer school on « Uncertainty Quanti�cation for Numerical Model
Validation « at Cadarache.

B. Rao
2015 : Summer School «One-Dimensional Quasilinear Hyperbolic Systems

and Their Applications», Laboratoire International Associé Sino-Frençais de
Mathématiques Appliquées (LIASFMA).

6.5 Di�usion des connaissances
F. Bertrand et M. Maumy ont participé en 2015 à l’enregistrement d’un

MOOC sur le sujet « Introduction Avancée aux Systèmes Complexes », qui
s’inscrit dans le programme du Campus Numérique des Systèmes Complexes,
labélisé UniTwin par l’Unesco.

M. Szopos a participé à des activités de vulgarisation à l’intention des lycéens
et d’autres destinées aux enseignants de collège (formation pour la Maison pour
la Science en Alsace et exposés a l’IREM).

6.6 Logiciels
L’équipeMOCOa une activité très importante de développement de logiciels

de calcul scienti�que et de modélisation statistique :

FEEL++
http://www.feelpp.org/
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Selalib
http://selalib.gforge.inria.fr/

SCHNAPS
http://schnaps.gforge.inria.fr/

JOREK-DJANGO
http://jorek.gforge.inria.fr

plsRglm
http://cran.r-project.org/web/packages/plsRglm/index.html

plsRcox
http://cran.r-project.org/web/packages/plsRcox/index.html

plsRbeta
http://cran.r-project.org/web/packages/plsRbeta/index.html

Cascade
http://www-math.u-strasbg.fr/genpred/spip.php?rubrique4

6.7 Perspectives scienti�ques
Points forts

L’équipe MOdélisation et COntrôle présente à notre avis plusieurs points
forts.

Son premier point fort est l’excellence académique, qui se traduit par un
nombre conséquent de publications sur la période 2011-2015. Les travaux les
plus théoriques sont réalisés principalement par B. Rao et V. Komornik (envi-
ron 40 publications sur la période). Ces deux chercheurs sont très reconnus
dans la communauté du contrôle. Par exemple le livre de V. Komornik “Exact
controllability and stabilization : the multiplier method” est cité plus de mille
fois dans Google Scholar. Les autres membres de MOCO ne sont pas en reste en
terme de publications académiques. Il n’y a aucun non publiant dans l’équipe.
Le nombre d’HDR soutenues ou proches d’être soutenues (M. Szopos, L. Navo-
ret) en témoigne. Cette excellence académique a permis d’attirer dans l’équipe
un nouveau jeune professeur de tout premier plan, R. Côte (recrutement en
mars 2015) ce qui assure le maintient pour les années à venir de la qualité de la
production des résultats les plus théoriques de l’équipe.

En plus de cette excellence académique MOCO s’est également investie avec
succès dans les interactions et les applications des mathématiques. De nom-
breuses recherches ont été e�ectuées à des interfaces avec l’informatique, la phy-
sique, la biologie, le HPC, etc. L’intégration de collègues statisticiens appliqués
renforce cette ouverture disciplinaire. Les applications impliquent des collabora-
tions avec des collègues d’autres disciplines (physique, biologie, informatique),
mais aussi des industriels (EDF, CEA, AxesSim, EADS, etc.) L’excellence de ces
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travaux est attestée par de nombreux succès à des appels à projets : ANR, Europe,
Région, BPI, Inria.

MOCO s’investit pleinement dans l’animation de la communauté des ma-
thématiques appliquées via l’organisation de manifestations scienti�ques. Par
exemple, l’équipe a été partie prenante de l’organisation des CEMRACS 2011 et
2015. Les membres de l’équipe sont actifs dans plusieurs instances, par exemple
le comité national du CNRS, le CNU, la SMAI, l’agence AMIES.

MOCO possède de nombreuses collaborations au niveau international (Alle-
magne, Chine, Italie, États-Unis notamment). En attestent les invitations croisées
de collègues étrangers et les projets européens communs.

En�n,MOCO a permis à de nombreux doctorants de se former à la recherche.
Entre 2011 et 2015 l’équipe a encadré 28 doctorants. De nombreux doctorants
sont issus dumaster CSMI, qui o�rent par ailleurs de nombreux débouchés. Les
doctorants ayant soutenu obtiennent des postes académiques, mais aussi des
débouchés industriels.

Points à améliorer

Actuellement il nous semble que la dichotomie entre les recherches appli-
quées et les recherches plus théoriques est trop marquée. Des collaborations
existent dans l’enseignement au niveau M1 M2 par exemple dans l’élaboration
des cours communs. Il serait sans doute souhaitable que ces collaborations se
prolongent, par exemple par des co-encadremements de thèses ou des publica-
tions communes.

Risques liés au contexte

Actuellement, l’équipe MOCO ne peut pas honorer toutes les sollicitations
qui lui sont soumises en terme de projet d’encadrement doctoral ou de projets
de recherche appliquée. Par exemple P. Helluy et C. Prud’homme, selon les
règles de l’école doctorale de Strasbourg, ne peuvent plus accepter de doctorants
supplémentaires. Cet état de fait peut conduire à un éparpillement et donc à une
baisse de la qualité du suivi des doctorants et de la recherche produite. Le suivi
des projets engagés (ANR, Europe, BPI) peut devenir lui aussi problématique.
Par ailleurs, au moins 3 MCF de l’équipe sont soit habilités, soit en passe de
l’être. Il faut donc s’attendre à des départs des MCF à la suite de promotions PR
qui peuvent là aussi déstabiliser le suivi déjà tendu des projets et des doctorants.
Un autre risque est de ne pas réussir à pérenniser les e�ectifs du master CSMI,
même si les tendances semblent s’améliorer dernièrement.

Possibilités liées au contexte

Les recrutements de très haut niveau réalisés à l’IRMA en 2015 vont renforcer
l’attractivité de Strasbourg en mathématiques appliquées, analyse et EDP. Par
ailleurs le placement excellent des étudiants du master CSMI, les nombreuses
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possibilités d’interactions avec d’autres disciplines ou des partenaires indus-
triels nous encouragent à renforcer la composante appliquée de l’équipeMOCO.
Nous devons pro�ter de ce contexte pour attirer dans les prochaines années
d’excellents candidats sur un poste de professeur en section 26. Il faudrait égale-
ment pouvoir anticiper la promotion probable dans les prochaines années d’un
ou plusieurs MCF, car l’IRMA, comme la plupart des laboratoires mathéma-
tiques français, n’encourage pas les promotions locales. Dans l’idéal, ces postes
devraient permettre demieux lier les composantes théoriques et plus appliquées
de l’équipe. Ils devraient permettre de pérenniser et de renforcer les e�ectifs du
master CSMI en attirant de meilleurs étudiants. Les pro�ls scienti�ques envi-
sagés pourraient par exemple être à l’interface entre le contrôle théorique, les
modélisations stochastiques, les EDP, les applications industrielles.

Rédacteur : Philippe Helluy
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7 Équipe Probabilités
7.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
Ph. Artzner (émérite), J. Bérard (depuis 2013), J. Franchi.

Maîtres de conférences
M. Atlagh, N. Juillet, V. Vigon.

Directeurs de recherche
M. Émery (départ à la retraite en 2014), M. Weber (émérite depuis 2014).

Ph. Artzner était membre du laboratoire d’économie LARGE jusqu’en sep-
tembre 2015 et a alors demandé, à l’occasion du renouvellement de son éméritat,
de rejoindre l’IRMA. K.-Th. Eisele, professeur membre du LARGE, est membre
associé de l’IRMA.

Principaux thèmes de recherche
Théorie ergodique, théorèmes limites en probabilités, processus de Markov
Représentation chaotique, �ltrations
Transport optimal, géométrie sous-riemanienne
Mathématiques actuarielles, évaluation de risques.

7.2 Activité scienti�que
. P. Artzner :
Principaux thèmes de recherche :

évaluation de risques, consistance en temps et par rapport à un marché, immer-
sion d’une �ltration créée par unmarché, supervision prudentielle en assurance
(Solvabilité II), triangle des agents en assurance.
Travaux et activités :

L’article [13] développe une procédure générale, dite "top-down", de comp-
tabilité prudentielle des assurances. Elle consiste en deux étapes : d’abord une
évaluation linéaire multi-périodique, consistante en temps et par rapport au
marché des actifs et des engagements, fournit le dit "risk bearing capital". Une
seconde évaluation non-linéaire multi-périodique dé�nit le capital libre, dont la
positivité implique l’admissibilité réglementée de l’assurance. Les éléménts prin-
cipaux de la comptabilité prudentielle des assurances sont caractérisés, comme
les provisions réglementées, les marges de risque et les fonds propres de solva-
bilité.

Deux projets de recherche sont en travail actuellement : d’une part j’étudie
la construction de cette évaluation linéaire consistante par rapport au marché,
mais intégrant aussi les risques d’assurances. L’outil essentiel ici est l’immersion
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de la �ltration �nancière dans la �ltration générale, incorporant les risques
d’assurance.

Un autre article, en collaboration avec K.-Th. Eisele et E. Knobloch et soumis
au Journal Européen Actuariel, traite la participation aux pro�ts dans les com-
pagnies d’assurances. D’après une analyse des provisions pour participation
aux béné�ces, les comportements des trois agents du « triangle d’assurance », à
savoir le régulateur, l’assuré et l’assureur, sont représentés par des évaluations
non-linéaires basées sur les divers �ux �nanciers futurs. Cette méthode établit
un nouveau principe de calcul des primes.

. M. Atlagh :
Principaux thèmes de recherche :

théorèmes limites en probabilité ; comportement asymptotique précis ; vitesse
de convergence ; convergence complète des moments.
Travaux et activités :

Dans un travail [2], en collaboration avec M Broniatowski et G. Celant, nous
dé�nissons une notion d’é�cacité d’estimateur dans le cadre de la convergence
presque sûre. Nous y étudions une caractérisation de la vitesse de convergence
d’estimateurs dans des modèles statistiques semi-paramétriques.

Dans un travail soumis en 2015 et en révision, j’ai démontré, sous des condi-
tions optimales, des théorèmes central limite presque sûrs pour les sommes
partielles d’une suite de variables aléatoires réelles, indépendantes, de même
loi, centrées et de variance �nie indéxées par une suite de variables aléatoires
indépendantes. Projet : l’extension du résultat précédent au cas indépendant
non identiquement distribué.

. J. Bérard :
Principaux thèmes de recherche : Probabilités (marches aléatoires et sys-

tèmes de particules).Méthodes deMonteCarlo.Modélisation (actuariat, sciences
du vivant).

Travaux et activités :
Mes travaux de recherche en théorie des probabilités s’articulent notam-

ment autour des méthodes de renouvellement pour les marches aléatoires et les
systèmes de particules en interaction, ainsi que sur les modèles de branchement-
sélection. Antérieurement à mon arrivée à l’IRMA en septembre 2013, j’ai mené
des travaux portant sur la modélisation de l’évolution de séquences d’ADN, et
les méthodes numériques liées au traitement statistique de ces modèles. Depuis
mon arrivée à l’IRMA et mon implication dans la formation d’actuaires de l’uni-
versité, je développe une activité centrée autour des modèles stochastiques en
actuariat, en particulier la modélisation de la longévité dans une perspective
actuarielle, et ses di�érents aspects statistiques et numériques.

Parmi les projets en cours dans ce cadre, �gure le lancement de la thèse
Cifre de Yann Becker (décembre 2015) en partenariat avec l’entreprise Hannover
Re, qui vise à développer la modélisation de la longévité dans le cadre d’un
portefeuille de réassurance.
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Depuis mon arrivée à l’IRMA en 2013, une partie très importante de mon
activité est absorbée par le fonctionnement de la formation d’actuaires de l’uni-
versité de Strasbourg, le DUAS (http://actuariat.unistra.fr), hébergée par
l’UFR Mathématiques & Informatique, et dont j’ai progressivement pris la res-
ponsabilité complète. La présence d’un grand nombre de chantiers urgents en
lien avec cette formation (migration de la formation de la Faculté de Sciences Eco-
nomiques et de Gestion à l’UFR Mathématiques & Informatique, lancement du
recrutement initial des étudiants via le concours BECEAS (https://www.ceas.fr/),
passage à l’alternance-apprentissage à la rentrée 2016, entre autres), en plus du
temps important qu’exige déjà le fonctionnement « normal » de celle-ci, ainsi
que l’évolution thématique qu’a représenté l’immersion dans l’actuariat, ont
notablement réduit le temps qu’il m’a été possible de consacrer aux activités
spéci�ques de recherche. La stabilisation progressive du fonctionnement de
cette formation devrait permettre une intensi�cation importante des activités
de recherche au cours des années à venir.

. K.-T. Eisele :
Principaux thèmes de recherche :

les thèmes en collaboration avec Ph. Artzner (voir plus haut) ; et : méthodes de
calcul des provisions, crédibilité non-linéaire, théorie des �ux �nanciers.
Travaux et activités :

Pour les travaux en collaboration avec P. Artzner voir plus haut.
La représentation robuste des évaluations non-linéaires exige des résultats

profonds de la topologie ∗-faible d’analyse fonctionnelle. Pour la représentation
des évaluations conditionnelles, on s’intéresse donc aux résultats analogues
dans un contexte modulaire où le corps habituel est remplacé par un noyau,
ici le noyau des variables aléatoires bornées. Ces résultats, en particulier l’ana-
logue du théorème de Krein-Šmulian, furent démontrés dans [14] et [15] en
collaboration avec S. Taieb et constituaient une partie de sa thèse.
Dans un autre projet, j’ai étudié un modèle de calcul des provisions utilisant
une version de la crédibilité selon Hachemeister, sous une forme non-linéaire.
En ce moment, je prépare l’application numérique de ce modèle aux données
des assurances.
Dans le travail sur la participation au pro�t des assurances (voir . P. Artzner ci-
dessus) il s’avère que la distinction entre « valeurs » et « �ux �nanciers » devient
de plus en plus importante, car l’objet principal en assurance est le �ux des
sinistres, et non une évaluation (consistante avec les marchés) des actifs et des
engagements. Les hypothèses sur une évaluation directement appliquée aux
�ux �nanciers mènent à une généralisation du théorème de Dalang-Morton-
Willinger.

. M. Émery :
1. Représentation chaotique.
J’ai obtenu une classi�cation géométrique de toutes les martingales d’Azéma

multidimensionnelles selon le comportement de leurs sauts (seul le cas bidimen-
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sionnel était connu antérieurement). Ce résultat sera publié dans une monogra-
phie (en préparation) sur les martingales véri�ant une équation de structure.

2. Filtrations.
a) Claude Dellacherie et moi-même [12] avons établi des théorèmes généraux

concernant la multiplicité conditionnelle d’une tribu par rapport à une sous-
tribu. Un cas particulier est le résultat suivant, conjecturé par Stéphane Laurent :
si une �ltration F est immergée dans une �ltration G, et si, pour un couple (s , t)
d’instants tels que s < t, la tribu Gt est engendrée par Gs et par une famille
dénombrable d’événements, alors Ft est engendrée par Fs et par une famille
dénombrable d’événements.

b)Menée avec Jean Brossard et Christophe Leuridan, une étude [11] du «mou-
vement brownien angulaire »Vt �

∫ t
0 Rs dΘs associé à un brownien complexe

Zt � Rt e iΘt issu de l’origine nous a permis demontrer que V (ainsi que d’autres
processus apparentés) est complémentable dans Z : il existe un mouvement
brownien Z′ ayant V pour partie réelle et même �ltration que Z. Ainsi, V n’est
plus un candidat comme contre-exemple à la question, toujours ouverte, de
savoir si, dans la �ltration de Z, tout brownien maximal est complémentable.

c) Dans une prépublication di�usée aux collègues intéressés, j’ai établi une
condition nécessaire et su�sante « à la Vershik » pour qu’une �ltration r-adique
en temps discret négatif admette un paramétrage générateur. Ceci fait un petit
peu progresser la question ouverte de savoir si toute �ltration standard admet
un paramétrage générateur.

. J. Franchi :
Principaux thèmes de recherche :

di�usions et �ot géodésique dans des variétés hyperboliques ; di�usions relati-
vistes ; asymptotique du noyau de la chaleur en temps petit.
Travaux et activités :

Durant la période 2011-2015 j’ai continué de travailler [20] sur les di�usions
relativistes, qu’Yves Le Jan etmoi avons construites en 2007. Avec Ismael Bailleul
[3] nous avons dégagé des critères généraux de non-explosion de ces di�usions.
Avec Yves Le Jan, nous avons élaboré notre livre [5] Hyperbolic Dynamics and
Brownian Motion, paru dans la collection de référence “Oxford Mathematical
Monographs”.

J’ai rédigé le livre d’enseignement Processus aléatoires à temps discret.
J’ai participé à la 3ème édition augmentée du livre d’enseignement Calcul

des probabilités avec D. Foata.
J’ai commencé d’étudier l’asymptotique du noyau de la chaleur en temps

petit dans un cadre strictement hypoelliptique [19]. À la demande expresse des
responsables de notre UFR, j’ai été le responsable de la formation des Actuaires
de Strasbourg (DUAS, du 15 mai 2012 au 15 mai 2015), activité extrêmement
prenante, fatigante et chronophage.

Je projette de continuer de dégager uneméthode pour obtenir l’asymptotique
du noyau de la chaleur en temps petit dans divers cadres strictement hypoellip-
tiques ; il s’agit d’un nouveau champ d’investigation, car seul les cas elliptique,
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semi-elliptique (i.e. sous-Riemannien, et même un peu incomplètement pour ce
second cas) sont actuellement connus.

. N. Juillet :
Principaux thèmes de recherche :

Transport optimal, Géométrie sous-riemannienne, Processus croissants pour
l’ordre convexe (peacocks).
Travaux et activités :

J’applique la théorie du transport optimal à l’étude des espaces métriques en
géométrie, et à l’étude des couplages martingales en probabilités. J’ai étudié le
�ot de la chaleur dans le groupe de Heisenberg [23], la di�usion qui correspond
à un mouvement Brownien planaire joint à son aire de Lévy, et ainsi véri�é [22]
que la courbe des mesures des probabilités de cette di�usion hypoelliptique
coincide avec le �ot de gradient de la fonctionnelle entropie dans l’espace de
Wasserstein, à savoir l’espace des mesures de probabilité avec la distance du
transport optimal. Dernièrement, j’ai étudié une approche métrique du �ot de
Ricci par la di�usion de la chaleur et le transport optimal [7]. J’ai aussi proposé
une généralisation du théorème d’extension de Whitney dans un cadre sous-
riemannien, celui des groupes de Carnot pliables [13].

En collaboration avec M. Beiglböck [4], je suis à l’origine d’une étude appro-
fondie du problème de transport martingale, une généralisation du transport
1-dimensionel. Cette étude participe d’un courant récent qui consiste à uni�er
certains thèmes stochastiques anciens, notamment le problème du plongement
de Skorohod, à l’aide de la théorie du transport optimal. Plus précisément mes
travaux proposent des solutions au problème des PCOC [25] [12], les proces-
sus croissants pour l’ordre convexe. Il s’agit d’établir un moyen canonique de
produire une martingale à partir de la famille de ses lois 1-dimensionnelles [24].

Je poursuis ma collaboration avec M. Beiglböck : nous seront prochainement
à même de présenter une nouvelle méthode de transport martingale ayant systé-
matiquement la propriété Lipschitz-Markov. En outre je collabore avec M. Bon-
nefont à l’étude des couplages co-adaptés entre deux mouvements browniens
du groupe de Heisenberg.

. Vincent Vigon :

Processus stochastique :
Axiomatisation et étude des ponts markoviens homogènes [26].
Factorisation de générateurs [27] : La factorisation de Wiener-Hopf des mar-

ches aléatoires se révèle être un cas particulier de la factorisation LU des chaînes
de Markov.

Étude des �uctuations de processus de Markov n’ayant que des sauts né-
gatifs, en collaboration avec Pierre Patie. Ces processus sont utilisés dans les
modélisations actuarielles.
Théorie des �ltrations :

Classi�cation des �ltrations indexées par un nombre �ni d’indices, d’après
Tsirel’son. Construction d’un invariant complet, accompagnée de nombreux
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exemples. Filtrations indexées par Z : tentative de démonstration de l’équiva-
lence entre les �ltrations standards et les �ltrations paramétrées par un bruit
blanc.
Algorithmique et programmation :

Création d’un outil de sélection de stratégies dans des arbres min-max de
possibilités, utilisant l’exploration aléatoire de branches factorisées selon leur
proximité. Cet outil a permis le développement d’une I.A. pour un jeu dont la
combinatoire est supérieure à celle du go.

Développement (en cours) de l’API « Mathis » pour la visualisation d’objets
à l’interface entre la géométrie et les probabilités. Cette bibliothèque permet une
visualisation interactive en 3D, directement via un navigateur (aucune installa-
tion de logiciel n’est nécessaire).

. Michel Weber :
Travaux et activités :

Étude des propriétés des trajectoires des processus gaussiens et applications. (4 publica-
tions et 1 article soumis)Mesures majorantes et comportement local et uniforme
des trajectoires : petites déviations, processus gaussiens à Φ-variation bornée.
Application en théorie des nombres au modèle de Kubilius.
Théorie ergodique. (1 article paru, 1 article accepté à Israel J. Math.) Moyennes ergo-
diques à poids arithmétiques. Critères d’entropie métrique.
Thérèmes limites en probabilité. (4 publications) Loi forte des grands nombres à
poids arithmétiques. Théorème limite local et limite local presque sûr relative-
ment à la distribution de la fonction de Dickman.
Étude des séries de Dirichlet et de la fonction Zeta de Riemann. (6 publications)Valeurs
moyennes, régions sans zéros, hypothèse de Lindelöf.
Étude des systèmes de fonctions dilatées. (5 publications)
Projets principaux :

(1) Étude des régions sans zéros de la fonction Zeta, hypothèse de Lindelöf.
(2) Étude des séries de Dirichlet et des séries de fonctions dilatées à l’aide

d’une approche arithmétique développée dans [41].
(3) Processus stochastiques à Φ-variation bornée et critères d’entropie mé-

trique.
Résultats marquants :

(1) La mise en évidence dans [36] de nouvelles familles de régions sans zéros
de la fonction Zeta de Riemann. La méthode mise en oeuvre utilise un critère
de localisation de Turan et les propriétés de shift de la fonction Zeta.

(2) La démonstration à l’aide de l’approche de Bourgain (méthode du cercle
sur le modèle du shift) de la convergence presque partout dans tout système dy-
namique mesuré (X,A, ν, τ), pour tout f ∈ L1+ε(τ) et tout ε > 0, des moyennes
ergodiques 1

Dn

∑n
k�1 d(k) f ◦τk où d(k) est (par exemple) la fonction des diviseurs
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et Dn �
∑n

k�1 d(k). C’est un travail [5] en collaboration avec C. Cuny, accepté à
Israel J. Math.

7.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

J. Bérard est co-responsable depuis septembre 2013, puis responsable depuis
mi-mai 2015, de la formation d’actuaires de l’université de Strasbourg, le DUAS
(http://actuariat.unistra.fr), hébergée par l’UFR Mathématiques & Infor-
matique.

J. Franchi fut responsable de la formation desActuaires de Strasbourg (DUAS,
du 15 mai 2012 au 15 mai 2015).

Contrats institutionnels sur �nancement public

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de plusieurs projets ANR.

Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé quatre colloques à l’IRMA. Ils furent
conférenciers invités à une cinquantaine de colloques et ont e�ectué de nom-
breux séjours scienti�ques dans des universités et institutions étrangères. Ils
ont également contribué à la vie du laboratoire en accueillant à l’IRMA leurs
collègues et collaborateurs. Des listes détaillées �gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 40 exposés de séminaires et
colloquium.

Responsabilités éditoriales

Uniform Distribution Theory (M. Weber).
J. Franchi a co-édité le numéro spécial du Bulletin des Sciences Mathéma-

tiques dédié à la mémoire de Paul Malliavin.

Interaction avec l’environnement social, économique et culturel

∗ Interactions fréquentes avec beaucoup de compagnies d’assurances et Cabi-
nets de conseil, en relation avec le DUAS (formation desActuaires de Strasbourg)
et les stages de nos étudiants en actuariat : ACM, AXA, SCOR, Deloitte, AG2R,
CNP, Maif, Groupama, Hannover Re, Mazars, Covea, Apicil, Fixage, Merckling,
Optimind-Winter, Mut’Est, Paci�ca, Towers Watson, etc.
∗ Exposé de P. Artzner au Bahnhofskolloquium IV de l’Association Suisse des

Actuaires, à Zürich en février 2011 (Supervisory accounting : top-down or bottom-
up ?).
∗ Remarks on the consultative Document of the Basel Committee on Insu-

rance Supervision, de P. Artzner, K.-T. Eisele, et F. Delbaen (ETH Zürich), en
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ligne : http ://www.bis.org/publ/bcbs219/cacomments.htm (Some comments
on “Fundamental Review of the trading book", 2012).

7.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
7.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Camille Tardif (thèse soutenue le 13 juin 2012). — Étude in�nitésimale et

asymptotique de certains �ots stochastiques relativistes, (directeur : J. Franchi, co-
directeur : S. Fang) ; Maître de Conférences à l’université Paris 6.

. Sonia Taieb (thèse soutenue le 24 janvier 2014)— Préférences conditionnelles
de risques, (directeur : Karl-Theodor Eisele, rapporteur-examinateur : J. Franchi) ;
université de Tunis.

. Alexis Huet (2014, Lyon 1). —Méthodes particulaires et vraisemblances pour
l’inférence de modèles d’évolution avec dépendance au contexte, (J. Bérard et A.-L.
Fougères co-directeurs, Université Claude Bernard Lyon 1).

. Mohamed Gorine (thèse soutenue le 24 janvier 2015) — Estimations de la
taille des barycentres convexes dans les variétés riemanniennes, (directeur : M. Émery,
co-directeur : M. Belkhelfa, rapporteur-examinateur : J. Franchi) ; Maître Assis-
tant à l’université de Mascara.

Doctorant en cours de thèse
. Yann Becker (2016–..., Université de Strasbourg), thèse CIFRE en parte-

nariat avec Hannover Re. — Modélisation de la mortalité future dans le contexte
spéci�que d’un portefeuille de réassurance, (directeur : J. Bérard, co-directrice : M.
Maumy-Bertrand, UdS).

7.4.2 Formation en Master

Cours de M2 donnés à l’UFR
J. Bérard : « Taux d’intérêt et risque de défaut ».

Autres cours et mini-cours
J. Bérard
2012 : Modélisation en dynamique des populations et évolution, école d’été, La

Londe Les Maures.
K.T. Eisele
2012 : Darstellung zeit- und markt-konsistenter Risikomaße mit Anwendungen,

cours à l’Université de Dresde.
2014 : From risk measures to solvency accounting, St. Petersburg Spring School

in Risk Management, Insurance and Finance ; Assurances non-vie et théorie de
risques, Université de Tunis ; Constructing linear market-consistency for tradeable
and non-tradeable �nancial �ows, Université de Tartu, Estonie.
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2015 :Claims Provisions of non-life insurances and the implementation in Solvency
II, European Actuarial Academy Spring School for young actuaries, Solvency II
ahead, Strasbourg.

J. Franchi
2013 : TCL des géodésiques d’une variété hyperbolique (6h), INdAM Workshop

13-17 May, « Geometric, analytic and probabilistic approaches to dynamics in
negative curvature », Università di Roma La Sapienza.

2014 : Géométrie hyperbolique du point de vue de l’espace de Minkowski et du
groupe de Lorentz (5h), Sem. spéciale «Master Class », Université de Strasbourg.

7.5 Di�usion des connaissances
. Livres :

Hyperbolic Dynamics and Brownian Motion (livre de niveau recherche), J. Franchi
avec Y. Le Jan.
Processus aléatoires à temps discret (livre d’enseignement niveaux L3-M1-M2 ; 350
pages), J. Franchi.
Calcul des probabilités, 3ème édition augmentée (livre d’enseignement niveaux L3-
M1), J. Franchi avec D. Foata et A. Fuchs.

. N. Juillet participe annuellement à la préparation de la Fête de la Science.
À destination des lycéens, il contribue au stages MathC2+ et plus ponctuelle-
ment au Cercle Mathématique. Il est l’auteur d’un article de vulgarisation pour
« Images des Mathématiques », le site du CNRS : Voyage sur une balle de tennis
(2013).

. V. Vigon est conseiller scienti�que pour une application iOS/android pro-
posant au grand public de résoudre des problèmes mathématiques. Ce travail
est e�ectué dans le cadre d’un contrat avec les Presses universitaires de Stras-
bourg. V. Vigon fut aussi organisateur du Rallye mathématique 2015, durant la
Fête de la Science.

7.6 Perspectives scienti�ques
Notre petite équipe s’étiole en raison du gel d’un poste de professeur décidé

par l’université et du choix du laboratoire de privilégier d’autres disciplines,
en dépit d’une candidature de premier plan en probabilités. Le risque apparaît
donc de voir les probabilités cantonnées à une discipline de service (gestion de
la �lière d’actuariat, qui l’accapare fortement, et enseignements de probabilité).

Rédacteur : Jacques Franchi
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8 Équipe Statistique
8.1 Présentation de l’équipe

Professeurs
L. Galtchouk (émérite du 01/2011 au 09/2015), L. Gardes (recruté en sep-

tembre 2011), A. Guillou.

Maîtres de conférences
J.-L. Dortet-Bernadet, S. Ge�ray, N. Klutchniko� (départ en 2011 suite à un

détachement puis en 2015 suite à une mutation), H.P. Li.

Ingénieur de recherche
N. Poulin.

Principaux thèmes de recherche
Analyse de survie (Ge�ray)
Analyse statistique d’images (Ge�ray, Klutchniko�)
Inférence bayésienne (Dortet-Bernadet)
Réduction de la dimension (Dortet-Bernadet, Gardes)
Statistique appliquée (Dortet-Bernadet, Gardes, Guillou, Poulin)
Statistique des processus (Galtchouk, Guillou, Klutchniko�)
Théorie de valeurs extrêmes (Gardes, Ge�ray, Guillou)

Les thèmes de recherche de l’équipe de statistique sont très diversi�és, sur-
tout eu égard à son nombre de membres, et balaient à la fois les domaines de
la statistique théorique et ceux de la statistique appliquée. Cette diversité est
cruciale du fait de l’existence du master de statistique qui requiert un spectre
de compétences aussi large que possible a�n d’assurer l’intégralité des cours
proposés.

Ces recherches variées ont donné lieu à des publications en statistique théo-
rique (analyse de survie, statistique des processus, théorie des valeurs extrêmes,
...) mais aussi en statistique appliquée (analyse statistique d’images, médecine,
...). Les résultats ainsi obtenus ont fait l’objet de publications dans des revues de
tout premier plan (Bernoulli, J. Roy. Statist. Soc. Ser. B, Scand. J. Stat., Stochastic
Process. Appl., ...). Le dossier publications de l’équipe fait état d’environ 80
articles dans des revues internationales à comité de lecture et plus de 30 confé-
rences, dont 12 en tant qu’invités. Parmi ces travaux, on peut noter plusieurs col-
laborations internationales (Afrique du Sud, Belgique, Danemark, ...) mais aussi
nationales (Aix-Marseille, INRIA Rhône Alpes, Paris, ...) qui s’accompagnent
parfois de séjours scienti�ques sur place. Par ailleurs ce plan a été l’occasion
pour certains de sesmembres de tisser des collaborations, et ceci même si théma-
tiquement cela n’était pas une évidence au vu de leurs domaines de recherche
initiaux. On peut citer par exemple les collaborations de J.-L. Dortet-Bernadet
et L. Gardes, S. Ge�ray et A. Guillou, S. Ge�ray et N. Klutchniko� ainsi que A.
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Guillou et N. Klutchniko�, ayant toutes déjà donné lieu à des articles, et celle
tout récemment initiée de J.-L. Dortet-Bernadet et S. Ge�ray. Bien entendu, celle,
plus naturelle d’un point de vue thématique, entre L. Gardes et A. Guillou a
perduré et donne même lieu actuellement à un dépôt de sujet de thèse commun.
D’un point de vue statistique appliquée, en sus des collaborations dans le cadre
du Cestats avec les laboratoires de biologie, de médecine, ..., une collaboration
de recherche vient d’être amorcée entre un des membres de l’équipe et des bio-
logistes de l’Institut des Neurosciences Cellulaires et Intégratives (UPR 3212,
UdS). Bien entendu, nous comptons poursuivre cette dynamique de collabora-
tions avec le futur collègue qui sera recruté pour la rentrée 2016.

Au niveau encadrement doctoral, il est à noter que seuls deux membres de
l’équipe sont habilités à encadrer des thèses. Néanmoins cinq thèses ont été
soutenues pendant la période d’évaluation et une est actuellement en cours.
Le devenir des doctorants est très bon, dans l’enseignement supérieur ou en
entreprise.

Dans la période d’évaluation, la composition de l’équipe a plusieurs fois
évolué du fait qu’un collègue (N. Klutchniko�) a obtenu en septembre 2011 un
détachement, renouvelé chaque année jusqu’en 2015 où il a �nalement obtenu
une mutation. Pendant toute cette période, l’équipe a béné�cié d’un poste de
maître de conférences contractuel sur lequel elle a recruté des personnes ayant
des thématiques variées allant des séries chronologiques auxmarches aléatoires,
en passant par la statistique actuarielle. Ceci a permis à certains membres de
réorienter sensiblement leurs activités de recherche en collaborant avec ces col-
lègues (en poste pour un an) et en apportant ainsi des contributions mathéma-
tiques à la croisée de leurs domaines de recherche. À noter que la mutation de
N. Klutchniko� et la �n de l’éméritat de L. Galtchouk risquent de mettre un
terme au thème de la statistique des processus au sein de l’équipe. C’est pour
cette raison, qu’aprèsmûre ré�exion, l’équipe espère recruter en septembre 2016
un collègue ayant un dossier scienti�que avec une composante en statistique
théorique prépondérante.

Historiquement l’équipe de statistique a un séminaire hebdomadaire, le
mardi après midi. C’est l’opportunité de voir des exposés divers et variés, des
collègues nouvellement arrivés dans l’équipe, des invités (étrangers) de passage
ou encore de personnes extérieures travaillant sur un domaine qui intéresse un
des membres de l’équipe. Quand il y a un poste mis au concours, ce séminaire
est aussi l’occasion d’inviter de potentiels candidats et d’avoir ainsi l’opportunité
de discuter avec eux pendant une période un peu plus longue qu’une simple
audition. C’est typiquement le cas cette année.

L’équipe coordonne plusieurs contrats et/ou subventions de recherche natio-
naux comme internationaux. En particulier, grâce à ces �nancements et à ceux
obtenus dans le cadre du Cestats, l’ensemble des membres de l’équipe peut
partir à des conférences ou acheter le matériel informatique dont il a besoin.
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Les membres de l’équipe sont également impliqués dans les comités édito-
riaux de plusieurs revues internationales du domaine. Ils prennent par ailleurs
en charge des responsabilités scienti�ques au niveau national, comme le CNU, et
mènent de nombreuses actions à l’égard de la communication, la popularisation
et la vulgarisation des mathématiques, en participant à diverses manifestations.
Dans cet esprit, soulignons le tout nouveau �nancement Idex obtenu pour un
projet d’exposition artistique, pédagogique et scienti�que par l’un des membres
de l’équipe.

Un fait marquant de cette période est sans conteste le succès du Cestats. Bien
que créé �n 2010, ses activités ont réellement commencé début 2011. Aupara-
vant, les collaborations entre les entreprises et l’université étaient assez peu
nombreuses, notamment du fait du manque de visibilité des laboratoires de
recherche auprès des entreprises. Nous avons donc cherché à apporter une acti-
vité de soutien, de conseil et d’expertise statistique aux di�érents laboratoires
et entreprises nous sollicitant. Plus récemment, nous avons également proposé
des formations, notamment à des logiciels statistiques. À terme notre objectif
serait d’envisager la préparation d’une thèse CIFRE dans le cadre du Cestats.

8.2 Activité scienti�que
Analyse de survie

Membre Permanent : S. Ge�ray.
Considérons une étude dans laquelle des patients subissent des événements de
manière récurrente à cause d’une pathologie donnée, et peuvent, le cas échéant,
en décéder. De plus, les observations sont susceptibles d’être aléatoirement
censurées à droite, indépendamment de la pathologie. Dans le cas où peu de
récurrences sont attendues (infarctus, rejet de gre�e...), des estimateurs non-
paramétriques des fonctions de répartition multivariées associées aux durées
inter-arrivées successives ont été proposés et leurs propriétés de consistance
forte et de convergence faible ont été étudiées. À l’inverse, le cas où les évène-
ments se produisent de façon récurrente et fréquente (crises d’asthme, épilep-
sie...), a quant à lui été étudié en collaboration avec Olivier Lopez (LSTA, Paris
6) et Olivier Bouaziz (MAP5, Paris 5). En particulier, des modèles de régression
paramétrique et semi-paramétrique à direction révélatrice unique pour

µ(t |z) � E[N∗(t)|Z � z]
ont été introduits, où N∗(t) est le processus comptant le nombre d’évènements
récurrents survenus dans l’intervalle de temps [0, t] et Z ∈ Rd est un vecteur de
covariables disponible pour chacun des patients. Une méthode d’estimation par
minimum de contraste a été introduite pour les di�érents paramètres inconnus
et leurs normalités asymptotiques ont été établies.
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Traitement simultané du bruit et de l’illumination sur des images digitales

Membres Permanents : S. Ge�ray, N. Klutchniko�.
Il est classique de considérer que l’artéfact d’illumination consiste en des va-
riations plutôt lisses de l’intensité du signal d’intérêt R. Une telle hypothèse se
trouve traduite dans le fait qu’une fonction L, lisse en un certain sens, agit mul-
tiplicativement sur R. En présence de bruit additif, les observations sont donc
issues d’un modèle Y � RL + ε. Un nouvel estimateur semi-paramétrique de R
a été proposé à partir des observations de Y sous des contraintes appropriées
d’identi�abilité et ses performances ont été illustrées sur des données réelles
de microscopie électronique à balayage et ont été comparées à des alternatives.
Un package R devrait prochainement voir le jour. Ce travail est le fruit d’une
collaboration entre deux membres de l’équipe et M. Vimond (ENSAI, Rennes).

Inférence statistique à partir de données images

Membre Permanent : S. Ge�ray.
Le problème consiste à localiser et à mesurer automatiquement des cellules d’as-
pect circulaire et des �bres de polymères d’aspect rectiligne dans les images
de microscopie en 2D. Dans ce but, une approche statistique utilisant les pro-
cessus ponctuels spatiaux marqués est proposée. Une inférence selon le prin-
cipe du maximum a posteriori est alors utilisée. Un algorithme fondé sur la
méthode du recuit-simulé dont l’étape d’échantillonnage fait appel à un algo-
rithme RJMCMC (reversible jump Markov chain Monte-Carlo) soigneusement
calibré est mis en oeuvre. Ce travail est l’objet de la collaboration de S. Ge�ray
avec C. Coi�ard-Marre, post-doc dans l’équipe pendant 20 mois.

Inférence bayésienne

Membre Permanent : J.-L. Dortet-Bernadet.
L’objectif est de proposer, dans un cadre bayésien, une inférence simultanée
sur des courbes ou surfaces qui correspondent à di�érents niveaux de quantile.
Ces courbes/surfaces ne devant pas se croiser, cette inférence est délicate et la
plupart des méthodes existantes utilisent des algorithmes coûteux en temps
de calcul. Une nouvelle méthode utilisant des outils récents de bayésien non-
paramétrique est proposée. Ses avantages sont exhibés ainsi que son champd’ap-
plications. Cette thématique est le fruit d’une collaboration entre J.-L. Dortet-
Bernadet et plusieurs chercheurs de l’University of New South Wales.

Lois de probabilité sur les données angulaires

Membre Permanent : J.-L. Dortet-Bernadet.
De nombreuses lois sont proposées dans la littérature pour les données circu-
laires. Par contre, dans le cas multivarié (données sur une sphère ou sur un Tore
dans un espace de dimension p > 2), il manque une famille de lois capable de
modéliser de nombreuses situations et dont on puisse estimer facilement les
paramètres. Pour pallier ce manque, une approche combinant des projections
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stéréographiques inverses de lois de Student et les copules est proposée, ainsi
qu’une application en biologie. Ce travail est le fruit d’une collaboration entre
J.-L. Dortet-Bernadet et N. Wicker (Univ. Lille 1).

Réduction de la dimension

Membres Permanents : J.L. Dortet-Bernadet, L. Gardes.
Dans un problème de régression où il s’agit d’estimer la liaison entre une va-
riable à expliquer Y et une variable explicative X ∈ Rp , la dimension p joue un
rôle important. C’est le problème bien connu du �éau de la dimension. L’objectif
de cette collaboration entre deuxmembres de l’équipe a été de proposer une esti-
mation d’un sous espace vectoriel deRp dans lequel la projection de X contenait
toute l’information disponible sur Y permettant ainsi d’estimer e�cacement la
fonction de régression.

Statistique appliquée

Membres Permanents : J.L. Dortet-Bernadet, L. Gardes, A. Guillou, N. Poulin.
Il est di�cile d’être exhaustif sur cette thématique. En e�et, les membres de
l’équipe développent leurs recherches dans des domaines divers et variés et
s’e�orcent toujours de valider les méthodes proposées sur des données réelles
de di�érents domaines : médical, environnement, �nance, ... Par ailleurs, dans le
cadre du Cestats, les domaines abordés sont très variables et correspondent aux
sollicitations allant de tous les aspects de la recherche en biologie et enmédecine
à la linguistique.

Statistique des processus

Membres Permanents : L. Galtchouk, A. Guillou, N. Klutchniko�.
Il s’agit de l’étude des processus d’autorégression stables et non-stables, de l’esti-
mation non-paramétrique pour les processus de di�usion ergodique dans le cas
d’observations en temps discret et continu ainsi que l’estimation d’une fonction
de régression multidimensionnelle en un point où la densité des observations
est inconnue via l’approche minimax. Ces travaux sont exclusivement de nature
théorique.

Théorie des valeurs extrêmes

Membres Permanents : L. Gardes, S. Ge�ray, A. Guillou.
Les problèmes abordés dans cette thématique sont l’analyse des valeurs ex-
trêmes en présence de censure ou de troncature, l’analyse dans le cas de la
présence de covariables aléatoires ou non, ainsi que l’estimation robuste des
paramètres de queue. Les propriétés asymptotiques des estimateurs sont établis
et leurs performances sont également illustrées sur simulations et sur données
réelles. Il s’agit de multiples collaborations entre les membres impliqués dans
cette thématique, mais aussi avec d’autres collaborateurs français et étrangers.
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8.3 Rayonnement et attractivité académiques
Appui à la recherche et responsabilités collectives

A. Guillou est une des deux lauréates du prix Guy Ourisson 2011, destiné à
un jeune chercheur menant des recherches particulièrement prometteuses en
Alsace.

A. Guillou a été membre élue du CNU 26, 2011-2015.

Contrats

Les membres de l’équipe font ou ont fait partie de plusieurs projets ANR
et PICS et d’un projet international. En outre, ils ont obtenu, notamment dans
le cadre du Cestats, de nombreux contrats avec d’autres composantes de l’uni-
versité et des entreprises publiques ou privées, dont la DGAC, Naturaconst@,
etc.

Rayonnement académique

Les membres de l’équipe ont organisé un colloque à l’IRMA et un autre
au PEGE. Ils furent conférenciers invités lors d’une douzaine de colloques et
ont e�ectué plusieurs séjours scienti�ques dans des universités et institutions
étrangères. Ils ont également contribué à la vie du laboratoire en accueillant à
l’IRMA leurs collègues et collaborateurs. Des listes détaillées �gurent en annexe.

Les membres de l’équipe ont donné environ 25 exposés de séminaires et
conférences (non invitées).

Responsabilités éditoriales

Bernoulli (A. Guillou, depuis 2013)
Computational Statistics & Data Analysis (A. Guillou, depuis 2014)
Journal of Nonparametric Statistics (L. Gardes, depuis 2014)

8.4 Implication de l’équipe dans la formation par la recherche
8.4.1 Formation doctorale

Doctorants ayant soutenu leur thèse
. Jonathan El-Methni (2010-2013, bourse INRIA). — Estimation de quantiles

extrêmes spatiaux à partir de données environnementales, (direction : S. Girard, co-
direction : L. Gardes), Maître de conférences à Paris V.

. Michael Osmann (2012-2015, �nancement de l’University of Southern
Denmark). — Extreme value theory and regression, (directeur : Y. Goegebeur ; co-
directeur : A. Guillou), Statisticien à Energinet (Danemark).

. Théo Rietsch (2010-2013, �nancement GIS Climat-Environnement-Société).
—Théorie des valeurs extrêmes et applications en environnement, (directeur :A.Guillou,
co-directeur : P. Naveau), Post-doctorant à la faculté de médecine, UdS.
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. Antoine Schorgen (2009-2012, bourse ministérielle). — Valeurs extrêmes :
covariables et cadre bivarié, (directeur : A. Guillou), Statisticien dans une société
de conseil, Le Mans.

. Gilles Stup�er (2009-2011, bourseministérielle).—Unmodèle deMarkov ca-
ché en assurance et Estimation de frontière et de point terminal, (directeur : A. Guillou,
co-directeur : S. Girard), Maître de conférences à Aix-Marseille.

Doctorant en cours de thèse
. Mikael Escobar-Bach (2014, �nancement par la Fondation Villum). —Uni-

variate and multivariate regression on extreme values, (directeur : Y. Goegebeur ;
co-directeur : A. Guillou).

Post-doctorante
. Claire Coi�ard-Marre (2012-2014, �nancement ANR 2011 NANO 018 02).

Extraction statistique de caractéristiques morphologiques à partir d’images (di-
recteur : S. Ge�ray), Maître de conférences à Aix-Marseille.

Maîtres de conférences contractuels
Zhansheng Cao (09/2013-07/2014). Christophe Dutang (09/2012-08/2013).

Basile de Loynes (09/2014-07/2015, 09/2015-07/2016). Eugen Ursu (09/2011-
07/2012).

ATER
Thi Xuan Mai Le (2011-2012). Thi Mong Ngoc Nguyen (2011-2012). Salim

Norredine (2013-2014). Antoine Schorgen (2012-2013).

8.4.2 Formation en master

L’UFR de mathématique et informatique propose une spécialité statistique
au sein de son master de mathématique. Celle-ci comprend deux parcours : le
parcours actuariat d’une part, et le parcours biostatistique et statistiques indus-
trielles d’autre part. Grâce à notre participation régulière dans des forums pour
présenter les multiples débouchés possibles à l’issue de cette spécialité (journées
portes ouvertes, journée master, interventions en lycées, opération MathC2+, ...)
nous attirons de nombreux étudiants. Nous avons en moyenne 20 étudiants en
M1 dans chacun des parcours et 15 en M2. De ce fait, nous o�rons un master
avec une grande diversité des thèmes présents qui balaient l’essentiel des pro-
blématiques de la statistique avec un ancrage très fort sur les applications. Les
conséquences sont immédiates avec de nombreux débouchés en entreprise et la
possibilité de poursuivre en thèse. Cela veut dire aussi, comme nous sommes
une petite équipe de statistique, que nous devons faire une très grande majorité
de notre enseignement dans le cadre du master et qu’il est important que thé-
matiquement nous ayons un large spectre de façon à pouvoir assurer au mieux
tous ces enseignements. Nos étudiants ont également des stages obligatoires
à faire dans le cadre du master (un par année), il faut donc également assurer
l’encadrement de ces stages. L’existence du Cestats est pour cela un atout majeur
car il permet de mettre en contact des étudiants avec des entreprises. Il a donc
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un e�et formateur pour nos étudiants tout en permettant aux entreprises d’avoir
une réponse, au moins partielle, à leurs problèmes posés.

8.5 Di�usion des connaissances
L’équipe est très investie dans la participation à toute sorte de manifestations

ayant pour objectif de promouvoir la statistique. En guise d’exemple, l’équipe :

• participe aux journées portes ouvertes et à la journée master ;
• organise un forum chaque année pour les étudiants du master statistique

où les étudiants du master peuvent rencontrer des anciens étudiants,
mais aussi des entreprises et laboratoires qui viennent proposer des sujets
de stage ;

• participe à des ateliers lors de l’opération MathC2+ pour des élèves de
seconde ;

• participe à la fête de la science en préparant des posters et en animant
des stands ;

• participe, sous forme d’exposés, à l’action de la Maison des Sciences en
Alsace ;
• intervient dans le cadre "Femmes et Sciences" au lycée Kléber de Stras-

bourg ;
• encadre des stagiaires de 3ème ou seconde.

8.6 Perspectives scienti�ques
Points forts

L’équipe de statistique a de nombreuses collaborations, que ce soit entre
ses membres, ou à l’extérieur (notamment à l’étranger). Les thématiques de
recherche sont également très vastes et génèrent une production scienti�que
importante tant en statistique théorique qu’en statistique appliquée. L’équipe
prend part à de nombreuses manifestations de natures diverses (journées portes
ouvertes, journées masters, interventions en lycées, opération MathC2+, ...) a�n
de promouvoir la statistique chez les jeunes. Notons dans cet esprit le tout nou-
veau �nancement Idex obtenu par l’un desmembres pour un projet d’exposition
artistique, pédagogique et scienti�que. Grâce au Cestats, l’équipe interagit aussi
régulièrement avec d’autres laboratoires de l’université (e.g. l’Institut de Bota-
nique, le Centre de Primatologie, ...) ce qui génère de nombreux stages, e�ectués
par les étudiants du master de statistique. Par ailleurs, les �nancements obtenus
par le Cestats permettent à ses membres de �nancer leurs conférences ainsi que
leurs matériels informatiques.
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Points à améliorer

Compte tenu de l’investissement important de l’équipe dans l’enseignement
ainsi que dans les manifestations pour promouvoir la statistique, le temps alloué
à la recherche n’est pas toujours aussi important qu’on pourrait le souhaiter, et
de ce fait aucune HdR n’a été soutenue pendant ce plan.

Risques liés au contexte

Une lourde charge d’enseignements repose sur l’équipe de statistique car les
besoins en statistique à l’Université de Strasbourg sont très importants et ce, non
seulement au sein de l’UFR de mathématique et informatique, mais également
dans les UFR de médecine, de biologie, de sciences économiques et de gestion,
... Or l’équipe de statistique est petite, ce qui veut dire que tous les membres
sont en sur-service et que donc en l’état actuel, la situation de l’équipe serait
très délicate si un de ses membres prenait un congé (CRCT, disponibilité, ...). Il
faudra également être très vigilent dans le futur car l’un des membres actuels
de l’équipe s’approche de la retraite. Son remplacement sera donc crucial.

Possibilités liées au contexte

Les professions relatives aux disciplines des mathématiques appliquées, et
en particulier la statistique, font l’objet d’une forte demande structurelle sur le
territoire français, et notamment en Alsace où de nombreuses entreprises se sont
récemment installées (industries pharmaceutiques, ...). La création du Cestats
a été l’opportunité de créer des liens entre entreprises et université, jusqu’alors
peu existants. À terme, nous aimerions envisager la préparation d’une thèse
CIFRE dans le cadre du Cestats. Au niveau de l’université, il est important de
souligner le soutien que l’équipe de statistique a eu pendant tout ce plan : en
e�et l’université a accordé chaque année un poste de maître de conférences
contractuel en remplacement d’un collègue parti en détachement (2011-2015) et
à l’issue de sa mutation (09/2015) a permis la publication d’un poste de maître
de conférences avec le pro�l Statistique. Ceci donnera une plus grande stabilité
à l’équipe et un renforcement pérenne au niveau des enseignements.

Projet

L’équipe de statistique souhaite poursuivre ses activités de recherche dans
un large spectre de la statistique. De ce fait, individuellement chaque membre
continuera activement à travailler dans son domaine actuel, mais l’équipe va par
ailleurs chercher à accroître la dynamique récemment établie entre plusieurs
de ses membres ayant convergé sur des thématiques communes. Tout ceci ne
pourra être qu’une source positive pour une production scienti�que de qualité,
le mot d’ordre restant toujours le maintien de la qualité scienti�que avec un
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rayonnement académique à tout niveau (local, régional, national et internatio-
nal). Le projet de l’équipe est donc divisé en trois axes principaux :

Théorie des valeurs extrêmes
• et réduction de la dimension. L’objectif de ce projet est de créer un pont entre
ces deux thématiques représentées dans l’équipe et jusqu’alors non couplées
dans la littérature. Il s’agit d’étudier la queue de distribution de la loi condi-
tionnelle de Y ∈ R sachant X ∈ Rp lorsque la dimension p de la covariable
est grande. Le �éau de la dimension bien connu en régression est évidemment
encore présent ici. Il faut donc tenter de réduire la dimension de la covariable
tout en conservant le maximum d’information sur la queue de distribution de
Y sachant X. Les méthodes de réduction de dimension classiques s’intéressant
uniquement à la partie centrale de la distribution conditionnelle devront donc
être dans un premier temps adaptées ou de nouvelles méthodes proposées. Puis,
il faudra dans un second temps e�ectuer l’inférence sur la queue de distribution,
en ayant au préalable réduit la dimension de la covariable. Une demande de
bourse de thèse sur ce projet a été faite par L. Gardes et A. Guillou.
• et mesures de risque. La théorie des valeurs extrêmes est très utilisée en pra-
tique, et ce tout particulièrement en �nance et assurance. Cependant elle conduit
parfois à des résultats contre intuitifs, tout particulièrement dans le cas de dis-
tributions à queues très lourdes. Dans ce contexte, il est en e�et courant d’avoir
un estimateur de l’indice des valeurs extrêmes au delà de 1, ce qui correspond
à un modèle dit in�ni, i.e. sans premier moment. Pour pallier ce problème, des
solutions récentes ont été proposées en considérant une transformation des don-
nées initiales. La transformation logarithmique sera proposée dans ce projet a�n
d’estimer des mesures de risque comme la "Marginal Expected Shortfall". Elle
sera également motivée par des applications en �nance et en environnement.
Ce projet est le fruit d’une collaboration récemment initiée entre A. Guillou, J.J
Cai (Delft University) et V. Chavez-Demoulin (Université de Lausanne).

Inférence bayésienne
• non paramétrique sur fonction copule. Ce travail concerne la dé�nition de
loi a priori de type non paramétrique sur les fonctions copules. Ces fonctions
copules décrivent le lien entre des variables aléatoires et constituent un outil
naturel pour tester la dépendance, par exemple. Dans ce projet, J.-L. Dortet-
Bernadet s’intéressera plus particulièrement à des lois a priori de type "partition
model" comme les arbres de Polya. Il s’attachera à étudier une généralisation de
ces arbres qui o�re une grande �exibilité des lois a priori.
• semi-paramétrique pour la dosimétrie. S. Ge�ray et J.-L. Dortet-Bernadet ont
tout récemment convergé vers une thématique commune concernant un pro-
blème d’inférence bayésienne dans un cadre de régression semi-paramétrique.
Dans ce contexte, la loi des observations est spéci�ée de façon incomplète. De
nombreuses méthodes ont été proposées ces dernières années conduisant à des
"pseudo-vraisemblances". Dans un premier temps, ils s’intéresseront à la va-
lidité et aux limites de l’utilisation de pseudo-vraisemblances dans un cadre
bayésien. Puis, dans un second temps, ils appliqueront leur méthode sur des

114



données de dosimétrie, ce qui nécessitera de se poser au préalable la question
de la prise en compte d’erreurs de mesure. En�n, ils étudieront la robustesse
de laméthode d’inférence ainsi développée dans le cas d’unmodèlemal spéci�é.

Modélisation et inférence statistique
• pour les neurosciences. L’analyse des rythmes circadiens nécessite notam-
ment la détermination de leurs période, amplitude et phase a�n d’étudier leur
variabilité naturelle ou provoquée. Pour cela, les biologistes ajustent des fonc-
tions sinusoidales, en dépit des défauts de ces modèles trop simplistes et trop
rigides. Une collaboration a donc été initiée entre mathématiciens d’une part,
(S. Ge�ray, IRMA, UMR 7501 ; F. Ferraty, IMT, UMR 5219), et des biologistes de
l’UdS d’autre part, (E. Challet et A. Malan, INCI, UPR 3212). L’objectif de cette
collaboration est de proposer une analyse statistique de données fonctionnelles.
Compte tenu du fait que les observations comportent des variables statistiques
très hétérogènes (caractères qualitatifs ou quantitatifs, longitudinaux ou non)
avec des propriétés mathématiques très di�érentes (fonctions en escalier, conti-
nues, oscillantes, etc), il est donc nécessaire de développer une méthodologie
statistique appropriée. Un projet ANR a été conjointement déposé par les di�é-
rents membres impliqués dans ce projet.
• pour les biomatériaux en ingénierie tissulaire. Dans la continuité de l’ANR
Néotissage porté par G. Schlatter (LIPHT, UdS), S. Ge�ray travaille avec une
équipe lyonnaise sur des modèles semi-paramétriques de régression pour des
données de croissance cellulaires (donc longitudinales) sur lesquels les modèles
de régression classiques échouent (hypothèses de normalité, d’homoscédascité
et d’indépendance violées). Des comparaisons d’orientations locales de �bres
dans des images 2D seront proposées grâce au concept de profondeur couplé à
l’outil des ondelettes.

En conclusion, l’équipe de statistique est une jeune équipe dynamique qui
propose un projet ambitieux axé sur di�érentes thématiques en statistique théo-
rique comme en statistique appliquée. Ce projet est bien sûr susceptible d’évo-
luer suivant les opportunités qui se présenteront mais aussi suivant le recrute-
ment comme maître de conférences prévu en septembre 2016. Nous souhaitons
pleinement intégrer notre futur collègue dans notre projet et par conséquent, si
besoin, dé�nir avec lui/elle de nouveaux axes de recherche. Par ailleurs, nous
souhaitons poursuivre nos e�orts dans le développement des interactions du
Cestats avec tous les laboratoires et entreprises concernés par notre discipline
en gardant comme mot d’ordre l’interdisciplinarité.

Rédactrice : Armelle Guillou
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Annexe 1 Présentation synthétique (Executive Sum-
mary)

Unité : Institut de Recherche Mathématique Avancée (IRMA, UMR 7501)
Directeur de l’unité pour le contrat : Y. Bugeaud
Directeur de l’unité pour le prochain contrat :

E�ectifs de l’unité au 1er janvier 2011 :
- 27 PR et 42 MC
- 6 DR et 9 CR CNRS, 1 CR INRIA
- 2 PR émérites
- 35 doctorants
- 9 ITA CNRS
- 3 Biatss Université de Strasbourg

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 MC, 4 PR et 3 DR sont partis à la retraite,
- 3 MC et 1 CR ont été promus professeurs,
- 2 MC, 2 CR, 1 PR, 1 DR et 2 ITA CNRS ont obtenu une mutation,
- 1 MC et 1 PR ont démissionné (départs à l’étranger),
- 47 doctorants ont soutenu leur thèse.

Recrutements :
- 5 MC (thèses à : Lyon, Toulouse, Rennes, Paris VII (2)),
- 6 CR (thèses à : Paris XI, Paris VI (2), Paris VII ; 2 en mutation de Nantes),
- 5 PR (CR à Paris XI, MC à Lyon, MC à Paris XI, MC à Grenoble, PR à
Grenoble),

- 1 PR mis à disposition par l’université Paris XI,
- 2 DR (CR à Paris, CR à Lyon),
- 1 ITA CNRS (IR, en mutation de Centrale Paris).

Publications : près de 600 articles dans des revues internationales avec comité
de lecture, dont :

- N. Anantharaman, M. Léautaud and F. Macià, Wigner measures and
observability for the Schrödinger equation on the disk. Inventiones ma-
thematicae. À paraître.

- P. Baumann, J. Kamnitzer, and P. Tingley, A�ne Mirković-Vilonen poly-
topes. Publ. Math. Inst. Hautes Études Sci., 120 (2014), 113–205.

- L. Buhovsky and E. Opshtein, Some quantitative results in C0 symplectic
geometry. Inventiones mathematicae. À paraître.

- C. Gasbarri, G. Pacienza, and E. Rousseau, Higher dimensional tautolo-
gical inequalities and applications. Math. Ann. 356 (2013), 703–735.

Rayonnement :
- Un membre de l’IRMA a été conférencier invité au Congrès Mondial des
Mathématiciens en 2014.
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- Un membre de l’IRMA a été lauréat en 2010 d’un projet ERC Starting
Grant.

- Trois enseignants-chercheurs de l’IRMA sont ou furentmembres de l’IUF
durant le quinquennal.

- Le Labex Irmia, dont font partie l’ensemble des membres de l’IRMA, une
équipe d’informatique et une de biostatistique, a été lauréat de l’Initiative
d’Excellence en 2012.

- De nombreux membres de l’IRMA font partie de comités de rédaction
de journaux internationaux.

Développement de logiciels de calcul scienti�que et modélisation statistique :
FEEL++, Selalib, SCHNAPS, JOREK-DJANGO, plsRglm, plsRcox, plsRbeta,

Cascade.

Interactions de l’unité avec son environnement :
- nombreuses manifestations de di�usion des connaissances :

- public scolaire (Cercle mathématique, conférences destinées aux ly-
céens)

- grand public (Calendrier mathématique, fête de la science, etc.)
- structures collaboratives :

- centre de statistique de Strasbourg (Cestats),
- centre de modélisation et de simulation de Strasbourg (Cemosis),

- nombreux contrats de collaboration de recherche :
- Conseil général du Bas-Rhin, DGAC, Naturaconst@, etc.
- EUROFUSION, CEA, Airbus group innovations, AXESSIM, etc.

Contributions à des actions de formation :
- coordination de quatre parcours de master,
- nombreux cours spécialisés de niveau master ou supérieur donnés à
l’extérieur de Strasbourg,

- 47 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 4 maîtres de conférences en France
- 8 occupent un poste permanent à l’étranger
- 15 post-doctorants
- 7 professeurs dans le secondaire ou en classe préparatoire
- 6 travaillent dans le secteur privé

117



Executive summary
Institute name : Institut de Recherche Mathématique Avancée (IRMA, UMR
7501)
Institute director for the current contract : Y. Bugeaud
Institute director for the future contract :

Institute workforce on the 1st of January 2011 :
- 27 Full Professors (PR) and 42 Assistant Professors (MC)
- 6 CNRS Senior Researcher (DR), 9 CNRS Junior Researcher (CR), 1 CR
INRIA

- 2 PR emeritus
- 35 doctoral students
- 9 CNRS administrative assistant
- 3 contractual administrative assistant, Université de Strasbourg.

Departures during the current contract :
- 1 MC, 4 PR and 3 DR retired,
- 3 MC and 1 CR have been promoted professor,
- 2 MC, 2 CR, 1 PR, 1 DR and 1 ITA CNRS have obtained a job transfer,
- 1 MC and 1 PR have resigned (and moved to foreign countries),
- 47 doctoral students have defended their PhD thesis.

Recruitments during the current contract :
- 5 MC (PhD thesis at : Lyon, Toulouse, Rennes, Paris VII (2)),
- 6 CR (PhD thesis at : Paris XI, Paris VI (2), Paris VII ; job transfer from
Nantes (2)),

- 5 PR (CR at Paris XI, MC at Lyon, MC at Paris XI, MC at Grenoble, PR at
Grenoble),

- 1 PR (special dispensation from Université Paris XI),
- 2 DR (CR at Paris, CR at Lyon),
- 1 IR (job transfer from Centrale Paris).

Publications : about 600 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- N. Anantharaman, M. Léautaud and F. Macià, Wigner measures and
observability for the Schrödinger equation on the disk. Inventiones ma-
thematicae. To appear.

- P. Baumann, J. Kamnitzer, and P. Tingley, A�ne Mirković-Vilonen poly-
topes. Publ. Math. Inst. Hautes Études Sci., 120 (2014), 113–205.

- L. Buhovsky and E. Opshtein, Some quantitative results in C0 symplectic
geometry. Inventiones mathematicae. To appear.

- C. Gasbarri, G. Pacienza, and E. Rousseau, Higher dimensional tautolo-
gical inequalities and applications. Math. Ann. 356 (2013), 703–735.

In�uence and prestige :
- A member of the IRMA was an invited speaker at the International
Congress of Mathematicians in 2014.
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- A member of the IRMA was awarded an ERC Starting Grant in 2010.
- Three members of the IRMA are or were members of the IUF (Institut
universitaire de France).

- The Labex Irmia, to which all themembers of the IRMA, a team in compu-
ter sciences and one in biostatistics belong, was awarded the « Initiative
d’Excellence » in 2012.

- Many members of the IRMA are on the editorial board of international
journals.

Development of softwares (scienti�c calculus and statistical modelisation) :
FEEL++, Selalib, SCHNAPS, JOREK-DJANGO, plsRglm, plsRcox, plsRbeta,

Cascade.

Local interaction of the institute :
- numerous mathematical popularisation events (DCM team) :

- school audiences (conferences for pupils, Mathematical circle, etc. )
- general public (Mathematical calendar, Science festival, etc.)

- collaborative structures :
- centre de statistique de Strasbourg (Cestats),
- centre de modélisation et de simulation de Strasbourg (Cemosis),

- numerous contracts of research collaboration :
- Conseil général du Bas-Rhin, DGAC, Naturaconst@, etc.
- EUROFUSION, CEA, Airbus group innovations, AXESSIM, etc.

Contributions to training activities :
- organisation of four specialised courses of the Mathematics and Appli-
cations Master’s programm

- numerous specialised courses outside of Strasbourg at the Master level
or higher

- 47 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 4 Assistant Professors in France
- 8 have a permanent position in foreign universities
- 15 post-doctoral fellows
- 7 secondary school teachers
- 6 are working in the private sector.
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Présentation synthétique

Équipe : Algèbre, topologie, groupes quantiques, repréntations
Responsable au 30 juin 2016 : Hans-Werner Henn

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 5 PR et 9 MC
- 3 DR et 2 CR CNRS
- 5 doctorants

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 DR est parti à la retraite,
- 1 MC a été promu professeur,
- 1 MC a obtenu une mutation,
- 5 doctorants ont soutenu leur thèse.

Recrutements :
- 2 MC (thèses à Paris VII),
- 1 DR (CR à Lyon).

Publications : près de 80 articles dans des revues internationales avec comité de
lecture, dont :

- P. Baumann, J. Kamnitzer, and P. Tingley, A�ne Mirković-Vilonen poly-
topes. Publ. Math. Inst. Hautes Études Sci., 120 (2014), 113–205.

- Fan Qin, Quantum groups via cyclic quiver varieties I, Compositio Mathe-
matica, 2016.

- P.Guillot, C. Kassel, andA.Masuoka, Twisting algebras using non-commu-
tative torsors : explicit computations, Math. Z., 2012.

- A. Djament, and C. Vespa, Sur l’homologie des groupes d’automor-
phismes des groupes libres à coe�cients polynomiaux, Comment. Math.
Helv., 2015.

Rayonnement :
- Unmembre de l’équipe a été conférencier invité au Congrès Mondial des
Mathématiciens en 2014.

- Lesmembres de l’équipe ont organisé unedouzaine de colloques à l’IRMA
et une dizaine à l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à une centaine
de colloques et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques dans des
universités et institutions étrangères. Les membres de l’équipe ont donné
environ 180 exposés de séminaires et colloquium.

- Des membres de l’équipe font partie du comité de rédaction de plusieurs
journaux internationaux.

Interactions de l’équipe avec son environnement :
- P. Guillot a travaillé avec V. Heu en 2015 à la réalisation d’un MOOC,
Cours de mathématique ludique en ligne intitulé “Groupes �nis : les
mathématiques du Rubik’s cube”, 12 vidéos. Le cours est mis en place
sur France Université Numérique (2500 inscrits à ce jour).
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Contributions à des actions de formation :
- nombreux cours spécialisés de niveau master ou supérieur donnés à
l’extérieur de Strasbourg,

- 5 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 1 occupe un poste permanent à l’étranger
- 1 post-doctorant
- 1 professeur dans le secondaire ou en classe préparatoire.
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Executive summary

Team : Algebra, topology, quantum group, representation theory
Leader : Hans-Werner Henn

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 5 Full Professors (PR) and 9 Assistant Professors (MC)
- 3 CNRS Senior Researcher (DR) and 2 CNRS Junior Researcher (CR)
- 5 doctoral students

Departures during the current contract :
- 1 DR retired,
- 1 MC has been promoted professor,
- 1 MC has obtained a work transfer,
- 5 doctoral students have defended their PhD thesis.

Recruitments during the current contract :
- 2 MC (PhD thesis at Paris VII),
- 1 DR (CR at Lyon).

Publications : about 80 papers in international peer-reviewed journals, among
them

- P. Baumann, J. Kamnitzer, and P. Tingley, A�ne Mirković-Vilonen poly-
topes. Publ. Math. Inst. Hautes Études Sci., 120 (2014), 113–205.

- Fan Qin, Quantum groups via cyclic quiver varieties I, Compositio Mathe-
matica, 2016.

- P.Guillot, C. Kassel, andA.Masuoka, Twisting algebras using non-commu-
tative torsors : explicit computations, Math. Z., 2012.

- A.Djament, andC.Vespa, Sur l’homologie des groupes d’automorphismes
des groupes libres à coe�cients polynomiaux,Comment.Math. Helv., 2015.

In�uence and prestige :
- Amember of the teamwas an invited speaker at the International Congress
of Mathematicians in 2014.

- Members of the team organized about 12 conferences at the IRMA and
10 outside. They have been invited to about 100 conferences and made
numerous stays in foreign institutions. Members of the team gave about
180 seminar and colloquium talks.

- Members of the team are on the editorial board of several international
journals.

Interactions of the team with its environment :
- P. Guillot, together with V. Heu, created a MOOC entitled “Finite groups,
the mathematics of Rubik’s cube” (12 videos) that has attracted about
2500 enrollments.

Contributions to training activities :
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- numerous specialised courses outside of Strasbourg at the Master level
or above

- 5 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 1 has a permanent position in foreign universities
- 1 post-doctoral fellow
- 1 secondary school teachers.
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Présentation synthétique

Équipe : Analyse
Responsable au 30 juin 2016 : Nalini Anantharaman

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 1 PR et 6 MC
- 1 doctorant

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 PR et 1 MC sont partis à la retraite,
- 1 doctorant a soutenu sa thèse.

Recrutement :
- 1 PR mis à disposition par l’université Paris XI de 2014 à 2016, recruté en
2016.

Publications : plus de 25 articles dans des revues internationales avec comité de
lecture, dont :

- N. Anantharaman, M. Léautaud and F. Macià, Wigner measures and
observability for the Schrödinger equation on the disk. Inventiones ma-
thematicae. À paraître.

- I. Biswas, J. Hurtubise, V. Heu, Isomonodromic deformations of logarith-
mic connections and stability. Mathematische Annalen 2016.

- A.Defant, L. Frerick, J. Ortega-Cerdà,M.Ounaïes, K. Seip, The Bohnenblust-
Hille inequality for homogeneous polynomials is hypercontractive. An-
nals of Mathematics 2011.

- R. Schäfke, L. Teyssier, Analytic normal forms for convergent saddle-
node vector �elds. Annales de l’Institut Fourier 2015.

- F. Fauvet, F. Menous, Ecalle’s arbori�cation-coarbori�cation transforms
and Connes-Kreimer Hopf algebra. Ann. Sci. Ec. Norm. Sup. À paraître.

Rayonnement :
- Les membres de l’équipe ont organisé cinq colloques à l’IRMA et huit à
l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à une quarantaine de colloques
et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques dans des universités et
institutions étrangères. Les membres de l’équipe ont donné environ 100
exposés de séminaires et colloquium.

- Des membres de l’équipe font partie du comité de rédaction de plusieurs
journaux internationaux.

Interactions de l’équipe avec son environnement :
- N. Anantharaman a donné des exposés pour lycéens (Orléans, Nîmes,
Bobigny, Paris).

- V. Heu a travaillé avec P. Guillot en 2015 à la réalisation d’un MOOC,
Cours de mathématique ludique en ligne intitulé “Groupes �nis : les
mathématiques du Rubik’s cube”, 12 vidéos. Le cours est mis en place
sur France Université Numérique (2500 inscrits à ce jour).
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Contributions à des actions de formation :
- cours spécialisés de niveau master ou supérieur donnés à l’extérieur de
Strasbourg (France, Chine, Colombie, Brésil),

- 1 thèse soutenue entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants : 1 professeur en classe préparatoire
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Executive summary

Team : Analysis
Leader : Nalini Anantharaman

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 1 Full Professor (PR) and 6 Assistant Professors (MC)
- 1 doctoral student.

Departures during the current contract :
- 1 MC and 1 PR retired,
- 1 doctoral student has defended her PhD thesis.

Recruitment during the current contract :
- 1 PR (special dispensation from Université Paris XI from 2014 to 2016,
hired in 2016).

Publications : more than 25 papers in international peer-reviewed journals, in-
cluding :

- N. Anantharaman, M. Léautaud and F. Macià, Wigner measures and
observability for the Schrödinger equation on the disk. Inventiones ma-
thematicae. To appear.

- I. Biswas, J. Hurtubise, V. Heu, Isomonodromic deformations of logarith-
mic connections and stability. Mathematische Annalen 2016.

- A.Defant, L. Frerick, J. Ortega-Cerdà,M.Ounaïes, K. Seip, The Bohnenblust-
Hille inequality for homogeneous polynomials is hypercontractive. An-
nals of Mathematics 2011.

- R. Schäfke, L. Teyssier, Analytic normal forms for convergent saddle-
node vector �elds. Annales de l’Institut Fourier 2015.

- F. Fauvet, F. Menous, Ecalle’s arbori�cation-coarbori�cation transforms
and Connes-Kreimer Hopf algebra. Ann. Sci. Ec. Norm. Sup. To appear.

In�uence and prestige :
- Members of the team organized 5 conferences at the IRMA and 8 outside.
They have been invited to about 40 conferences andmade numerous stays
in foreign institutions. Members of the team gave about 100 seminar and
colloquium talks.

- Members of the team are on the editorial board of several international
journals.

Interactions of the team with its environment :
- school audience (conferences in high schools by N. Anantharaman)
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- V. Heu, together with P. Guillot, created a MOOC entitled “Finite groups,
the mathematics of Rubik’s cube” (12 videos) that has attracted about
2500 enrollments.

Contributions to training activities :
- numerous specialised courses outside of Strasbourg at the Master level
or above (France, Colombia, China, Brazil)

- 1 Ph.D’s thesis defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral student : secondary school
teacher
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Présentation synthétique

Équipe : Arithmétique et géométrie algébrique
Responsable au 30 juin 2016 : Carlo Gasbarri

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 7 PR et 7 MC
- 4 CR CNRS
- 1 PR émérite
- 7 doctorants.

Départs pendant le contrat en cours :
- 2 MC ont été promus professeurs, 1 MC a démissionné,
- 1 CR et 1 DR ont obtenu une mutation,
- 8 doctorants ont soutenu leur thèse.

Recrutements :
- 1 MC (thèse à Rennes),
- 3 CR (thèses à Paris VI, Paris VII et Paris XI),
- 1 DR (CR à Paris).

Publications : près de 100 articles dans des revues internationales avec comité
de lecture, dont :

- O. Benoist, Constructionde courbes sur les surfacesK3 (d’après Bogomolov-
Hassett-Tschinkel, Charles, Li-Liedtke, Madapusi Pera, Maulik. . .) - Ex-
posée Bourbaki N. 1081. Asterisque, 367–368 (2015) , pp. 2019–253.

- D. Brotbek, Hyperbolicity related problems for complete intersection
varieties Compositio Mathematica., 150 (2014), 369–395.

- Y. Bugeaud Automatic continued fractions are transcendental or quadra-
tic Ann. Sci. Éc. Norm. Supér. (4) ,46, (2013) 1005–1022.

- C. Gasbarri, G. Pacienza, and E. Rousseau, Higher dimensional tautolo-
gical inequalities and applications. Math. Ann. 356 (2013), 703–735.

- B. Yalkinoglu, On arithmeticmodels and functoriality of Bost-Connes sys-
tems. With an appendix by Sergey Neshveyev, Inventiones Mathematicae,
191 (2013) 383–425.

Rayonnement :
- Deux enseignants-chercheurs de l’équipe sont ou furent membres de
l’IUF durant le quinquennal.

- Lesmembres de l’équipe ont organisé unedouzaine de colloques à l’IRMA
et une vingtaine à l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à environ
soixante-dix colloques et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques
dans des universités et institutions étrangères. Les membres de l’équipe
ont donné environ 120 exposés de séminaires et colloquium.

- Des membres de l’équipe font partie du comité de rédaction de plusieurs
journaux internationaux.
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Contributions à des actions de formation :
- Nombreux cours spécialisés de niveau master ou supérieur donnés à
l’extérieur de Strasbourg.

- 9 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 5 post-doctorants
- 2 professeurs dans le secondaire ou en classe préparatoire
- 1 travaille dans le secteur privé
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Executive summary

Team : Arithmetic and algebraic geometry
Leader : Carlo Gasbarri

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 7 Full Professors (PR) and 7 Assistant Professors (MC)
- 4 CNRS Junior Researcher (CR)
- 1 PR emeritus
- 7 PhD Students.

Departures during the current contract :
- 2 MC have been promoted professor, 1 MC has resigned,
- 1 CR and 1 DR have obtained a work transfer,
- 8 doctoral students have defended their PhD thesis.

Recruitments during the current contract :
- 1 MC (PhD thesis in Rennes ),
- 3 CR (PhD thesis at : Paris XI, Paris VI , Paris VII),
- 1 DR (CR at Paris).

Publications : about 100 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- O. Benoist, Constructionde courbes sur les surfacesK3 (d’après Bogomolov-
Hassett-Tschinkel, Charles, Li-Liedtke, Madapusi Pera, Maulik. . .) - Ex-
posée Bourbaki N. 1081. Asterisque, 367–368 (2015) , pp. 2019–253.

- D. Brotbek, Hyperbolicity related problems for complete intersection
varieties Compositio Mathematica., 150 (2014), 369–395.

- Y. Bugeaud Automatic continued fractions are transcendental or quadra-
tic Ann. Sci. Éc. Norm. Supér. (4) ,46, (2013) 1005–1022.

- C. Gasbarri, G. Pacienza, and E. Rousseau, Higher dimensional tautolo-
gical inequalities and applications. Math. Ann. 356 (2013), 703–735.

- B. Yalkinoglu, On arithmeticmodels and functoriality of Bost-Connes sys-
tems. With an appendix by Sergey Neshveyev, Inventiones Mathematicae,
191 (2013) 383–425.

In�uence and prestige :
- Two members of the team are or were members of the IUF (Institut uni-
versitaire de France).

- Members of the team organized about 12 conferences at the IRMA and
20 outside. They have been invited to about 70 conferences and made
numerous stays in foreign institutions. Members of the team gave about
120 seminar and colloquium talks.

- Members of the team are on the editorial board of several international
journals.
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Contributions to training activities :
- numerous specialised courses outside of Strasbourg at the Master level
or higher

- 9 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 5 post-doctoral fellows
- 2 secondary school teachers
- 1 is working in the private sector.
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Présentation synthétique

Équipe : Géométrie
Responsable au 30 juin 2016 : Olivier Guichard

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 6 PR et 7 MC
- 1 DR et 2 CR CNRS
- 10 doctorants

Départs pendant le contrat en cours :
- 2 PR sont partis à la retraite,
- 1 CR a été promu professeur,
- 1 PR a obtenu une mutation,
- 12 doctorants ont soutenu leur thèse.

Recrutements :
- 2 CR (en mutation de Nantes),
- 1 MC (thèse à Lyon),
- 2 PR (CR à Paris XI, MC à Paris XI).

Publications : près de 200 articles dans des revues internationales avec comité
de lecture, dont :

- M. Damian, Floer homology on the universal cover, Audin’s conjecture
and other constraints on Lagrangian submanifolds,Comment. Math. Helv.,
87 (2012), 433–462.

- C. Frances, About geometrically maximal manifolds, J. Topol., 5 (2012),
pp. 293–322.

- C. Perin andR. Sklinos, in the free group,DukeMath. J., 161 (2012), pp. 2635–
2668.

- S. Hurder and A. Rechtman, The dynamics of generic Kuperberg �ows,
Asterisque, 377 (2016).

Rayonnement :
- Un membre de l’équipe a été lauréat en 2010 d’un projet ERC Starting
Grant.

- publication des Handbook of Teichmüller Theory (A. Papadopoulos éd.), 4
volumes sur la période.

- Lesmembres de l’équipe ont organisé une vingtaine de colloques à l’IRMA
et une trentaine à l’extérieur. Ils furent conférenciers invités à environ
cent trente colloques et ont e�ectué de nombreux séjours scienti�ques
dans des universités et institutions étrangères. Les membres de l’équipe
ont donné environ 200 exposés de séminaires et colloquium.

Interactions de l’équipe avec son environnement :
- nombreuses manifestations de di�usion des connaissances :

- public scolaire (conférences destinées aux lycéens)
- grand public (Calendrier mathématique, fête de la science, etc.)
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- interaction avec le département de musique et le GREAM.

Contributions à des actions de formation :
- les membres de l’équipe interviennent régulièrement dans le M2 re-
cherche

- nombreux cours spécialisés de niveau master ou supérieur donnés à
l’extérieur de Strasbourg,

- 12 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 4 occupent un poste permanent à l’étranger
- 3 post-doctorants
- 2 professeurs dans le secondaire ou en classe préparatoire
- 1 travaille dans le secteur privé
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Executive summary

Team : Geometry
Leader : Olivier Guichard

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 6 Full Professors (PR) and 7 Assistant Professors (MC)
- 1 CNRS Senior Researcher (DR) and 2 CNRS Junior Researcher (CR)
- 10 doctoral students

Departures during the current contract :
- 2 PR retired,
- 1 CR has been promoted professor,
- 1 PR has obtained a work transfer,
- 12 doctoral students have defended their PhD thesis.

Recruitments during the current contract :
- 2 CR (work transfer from Nantes),
- 1 MC (PhD thesis at Lyon),
- 2 PR (CR at Paris XI, MC at Paris XI).

Publications : about 200 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- M. Damian, Floer homology on the universal cover, Audin’s conjecture
and other constraints on Lagrangian submanifolds,Comment. Math. Helv.,
87 (2012), 433–462.

- C. Frances, About geometrically maximal manifolds, J. Topol., 5 (2012),
pp. 293–322.

- C. Perin andR. Sklinos, in the free group,DukeMath. J., 161 (2012), pp. 2635–
2668.

- S. Hurder and A. Rechtman, The dynamics of generic Kuperberg �ows,
Asterisque, 377 (2016).

In�uence and prestige :
- A member of the IRMA has been awarded an ERC Starting Grant in 2010.
- publication of the Handbook of Teichmüller Theory (A. Papadopoulos ed.),
4 issues during the reporting period.

- Members of the team organized about 20 conferences at the IRMA and
about 30 outside. They have been invited to about 130 conferences and
made numerous stays in foreign institutions. Members of the team gave
about 200 seminar and colloquium talks.

Interactions of the team with its environment :
- numerous mathematical popularisation events (DCM team) :

- school audience (conferences for schoolboys, etc. )
- general public (Mathematical calendar, etc.)

- interaction with the music department and the GREAM.
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Contributions to training activities :
- the team’s members lecture regularly in the master 2
- numerous specialised courses outside of Strasbourg at the Master level
or above

- 12 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 4 have a permanent position in foreign universities
- 3 post-doctoral fellows
- 2 secondary school teachers
- 1 is appointed in the private sector
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Présentation synthétique

Équipe : Modélisation et contrôle
Responsable au 30 juin 2016 : Philippe Helluy

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 4 PR et 6 MC
- 1 CR CNRS et 1 CR INRIA
- 1 ITA CNRS (IR)
- 7 doctorants

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 CR a obtenu une mutation,
- 1 ITA a obtenu une mutation.

Recrutements :
- 1 MC (thèse à Toulouse),
- 1 CR (thèse à Paris VI),
- 1 PR (en mutation de Grenoble),
- 1 ITA CNRS (IR, en mutation de Centrale Paris).

Publications : près de 150 articles dans des revues internationales avec comité
de lecture, dont :

- V. Chabannes,M. Ismail, C. Prud’homme, andM. Szopos,Hemodynamic
simulations in the cerebral venous network : A study on the in�uence of
di�erent modeling assumptions, Journal of Coupled Systems andMultiscale
Dynamics, 2015.

- C. Daversin and C. Prud’Homme, Simultaneous Empirical Interpolation
and Reduced Basis method for non-linear problems, Comptes Rendus Ma-
thématique, 2015.

- E. Frénod, S. Hirstoaga and É. Sonnendrücker, An exponential integrator
for a highly oscillatory Vlasov equation, Discrete Contin. Dyn. Syst. Ser. S,
2015.

Rayonnement :
- Création, en janvier 2014, de l’équipe projet TONUS Inria (TOkamaks
and NUmerical Simulations).

- Création et développement du Cemosis, Centre de modélisation et de
simulation de Strasbourg.

- Lesmembres de l’équipe ont organisé une dizaine de colloques. Ils furent
conférenciers invités à une quinzaine de colloques et ont e�ectué de nom-
breux séjours scienti�ques dans des universités et institutions étrangères.
Les membres de l’équipe ont donné environ 70 exposés de séminaires et
colloquium.

Développement de logiciels de calcul scienti�que et modélisation statistique :
FEEL++, Selalib, SCHNAPS, JOREK-DJANGO, plsRglm, plsRcox, plsRbeta,

Cascade.
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Interactions de l’équipe avec son environnement :
- nombreux contrats de collaboration de recherche : EUROFUSION, CEA,
Airbus group innovations, AXESSIM, etc.

Contributions à des actions de formation :
- coordination du master CSMI,
- 14 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 2 maîtres de conférences en France
- 1 occupe un poste permanent à l’étranger
- 5 post-doctorants
- 1 professeur dans le secondaire ou en classe préparatoire
- 3 travaillent dans le secteur privé
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Executive summary

Team : Modelisation and control
Leader : Philippe Helluy

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 4 Full Professors (PR) and 6 Assistant Professors (MC)
- 1 CNRS Junior Researcher (CR) and 1 INRIA Junior Researcher (CR)
- 1 CNRS research engineer (IR)
- 7 doctoral students.

Departures during the current contract :
- 1 CR has obtained a job transfer,
- 1 IR has obtained a job transfer,

Recruitments during the current contract :
- 1 MC (PhD thesis at Toulouse),
- 1 CR (PhD thesis at Paris VI),
- 1 PR (job transfer from Grenoble),
- 1 IR (job transfer from Centrale Paris).

Publications : about 150 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- V. Chabannes,M. Ismail, C. Prud’homme, andM. Szopos,Hemodynamic
simulations in the cerebral venous network : A study on the in�uence of
di�erent modeling assumptions, Journal of Coupled Systems andMultiscale
Dynamics, 2015.

- C. Daversin and C. Prud’Homme, Simultaneous Empirical Interpolation
and Reduced Basis method for non-linear problems, Comptes Rendus Ma-
thématique, 2015.

- E. Frénod, S. Hirstoaga and É. Sonnendrücker, An exponential integrator
for a highly oscillatory Vlasov equation, Discrete Contin. Dyn. Syst. Ser. S,
2015.

In�uence and prestige :
- Creation, in January 2014, of the project-team TONUS Inria (TOkamaks
and NUmerical Simulations).

- Creation and development of the Cemosis (Centre de modélisation et de
simulation de Strasbourg).

- Members of the team organized about 10 conferences. They have been
invited to about 15 conferences and made numerous stays in foreign
institutions. Members of the team gave about 70 seminar and colloquium
talks.

Development of softwares (scienti�c calculus and statistical modelisation) :
FEEL++, Selalib, SCHNAPS, JOREK-DJANGO, plsRglm, plsRcox, plsRbeta,

Cascade.
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Local interaction of the team :
- numerous contracts of research collaboration : EUROFUSION, CEA, Air-
bus group innovations, AXESSIM, etc.

Contributions to training activities :
- organisation of the Master’s programm CSMI,
- 14 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 2 Assistant Professors in France
- 1 has a permanent position in foreign universities
- 5 post-doctoral fellows
- 1 secondary school teacher
- 3 are working in the private sector.
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Présentation synthétique

Équipe : Probabilités
Responsable au 30 juin 2016 : Jacques Franchi

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 3 PR et 3 MC
- 2 DR CNRS
- 3 doctorants

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 PR et 2 DR sont partis à la retraite.
- 1 PR a démissionné.

Recrutement :
- 1 PR (MC à Lyon).

Publications : près de 50 articles dans des revues internationales avec comité de
lecture, dont :

- I. Bailleul and J. Franchi, Nonexplosion criteria for relativistic di�usions,
Ann. Probab., 2012.

- M. Beiglböck and N. Juillet, On a problem of optimal transport under
marginal martingale constraints, Ann. Probab., 2016.

- M. Weber, Michel, L1-Norm of Steinhaus chaos on the polydisc,Monat-
shefte der Math., 2015.

Rayonnement :
- Les membres de l’équipe ont organisé quatre colloques à l’IRMA. Ils
furent conférenciers invités à une cinquantaine de colloques et ont e�ec-
tué de nombreux séjours scienti�ques dans des universités et institutions
étrangères. Les membres de l’équipe ont donné environ 40 exposés de
séminaires et colloquium.

Interactions de l’unité avec son environnement :
- interactions fréquentes avec des compagnies d’assurance et des cabinets
de conseil.

Contributions à des actions de formation :
- responsabilité du DUAS actuariat,
- 3 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 1 maître de conférences en France
- 2 occupent un poste permanent à l’étranger
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Executive summary

Team : Probability
Leader : Jacques Franchi

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 3 Full Professors (PR) and 3 Assistant Professors (MC)
- 2 CNRS Senior Researcher (DR).
- 3 doctoral students.

Departures during the current contract :
- 1 PR and 2 DR retired.
- 1 PR has resigned.

Recruitment during the current contract :
- 1 PR (MC at Lyon).

Publications : about 50 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- I. Bailleul and J. Franchi, Nonexplosion criteria for relativistic di�usions,
Ann. Probab., 2012.

- M. Beiglböck and N. Juillet, On a problem of optimal transport under
marginal martingale constraints, Ann. Probab., 2016.

- M. Weber, Michel, L1-Norm of Steinhaus chaos on the polydisc,Monat-
shefte der Math., 2015.

In�uence and prestige :
- Members of the team organized 4 conferences at the IRMA. They have
been invited to about 50 conferences andmade numerous stays in foreign
institutions. Members of the team gave about 40 seminar and colloquium
talks.

Local interaction of the institute :
- numerous interactions with insurance companies.

Contributions to training activities :
- organisation of a master and a diploma in actuarial �nances,
- 3 Ph.D’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 1 Assistant Professor in France
- 2 have a permanent position in foreign universities.
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Présentation synthétique

Équipe : Statistique
Responsable au 30 juin 2016 : Armelle Guillou

E�ectifs de l’équipe au 1er janvier 2011 :
- 1 PR et 4 MC
- 1 PR émérite
- 2 doctorants
- 1 Biatss Université de Strasbourg

Départs pendant le contrat en cours :
- 1 MC a obtenu une mutation,
- 1 post-doctorant a obtenu un poste de MC,

Recrutement :
- 1 PR (MC à Grenoble),

Publications : près de 80 articles dans des revues internationales avec comité de
lecture, dont :

- A. Daouia, L. Gardes and S. Girard, On kernel smoothing for extremal
quantile regression. Bernoulli, 19 (2013), 2557–2589.

- L. Galtchouk and S. Pergamenshchikov, Uniform concentration inequa-
lity for ergodic di�usion processes observed at discrete times. Stochastic
Process. Appl., 123 (2013), 91–109.

- S Ge�ray, N Klutchniko� and V. Vimond, Illumination problems in scan-
ning electron microscopy. A statistical point of view. À paraître.

- C. Y.Goegebeur,A.Guillou andM.Osmann, localmoment type estimator
for the extreme value index in regression with random covariates. Canad.
J. Statist. 42 (2014), 487–507.

Rayonnement :
- A. Guillou est une des deux lauréates du prix Guy Ourisson 2011.
- Responsabilités éditoriales : Bernoulli, Computational Statistics & Data
Analysis, Journal of Nonparametric Statistics.

- Les membres de l’équipe ont organisé deux colloques. Ils furent confé-
renciers invités à une douzaine de colloques et ont e�ectué de nombreux
séjours scienti�ques dans des universités et institutions étrangères. Les
membres de l’équipe ont donné environ 25 exposés de séminaires et
colloquium.

Interactions de l’équipe avec son environnement :
- nombreuses manifestations de di�usion des connaissances :

- public scolaire (conférences destinées aux lycéens, opérationMathC2+, etc.)
- grand public (Maison des Sciences en Alsace, fête de la science, etc.)

- centre de statistique de Strasbourg (Cestats),
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- nombreux contrats de collaboration de recherche (Conseil Général du
Bas-Rhin, DGAC, Naturaconst@, etc.)

Contributions à des actions de formation :
- coordination d’un parcours de master,
- 3 thèses soutenues entre janvier 2011 et juin 2016.
- devenir des doctorants :

- 1 maître de conférences en France
- 1 post-doctorant
- 1 travaille dans le secteur privé.
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Executive summary

Team : Statistic
Leader : Armelle Guillou

Team workforce on the 1st of January 2011 :
- 1 Full Professor (PR) and 4 Assistant Professors (MC)
- 1 PR emeritus
- 2 doctoral students
- 1 engineer in statistic, Université de Strasbourg.

Departures during the current contract :
- 1 MC has obtained a work transfer,
- 1 Post-doc has obtained a MC position,

Recruitments during the current contract :
- 1 PR (MC at Grenoble).

Publications : about 80 papers in international peer-reviewed journals, inclu-
ding :

- A. Daouia, L. Gardes and S. Girard, On kernel smoothing for extremal
quantile regression. Bernoulli, 19 (2013), 2557–2589.

- L. Galtchouk and S. Pergamenshchikov, Uniform concentration inequa-
lity for ergodic di�usion processes observed at discrete times. Stochastic
Process. Appl., 123 (2013), 91–109.

- S Ge�ray, N Klutchniko� and V. Vimond, Illumination problems in scan-
ning electron microscopy. A statistical point of view. To appear.

- C. Y.Goegebeur,A.Guillou andM.Osmann, localmoment type estimator
for the extreme value index in regression with random covariates. Canad.
J. Statist. 42 (2014), 487–507.

In�uence and prestige :
- A. Guillou has been awarded of the Guy Ourisson’s price in 2011.
- Editorial duties : Bernoulli, Computational Statistics & Data Analysis,
Journal of Nonparametric Statistics.

- Members of the team organized 2 conferences. They have been invited
to about 12 conferences and made numerous stays in foreign institutions.
Members of the team gave about 25 seminar and colloquium talks.

Interactions of the team with its environment :
- numerous mathematical popularisation events :

- school audience (conferences for schoolboys, etc. )
- general public (Maison des Sciences en Alsace, etc.)

- centre de statistique de Strasbourg (Cestats),
- numerous contracts of research collaboration (Conseil Général du Bas-
Rhin, DGAC, Naturaconst@, etc.).
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Contributions to training activities :
- organisation of one specialization of the Mathematics and Applications
Master’s program

- 3 PhD’s theses defended between January 2011 and June 2016
- current professional status of the doctoral students :

- 1 Assistant Professor in France
- 1 post-doctoral fellow
- 1 is appointed in the private sector.
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2 Équipements, plateformes
Le laboratoire est équipé de :
- 1 serveur de �chier et d’authenti�cation (NFS, Appleshare, Samba, NIS),
- 1 serveur de sauvegarde (NetBackup),
- 1 serveur dédié supervision et métrologie,
- 1 cluster Vmware (Virtualisation : 2 hôtes en haute disponibilité pour 40
VM),

- 1 serveur de calcul interactif,
- 1 serveur de calcul hybride interactif, 4 GPUs,
- 1 cluster de calcul hybride (une frontale, quatre nœuds + GPU),
- 3 baies de stockage (plus de 150To),
- 1 serveur déporté et 1 baie dédiés au plan de reprise d’activité,
- 2 climatisations,
- 2 �rewalls/routeurs en haute disponibilité,
- 20 commutateurs réseau (backbone et connexions serveur 10Gb),
- 250 postes de travail (�xes et portables),
- 15 imprimantes départementales.

Une baie de stockage est obsolète ; le �rewall/routeur en �n de vie sera
changé en 2016 ; le taux de jouvence moyen des équipements est de 5 ans.
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4 Organigramme fonctionnel

Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Institut de Recherche Mathématique Avancée
Unité Mixte de Recherche 7501 du CNRS et de l’Université de Strasbourg

Equipes de Recherche

IRMA, Avril 2016

Direction

Y. Bugeaud

Algèbre, topologie, groupes quantiques, 
représentations

H.-W. Henn

Modélisation et contrôle
P. Helluy

Analyse
N. Anantharaman

Arithmétique et géométrie algébrique
C. Gasbarri

Probabilités
J. Franchi

Statistique
A. Guillou

Géométrie
 O. Guichard

Conseil 
scientifique 

Responsables de la formation doctorale : 
C. Huyghe-Noot et H. Rubenthaler 

Cemosis
Centre de modélisation et de simulation 

de Strasbourg

C. Prud’homme
Ingénieurs : A. Ancel, V. Huber

CeStatS
Centre de Statistique de Strasbourg

A. Guillou
Ingénieur : N. Poulin

 

Administration
Responsable administratif et financier

D. Schmitt
Gestionnaires
D. Karleskind, 

J. Maurer-Spoerk

Gestionnaire éditorial du site web : G. Thureau
Correspondant communication : M. Schmitt

Correspondant formation : D. Karleskind
Assistant de prévention : D. Schmitt 

Bibliothèque
Directrice de la bibliothèque

C. Disdier
Adjoint de la directrice de la bibliothèque

G. Thureau  
Bibliothécaires

M. Schmitt
J. Lorfanfant 

Responsable scientifique
N. Schappacher

Informatique
Responsable infrastructure informatique

A. Sartout
Adjoint du responsable informatique

A. Palaticky
Calcul scientifique

M. Boileau
Modélisation

A. Ancel, V. Huber
Statistique
N. Poulin
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5 Règlement intérieur

Règlement intérieur IRMA – 20/02/2013 

 

 
Règlement intérieur de l'IRMA 

 
  
 Publications 

Les publications des membres de l’unité doivent faire apparaître l’appartenance à 
l’IRMA et le rattachement aux tutelles sous la forme adoptée conjointement par le 
CNRS et l'Université de Strasbourg. A défaut  l'adresse est : 
 

Nom Prénom  
Institut de Recherche Mathématique Avancée,   UMR 7501 
Université de Strasbourg et CNRS 
7 rue René-Descartes, 67000 Strasbourg, France 
 

 
 Assemblée Générale et conseil de l'unité 

 Assemblée Générale 

L’Assemblée Générale est constituée : 
- des membres permanents : personnels UdS et CNRS 
- des membres non permanents : doctorants, post-doctorants financés pour leur 

recherche et accueillis dans le laboratoire depuis plus d’un an 
- des personnels contractuels également accueillis dans le laboratoire depuis 

plus d’un an 
 
 Conseil d’unité, appelé conseil scientifique de l'IRMA. 

Le conseil d’unité, dénommé Conseil Scientifique de l'IRMA, présidé par le directeur 
de l’unité, se compose de 14 membres élus au sein de l’Assemblée Générale 
représentés selon les collèges électoraux comme suit :  

- 8 membres permanents du collège des habilités à diriger les recherches. 
- 3 membres permanents non  habilités à diriger les recherches. 
- 1 ITA / BIATOSS 
- 2 doctorants 

et, au plus, de 6 membres nommés par le directeur d’unité sur proposition du conseil. 
  
La durée du mandat des membres du conseil de l’unité est de quatre ans pour les 
non doctorants et de deux ans renouvelables pour les doctorants. Il se réunit au 
moins trois fois par an sur convocation du directeur d'unité. L'ordre du jour et le 
procès-verbal de chaque réunion du Conseil scientifique sont diffusés au sein de 
l'unité.  
 
Les élections sont organisées dans le délai maximal de 3 mois à compter de la 
création ou du renouvellement de l’unité et à la demande de la majorité des 1/3 tiers 
de l’Assemblée Générale. 
 
Ce conseil est consulté par le directeur de l’unité sur toute mesure relative aux 
moyens, à l’organisation et au fonctionnement de l’unité, et plus généralement sur 
toute question que le directeur de l’unité juge utile de lui soumettre. 
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 Utilisation des moyens informatiques 

L’utilisation des moyens informatiques est soumise à des règles explicitées dans la 
charte OSIRIS appliquée à l'IRMA. Cette charte est avant tout un code de bonne 
conduite. Elle a pour objet de préciser la responsabilité des utilisateurs, en accord 
avec la législation, et doit être signée par tout nouvel arrivant.  
 
 Hygiène et sécurité 

Le bâtiment IRMA est ouvert du lundi au vendredi de 7h30 à 19h. L’unité est fermée 
aux dates situées entre Noël et Nouvel An. 
Les personnes souhaitant travailler en dehors des horaires d’ouverture devront être 
en possession de la fiche de demande d’autorisation pour travailler en horaires 
décalés, signée par le directeur d’unité.  
 
S’il incombe au directeur de veiller à la sécurité et à la protection des personnels et 
d’assurer la sauvegarde des biens de l’unité, chacun doit se préoccuper de sa propre 
sécurité et de celle des autres. 
 
L’Assistant de prévention assiste et conseille le directeur, il informe et sensibilise les 
personnels travaillant dans l’Unité pour la mise en œuvre des consignes d’hygiène et 
sécurité. 
 
L’identité de l’Assistant de prévention est affichée dans l'entrée de l'IRMA. 
 
Les dispositions à prendre en cas d’accident et d’incendie font l’objet d’un document 
spécifique et sont affichées  dans l'entrée de l'IRMA. 
 
L’Assistant de prévention doit fournir aux personnels, dès leur arrivée, la formation et 
les informations nécessaires à l’accomplissement de leur travail et au respect des 
consignes générales de sécurité. 
 
Il est interdit aux personnels de fumer sur les lieux de travail.   
 
 Directeur de l’unité 

La nomination du directeur de l’unité est prononcée conjointement par les deux 
tutelles après avis des instances compétentes du Comité national et du conseil 
scientifique de l'IRMA. 
 
Le directeur décide de l’utilisation de l’ensemble des moyens dont dispose l’unité. Il 
présente au moins annuellement un compte-rendu de l’emploi des ressources au 
conseil de laboratoire. Il donne son accord à toute affectation de moyens à des 
membres de l’unité par des tiers. Il est responsable du choix des chercheurs en 
formation. 
 
Le directeur après avis du conseil scientifique, décide de l’admission des nouveaux 
membres dans le laboratoire. 
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Le directeur définit, après avis du conseil, les modalités d’accueil et les conditions 
d’accès aux ressources applicables aux doctorants non financés accueillis dans le 
laboratoire. 
 
 Horaires, congés, absences 

La durée annuelle de travail effectif suit la réglementation en vigueur. Les modalités 
de mise en œuvre dans l’unité devront être prises en compte en fonction de 
l’établissement de rattachement des agents concernés :  
- Pour les personnels relevant du CNRS : il s’agit des dispositions figurant dans le 

décret du 25/08/00 ainsi que celles énoncées, d’une part dans l’arrêté du 
31/08/01, et d’autre part dans le cadrage national du CNRS.  

- Pour les personnels relevant de l’Université de Strasbourg : il s’agit du dispositif 
adopté par l’Université en application de l’arrêté du 15 janvier 2002 relatif à 
l’aménagement et à la réduction du temps de travail dans les services 
déconcentrés et établissements relevant du ministère de l’Education Nationale.  

 
La durée hebdomadaire du travail effectif pour chaque agent de l’Unité travaillant à 
plein temps est définie dans l'annexe selon l’établissement de rattachement.  
Les personnels autorisés à accomplir un service à temps partiel d’une durée 
inférieure ou égale à 80 % peuvent travailler selon un cycle hebdomadaire inférieur à 
5 jours. 
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 Annexes   

 Annexe 1 : Horaires de travail et congés 

Horaires de travail des personnes employées par le CNRS au sein de l’unité. 
 
Ils sont conformes à la décision 010055DRH (modifiée par les décisions 050015 
DRH du 15.03.05 et 080029 DRH du 19.05.08) de la directrice générale du CNRS en 
date du 23 octobre 2001, décision qui précise les mesures applicables aux 
personnels du CNRS pour la mise en œuvre de l’Aménagement et de la Réduction 
du Temps de Travail (ARTT) au CNRS, ainsi qu’aux textes réglementaires sur 
lesquels cette décision s’appuie. 
 
Durée hebdomadaire de travail : La durée hebdomadaire du travail effectif pour 
chaque agent employé par le CNRS dans l’unité est de 38 heures et 30 minutes sur 
cinq jours. 
 
Congés annuels : Le nombre de jours de congés des agents CNRS est de 45 jours 
ouvrés par année civile. Il prend en compte les jours de congés annuels (32 jours 
ouvrés au CNRS) ainsi que les jours de congés accordés au titre de l’ARTT. 
 
Chaque agent peut bénéficier de deux jours de fractionnement supplémentaires 
conformément à l’article 1er du décret du 26 octobre 1984 relatifs aux congés 
annuels des fonctionnaires de l’Etat. 
 
Dans l’intérêt du service chaque agent doit effectuer ses demandes de congé auprès 
du directeur de l’IRMA avec le délai suivant : 

- avant le 1er juin pour les congés des mois de juillet et août 
- trois semaines avant tout congé supérieur à 5 jours consécutifs 
- une semaine avant tout autre congé 

 
Horaires de travail des personnes employées par l’Université de Strasbourg au 
sein de l’unité. 
 
Ils sont conformes au cadrage décidé par l’Université, tel qu’adapté à l’UFR de 
Mathématique et Informatique. 
 
Fermeture de l’unité 
 
L’unité est fermée aux dates situées entre Noël et Nouvel An pendant lesquelles 
l’Université ferme ses locaux. L'accès aux locaux reste possible pour la nécessité du 
service. 
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 Annexe 2. Liste des membres du Conseil de Laboratoire au 20/02/2013 

 
Membres élus : 

- Collège ITA/ BIATSS : Nicolas Poulin 
- Collège HDR : Benjamin Enriquez, Vladimir Fock, Jacques Franchi, Laurent 

Gardes, Olivier Guichard, Hans-Werner Henn, Christophe Prud'homme, Jean-
Pierre Wintenberger 

- Collège non HDR : Viktoria Heu-Berlinger, Laurent Navoret, Ana Rechtman 
- Collège doctorants : Florian Delage, Simon Schatz 

 
Membres nommés : Philippe Clauss, Christine Huyghe-Noot, Nicolas Juillet, 
Gwenael Massuyeau, Myriam Maumy-Bertrand, Marcela Szopos. 
 
Invités permanents : Vincent Blanloeil, Yann Bugeaud, Chirstine Disdier, Viatchelav 
Kharlamov, Josiane Nervi, D. Panazzolo, Reinhard Schäfke, Norbert Schappacher, 
Alain Sartout et Delphine Schmitt. 
 

153



6 Liste des contrats
Équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations

Contrats nationaux
Cl. Amiot, P. Baumann, Fr. Chapoton, G. Collinet, B. Enriquez, V. Fock, P.

Guillot, Chr. Kassel, F. Qin, H. Rubenthaler, M. J. Slupinski et S. Souai� sont
membres du GDR « Théorie de Lie Algébrique et Géométrique ».

Fr. Chapoton est membre du GDR « Informatique mathematique« .
Fr. Chapoton, G. Collinet, P. Guillot, H.-W. Henn et Chr. Vespa sont membres

du GDR « Topologie Algébrique et Applications ».
Chr. Kassel et G. Massuyeau sont membres du GDR « Tresses ».
Cl. Amiot était membre du projet ANR « Géométrie Tropicale et Algèbres

amassées » ANR-09- BLAN-0039-02.
P. Baumann est membre des projets ANR VarGen, code ANR-13-BS01-0001,

et GeoLie, code ANR-15-CE40-0012.
Fr. Chapoton est membre du projet ANR Carma, code ANR-12-BS01-0017,

et gestionnaire d’un noeud de ce projet.
Fr. Costantino a été le coordinateur du projet de recherche ANR jeunes cher-

cheurs « QUANTUMG &T » (janvier 2008 à décembre 2012). G. Massuyeau a
été membre de ce projet ANR.

B. Enriquez, J.-L. Loday, Chr. Vespa étaient membres du projet ANR-11-BS01-
0002 HOGT « Homotopie algébrique, opérades et groupes de Grothendieck-
Teichmüller » de 2012 à 2015.

H-W. Henn a été membre du projet ANR « nouveaux liens entre la théorie
de l’homotopie et la théorie des groupes et des représentations » 2009-2012.

C. Kassel a été membre du projet ANR « Groupes quantiques : techniques
galoisiennes et d’intégration » 2007-2011.

F. Qin est membre du projet ANR SC3A.
Fr. Costantino a été le porteur d’un projet PEPS-Physique Théorique et In-

terfaces sur « Réseaux de spin et modèle de Ising » (mars 2014 à décembre
2014).

G. Massuyeau a été membre d’un PRC CNRS/JSPS associant Strasbourg,
Osaka et Tokyo.

Chr. Vespa est lauréate d’un Prix Espoirs de l’Université de Strasbourg (2014–
2015).

Contrats internationaux
Fr. Costantino a été membre extérieur du projet FIRB « Geometry and to-

pology of low-dimensional manifolds » dirigé par B. Martelli à Pisa (Italie) de
Janvier 2011 à 2015.

Vl. Fock est membre du réseau GEAR «Geometric Structures and Represen-
tation varieties » géré par les universités d’Illinois, Maryland et Stanford.
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J.-L. Loday étaitmembre du projetMathAmSud «Operads related to con�gu-
ration spaces and combinatorial Hopf Algebras (OPECSHA) » (Resp. M. Ronco)
et d’un programme franco-chinois (CNRS) 2010-2011.

S. Souai� : contrat ADVI Japon (CNRS) 2014.
C. Kassel : GDRI Russie « mathématique, informatique » (CNRS) 2010-2013.

Équipe Analyse

Contrats nationaux
N. Anantharaman a été membre du GDR Dynamique quantique.
F. Fauvet est membre du GDR Renormalisation.
N. Anantharaman a été membre des réseaux de recherche ANR METH-

CHAOS (2009-2012) ; ANRKAMFAIBLE (2007-2011) ; elle est membre de l’ANR
GeRaSic (2013-2017).

F. Fauvet est membre du projet ANR CARMA.
V. Heu est membre, depuis septembre 2013, du projet ANR Vargen. Elle est

porteuse du projet ANR JCJC Iso-Galois, numéro ANR-13-JS01- 0002-01, depuis
septembre 2013. A. Bittmann, G. Cousin et L. Teyssier sont membres de ce projet
ANR.

R. Schäfke a été membre de l’ANR Singularities of Trajectories of Analytic
andAlgebraic Vector Fields, (2012–2015), et de l’ANRDynamics andPDEs (2010–
2014).

Contrats internationaux
V. Heu a été porteuse, avec Yousuke Ohyama, d’un projet de recherche

conjoint PRC CNRS/JSPS de collaboration franco-japonaise dans le domaine
des équations de Painlevé.

C. Mitschi a été membre d’un PICS France-Japon (CNRS-JSPS) de 2013 à
2015.

L. Teyssier est membre d’un projet bilatéral de recherche PHC Cogito (Pro-
grammeHenri Curien) franco-croate 2015-2016. Il a étémembre du projet franco-
japonais conjoint CNRS - JSPS « Équations de Painlevé » (2013-2015).

Équipe Arithmétique et géométrie algébrique

Contrats nationaux
La quasi-totalité des membres de l’équipe font partie du GDR Structuration

de la théorie des nombres.
A. Al Amrani, D. Brotbek, O. Benoist, C. Gasbarri, R. Laterveer et G. Pacienza

sont membres du GDR GAGC N.3064.
Y. Bugeaud est membre du GDR Analyse Multifractale et du GDR Platon.
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H. Carayol est membre du GDR « Théorie de Lie Algébrique et Géomé-
trique ».

N. Schappacher dirige depuis sa création par l’INSMI en 2010 le GDR 3398
Histoire des mathématiques.

O. Benoist est membre du projet ANR ECOVA.
C. Huyghe et N. Wach ont été membres du projet ANR CETHOP de 2011 à

2013 (ANR-09-JCJC-0048-01).
A. Marmora a été membre du projet ANR : Calculs E�ectifs en Théorie de

Hodge p-adique de septembre 2009 à août 2013.
G. Pacienza a été porteur du projet ANR «Théories de classi�cation et géomé-

trie birationnelle des variétés algébriques er de leurs séries linéaires » 2010-2014.
J. Poineau a été le porteur du projet ANR JCJC « Espaces de Berkovich glo-

baux » 2013-2015.
B. Yalkinoglu est membre du projet ANR SINGSTAR, code ANR-14-CE25-

0012-01.
A. Marmora a été porteur du projet de recherches exploratoires «D-modules

arithmétiques en théories de représentations » �nancé par l’Idex de l’université
de Strasbourg en 2015.

Y. Bugeaud (2008–2013) et J.-P. Wintenberger (2007–2012 puis 2012–2017)
sont membres de l’IUF.

Contrats internationaux
Y. Bugeaud est membre du projet ANR franco-autrichien FAN, code ANR-

12-IS01-0002. Il fut responsable d’un P.H.C. Cogito (franco-croate) de 2013 à
2014.

C. Gasbarri et G. Pacienza ont été responsables français du GDR-E GRIFGA
(Groupe de recherche franco–italien en géometrie algébrique) de 2012 à 2015. Ils
ont été Fellows de l’USIAS et FRIAS (University of Strasbourg Institute for Ad-
vances Studies et Freiburg Institute for Advances Studies) avec le projet "Arith-
metic, Dynamics and Geometry of Special Varieties" (avec S. Kebekus de l’Uni-
versité de Freiburg) de 2013 à 2015.

Équipe Géométrie

Contrats nationaux
V. Blanlœil est membre du GdR Singularités.
M. Coornaert, T. Delzant, Ch. Frances et A. Papadopoulos sont membres du

GdR Platon, O. Guichard est responsable du thème Espaces de Teichmüller de
rang supérieur pour ce GdR.

A. Papadopoulos est membre du GdR Tresses, O. Guichard est responsable
de la thématique Dynamique et espaces de représentations pour ce GdR.

T. Delzant a été membre du projet ANR «Théorie géométrique des groupes »
(2007-2011).
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T. Delzant, C. Perin ont été membres de l’ANR «DiscGroup », Facettes des
groupes discrets (2011-2015).

V. Kharlamov était le coordonnateur scienti�que du projet ANR Géométrie
tropicale et algèbres amassées d’octobre 2009 à octobre 2013.

A. Oancea a été membre de l’ANR Floer Power (2009-2011).
E. Opshtein a été membre de l’ANR JCJC Hameo (ANR-116JS01-010-01) de

2011 à 2016.
A. Papadopoulos est responsable de l’ANRFinsler (2012-2016) et a étémembre

de l’ANR ModGroup (2012-2015).
S. Sandon est membre de l’ANR JCJC CoSpIn (2013-2018).
I. Itenberg (2008–2013) est membre de l’IUF.
E. Ophstein est lauréat d’un Prix Espoirs de l’Univesrité de Strasbourg (2016–

2017).
C. Perin (2010–2014) a été lauréate d’une Chaire CNRS - Enseignement su-

périeur.

Contrats internationaux
V. Blanlœil est responsable national du GdRI Singularities (Groupement de

Recherche International) France Japon Vietnam, Network in Singularity Theory,
depuis janvier 2015 (co-responsable en 2014). Il a obtenu un contrat JSPS avec le
Japon (2011-2013).

O. Guichard et A. Papadopoulos sont membres du réseau NSF GEAR Geo-
metric structures and representations varieties.

V. Kharlamov était membre du projet NSF «Mirror symmetry and Tropical
geometry » de janvier 2010 à décembre 2012.

A. Oancea a reçu en septembre 2010 une Starting Grant ERC STEIN.
A. Papadopoulos a été porteur d’un projet de recherches conjoint CNRS-JSPS

(Japon) (2013-2015).

Équipe Modélisation et contrôle

Contrats nationaux
ANR GYPSI (2010–2015). Coordinator P. Ghendrih (CEA Cadarache). Nu-

merical simulation of gyrokinetic plasmas.
ANR PEPPSI (2013–). Coordinator G. Manfredi (Univ. Strasbourg)
ANR VIVABRAIN Simulation d’angiographies virtuelles à partir de modèles vas-

culaires 3D et 3D+t (2013 – 2017).
ANRCHORUSCommonHorizon of OpenResearch inUncertainty for Simulation

(2013 – 2016).
P. Helluy : ANR « Exascale simulations of the magnetic universe » (Unistra)

2016-2018
P. Helluy : PEPS Math-Entreprise (CNRS) 2011-2012
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PEPS Towards a virtual cerebral angiography (2011 – 2012).
Cerebral blood �ow simulations in realistic geometries, �nancé par le Conseil

Scienti�que de l’Université de Strasbourg (2012).
PEPS1 AMIES Solodem 2014-2015 (SigmaPhi)
PEPS2 AMIES NS2++ 2014-2015 (PlasticOmnium)
PEPS1 AMIES M4SEHome 2015 (Hager) et contrat avec Hager
PEPS2 AMIES Holo3 2016 et contrat avec Holo3
Équipe Inria CALVI (2003–2013) : Porteur E. Sonnendrücker. Inria a sou-

tenu une équipe-projet bilocalisée entre l’université de Nancy et l’IRMA sur la
modélisation numérique des plasmas.

Équipe Inria Tonus (2014–) : Porteur P. Helluy. Depuis janvier 2014 Inria
Nancy soutient une équipe-projet localisée à l’IRMA sur la modélisation numé-
rique des plasmas.

Contrat CEA (2011) "Determination of numerical di�usion in a Lagrange-
Projection type scheme"

Projet "Numerical Methods for GYSELA" de FR FCM (2012), Federation
CNRS sur la fusion à con�nement magnétique / Euratom-CEA.

F. Bertrand et M.Maumy sont membres du projet interdisciplinaire GenPred
mathématiques-biologie-médecine « Intervention dirigée dans un programme
génique cancéreux » qui a obtenu les �nancements suivant : deux PEPS du
CNRS (10000€), un �nancement IDEX-CNRS (90000€) pour un chercheur post-
doctorant, un �nancement itmo (300000€) et un �nancement de l’ARC (50000€).

P. Helluy : contrat avec BPI France Convention HOROCH «Calcul intensif
et simulation numérique » (valorisation) 2016-2017.

P. Helluy : contrat avec Nuclétudes « Cifre Défense : Schémas d’ordre élevé
appliqués la résolution des équations de Maxwell-Vlasov sur un maillage struc-
turé non-conforme » (SATT) 2011-2014.

P. Helluy a obtenu un contrat avec AXESSIM « Développement d’un logiciel
pour la réalisation d’équations de Maxwell tridimentionnelles instationnaires
sur calculateur massivement multicoeur » (SATT) 2012-2016.

E. Sonnendrücker : contrat TRF Fusion (CNRS) 2011-2013.
M. Szopos : appel d’o�re du Conseil Scienti�que de l’Unistra « Simulation

d’écoulements sanguins cérébraux en géométrie réaliste » en 2012.
M. Mehrenberger : contrat TRFT FR Fusion (CNRS) 2012.
G. Guidobonni : Chaire Gutenberg pour le projet Eye2Brain (Unistra) 2015-

2016.
C. Prud’homme : contrat avec Valinox Nucléaire (SATT) 2015.
C. Prud’homme : un contrat avec Plastic Omnium (SATT) 2016.
C. Prud’homme : contrat Feel ++ (SATT) 2016.
M. Maumy Bertrand : projet Your Data (SATT) 2016.

Contrats internationaux
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P. Helluy : PICS Allemagne «Modélisation et simulation » (CNRS) 2011-2012.
M. Mehrenberger : un projet de coopération universitaire Franco-Bavarois «

Méthodes numériques sur maillage curviligne pour le gyrocinétique » en 2012.
C. Prud’homme : PICS USA (CNRS) 2016.
E. Sonnendrücker : GDRE MFN franco Allemand (CNRS) 2011-2012.
EUROFUSION (2014–2017) : Coordinateur E. Sonnendrücker, Max Planck

institute. Veri�cation and development of new algorithms for gyrokinetic codes
EUROFUSION (2014–2017) : Coordinateur M. Hölzl, Max Planck institute.

Global non-linear MHD modeling in toroidal geometry of disruptions, elm’s,
and techniques for their mitigation and suppression

Grant Prace 60 Millions d’heures de calcul 2013-2014.
Grant Prace 6 Millions d’heures de calcul 2015-2016.
Participation au Groupe de Recherche Européen en contrôle d’EDP (B. Rao).

Équipe Probabilités

Contrats nationaux
J. Franchi a été béné�ciaire du contrat de l’ANR « ProbaGéo » noANR-09-

BLAN-0364-01 jusqu’en �n 2014, et responsable pour la partie gérée à Stras-
bourg.

N. Juillet a été béné�ciaire de ce même contrat ANR « ProbaGéo », ainsi que
de l’ANR-Jeune GMT «Géométrie et transport optimal de mesure » (2012–2016).

J. Bérard a été jusqu’en 2014 membre du projet ANR MEMEMO 2 (Ran-
domwalks, Random Environments, Reinforcement), et est depuis 2013 membre
du projet ANR LoLitA (Dynamic models for human Longevity with Lifestyle
Adjustments).

Contrats internationaux
J. Bérard a béné�cié jusqu’en 2012 du contrat ECOS-Sud (C0905 «Modèles

stochastiques de réaction-di�usion discrets et continus »).

Équipe Statistique

Contrats nationaux
Laurent Gardes (porteur) et S. Ge�ray et A. Guillou (membres). Projet nouvel

arrivant, �nancé en 2012 par le conseil scienti�que de l’Université de Strasbourg.
Ségolen Ge�ray (membre). Projet ANR P2N Neotissage (ANR 2011 NANO

018 02).
Ségolen Ge�ray (porteur). Projet d’exposition artistique, pédagogique et

scienti�que, �nancé par l’IDEX en 2016.
Armelle Guillou (porteur). Projet PICS (PICS-6416) �nancé par le CNRS de

2014 à 2016.
Armelle Guillou (porteur). Action spéci�que �nancée par le CNRS en 2013.
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Contrats nationaux (dans le cadre du Cestats) :
ODONAT : O�ce des DOnnées NATuralistes d’Alsace ;
Institut de Botanique (UMR 7156) ;
Laboratoire Humanis, Ecole de Management de Strasbourg ;
Centre de Primatologie de l’Université de Strasbourg ;
Centre Paul Strauss, Département de Radiothérapie ;
LHyGes : Laboratoire d’Hydrologie etGéochimie de Strasbourg (UMR7517) ;
ENGEES : Ecole Nationale du Génie de l’Eau et de l’Environnement de Stras-

bourg ;
Bureau Central Sismologique Français de l’EOST ;
Unité de Recherche en Psychologie : Subjectivité lien social et modernité (EA

3071) ;
Conseil Général du Bas-Rhin ;
Institut de Chimie de Strasbourg (UMR 7177) ;
SAGE (UMR 7501) ;
Département de formation CNRS ;
Laboratoire Image Ville Environnement (LIVE, UMR 7362).

Contrats institutionnels sur financement privé (dans le cadre du Cestats) :
Naturaconst@ : Cabinet indépendant d’Etudes et de Recherche en Ecologie

Appliquée ;
Clinique vétérinaire des Halles ;
Direction Générale de l’Aviation Civile.

Contrats internationaux
Armelle Guillou (porteur français). Projet �nancé par la Fondation Villum

(VKR023480) sur quatre ans (2014-2018) en collaboration avec Yuri Goegebeur
(porteur danois) et Michael Falk (porteur allemand).

Contrats internationaux (dans le cadre du Cestats) :
GfK Telecontrol AG, Suisse.
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7 Liste des publications de l’IRMA

7.1 Équipe Algèbre
. Ouvrages scienti�ques

[1] J.-L. Loday and B. Vallette, Algebraic operads, vol. 346 of Grundlehren der
Mathematischen Wissenschaften [Fundamental Principles of Mathematical
Sciences], Springer, Heidelberg, 2012.
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reductive Lie groups, J. Reine Angew. Math., 695 (2014), pp. 99–149.

[6] P. Baumann, Weyl group action and semicanonical bases, Adv. Math., 228
(2011), pp. 2874–2890.

[7] P. Baumann, T. Dunlap, J. Kamnitzer, and P. Tingley, Rank 2 a�ne MV po-
lytopes, Represent. Theory, 17 (2013), pp. 442–468.

[8] P. Baumann, S. Gaussent, and J. Kamnitzer, Ré�exions dans un cristal, C. R.
Math. Acad. Sci. Paris, 350 (2012), pp. 999–1002.

[9] P. Baumann and J. Kamnitzer, Preprojective algebras and MV polytopes, Re-
present. Theory, 16 (2012), pp. 152–188.

[10] P. Baumann, J. Kamnitzer, and P. Tingley, A�ne Mirković-Vilonen polytopes,
Publ. Math. Inst. Hautes Études Sci., 120 (2014), pp. 113–205.

[11] N. Bergeron and J.-L. Loday, The symmetric operation in a free pre-Lie algebra
is magmatic, Proc. Amer. Math. Soc., 139 (2011), pp. 1585–1597.

[12] C. Blanchet, F. Costantino, N. Geer, and B. Patureau-Mirand, Non semi-
simple sl(2) quantum invariants, spin case, Acta Math. Vietnam., 39 (2014),
pp. 481–495.

[13] F. Chapoton, Nombres de q-Bernoulli-Carlitz et fractions continues, J. Théor.
Nombres Bordeaux, (2016).

[14] F. Chapoton and D. Essouabri, q-Ehrhart polynomials of Gorenstein polytopes,
Bernoulli umbra and related D irichlet series, Mosc. J. Comb. Number Theory,
5 (2015).
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[15] G. Collinet, Homology stability for unitary groups over S-arithmetic rings, J.
K-Theory, 8 (2011), pp. 293–322.

[16] , Sums of squares in rings of integers with 2 inverted, Acta Arithmetica,
(2016, To appear).

[17] G. Collinet, A. Djament, and J. T. Griffin, Stabilité homologique pour les
groupes d’automorphismes des produits libres, Int. Math. Res. Not. IMRN,
(2013), pp. 4451–4476.

[18] G. Collinet and P. Guillot,A link invariantwith values in theWitt ring, Quan-
tum Topol., 5 (2014), pp. 259–287.

[19] , A link invariant with values in the Witt ring, Quantum Topol., 5 (2014),
pp. 259–287.

[20] F. Costantino, Integrality of Kau�man brackets of trivalent graphs, Quantum
Topol., 5 (2014), pp. 143–184.

[21] F. Costantino, N. Geer, and B. Patureau-Mirand, Quantum invariants of
3-manifolds via link surgery presentations and non-semi-simple categories, J. To-
pol., 7 (2014), pp. 1005–1053.

[22] F. Costantino and B. Martelli, An analytic family of representations for the
mapping class group of punctured surfaces, Geom. Topol., 18 (2014), pp. 1485–
1538.

[23] F. Costantino and J. Murakami, On the (2, C) quantum 6 j-symbols and their
relation to the hyperbolic volume, Quantum Topol., 4 (2013), pp. 303–351.

[24] A. Djament and C. Vespa, Sur l’homologie des groupes d’automorphismes des
groupes libres à coe�cients polynomiaux, Comment. Math. Helv., 90 (2015),
pp. 33–58.

[25] B. Enriquez, Elliptic associators, Selecta Math. (N.S.), 20 (2014), pp. 491–584.
[26] , Flat connections on con�guration spaces and braid groups of surfaces, Adv.

Math, 252 (2014).
[27] B. Enriquez and H. Furusho,Mixed pentagon, octagon, and broadhurst duality

equations, J. Pure Appl. Algebra, 216 (2012), pp. 982–995.
[28] V. Florens and G. Massuyeau,A functorial extension of the abelian Reidemeis-

ter torsions of three-manifolds, Enseign. Math., 61 (2015), pp. 161–210.
[29] V. Fock and A. Marshakov, Loop groups, clusters, dimers and integrable sys-

tems, Preprint, (2014). Accepted for publication.
[30] D. Fratila, On the stack of semistable g-bundles over an elliptic curve, Math.

Ann., (2016).
[31] N. Geer, R. Kashaev, and V. Turaev, Tetrahedral forms in monoidal categories

and 3-manifold invariants, J. Reine Angew. Math., 673 (2012), pp. 69–123.
[32] N. Geer, B. Patureau-Mirand, and V. Turaev, Modi�ed 6 j-symbols and 3-

manifold invariants, Adv. Math., 228 (2011), pp. 1163–1202.
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groups for the prime 3 and chromatic level 2, J. Topol., 8 (2015), pp. 267–294.
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sphere at the prime 3, Adv. Math., 288 (2016), pp. 648–678.

[35] P. G. Goerss, H.-W. Henn, and M. Mahowald, The rational homotopy of the
K(2)-local sphere and the chromatic splitting conjecture for the prime 3 and level
2, Doc. Math., 19 (2014), pp. 1271–1290.

[36] P. Guillot, An elementary approach to dessins d’enfants and the Grothendieck-
Teichmüller group, Enseign. Math., 60 (2014), pp. 293–375.

[37] , Examples of Sweedler cohomology in positive characteristic, Comm. Al-
gebra, 43 (2015), pp. 2174–2200.

[38] P. Guillot, C. Kassel, and A. Masuoka, Twisting algebras using non-
commutative torsors : explicit computations, Math. Z., 271 (2012), pp. 789–818.

[39] P. Guillot and J. Mináč, Milnor K-theory and the graded representation ring,
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[42] M. Hartl and C. Vespa,Quadratic functors on pointed categories, Adv. Math.,
226 (2011), pp. 3927–4010.
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[46] C. Kassel, Examples of polynomial identities distinguishing the Galois objects
over �nite-dimensional Hopf algebras, Ann. Math. Blaise Pascal, 20 (2013),
pp. 175–191.

[47] , On an action of the braid group B2g+2 on the free group F2g , Internat. J.
Algebra Comput., 23 (2013), pp. 819–831.

[48] C. Kassel and A. Masuoka, The Noether problem for Hopf algebras,
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metry, (2014).

[49] C. Kassel and C. Reutenauer, Algebraicity of the zeta function associated to a
matrix over a free group algebra, Algebra Number Theory, 8 (2014), pp. 497–
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[50] , The zeta function of the Hilbert scheme of n points on a two-dimensional
torus, arXiv :1505.07229, 35 pages, (2015).
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[51] Y. Kimura and F. Qin, Graded quiver varieties, quantum cluster algebras and
dual canonical basis, Advances in Mathematics, 262 (2014), pp. 261–312.

[52] Y. Kuno, R. C. Penner, and V. Turaev,Marked fatgraph complexes and surface
automorphisms, Geom. Dedicata, 167 (2013), pp. 151–166.
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riant, Bull. Soc. Math. France, 140 (2012), pp. 101–161.
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manifolds, Dokl. Akad. Nauk, 460 (2015), pp. 15–17.
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pp. 6175–6232.

[67] ,Quantum groups via cyclic quiver varieties I, Compositio Mathematica,
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[71] M. J. Slupinski and R. J. Stanton, The geometry of special symplectic represen-
tations, J. Algebra, 428 (2015), pp. 149–189.
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[73] ,Matching groups and gliding systems, J. Geom. Phys., 81 (2014), pp. 128–
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manifold invariants, Enseign. Math. (2), 58 (2012), pp. 131–146.
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I, Internat. J. Math., 23 (2012), pp. 1250094, 28.
[77] , On the graded center of graded categories, J. Pure Appl. Algebra, 217

(2013), pp. 1895–1941.
[78] , On 3-dimensional homotopy quantum �eld theory II : The surgery ap-

proach, Internat. J. Math., 25 (2014), pp. 1450027, 66.

. Chapitres d’ouvrages scienti�ques
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mology cobordisms : a survey, in Handbook of Teichmüller theory. Volume
III, vol. 17 of IRMA Lect. Math. Theor. Phys., Eur. Math. Soc., Zürich, 2012,
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. Articles parus dans des actes de colloques à comité de lecture

[1] C. Amiot, On generalized cluster categories, in Representations of algebras
and related topics, EMS Ser. Congr. Rep., Eur. Math. Soc., Zürich, 2011,
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[2] V. Fock, Cluster varieties and integrable systems, Proceedings of the ICM2014,
(2014).

[3] C. Kassel, Generic Hopf Galois extensions, in Quantum groups and noncom-
mutative spaces, Aspects Math., E41, Vieweg + Teubner, Wiesbaden, 2011,
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[4] J.-L. Loday, The diagonal of the Stashe� polytope, in Higher structures in geo-
metry and physics, vol. 287 of Progr. Math., Birkhäuser/Springer, New
York, 2011, pp. 269–292.
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lattices and related structures, vol. 299 of Prog. Math. Phys., Birkhäu-
ser/Springer, Basel, 2012, pp. 65–79.

[6] J.-L. Loday, Some problems in operad theory, inOperads and universal algebra,
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group, in Lie theory and its applications in physics, vol. 36 of Springer Proc.
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à diriger les recherches, 2012.
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Preprint, (2015).
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[5] A. Djament and C. Vespa, Foncteurs faiblement polynomiaux, Article soumis,
(2015).

[6] B. Enriquez, Analogues elliptiques des nombres multizétas, Bull. Soc. Math.
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print, (2014).
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[13] P. Guillot, Cayley graphs and automatic sequences. soumis.
[14] , The Grothendieck-Teichmller of a �nite group and g-dessins d’enfants. à
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Preprint arXiv:1308.5131, (2013).

[17] , Brackets in representation algebras of Hopf algebras, Preprint
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Scand., 115 (2014), pp. 20–61.
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idempotents and the Magnus formula, Internat. J. Algebra Comput., 23 (2013),
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[14] , Cusp eigenforms and the Hall algebra of an elliptic curve, Compos. Math.,
149 (2013), pp. 914–958.

. Chapitres d’ouvrages scienti�ques (avant l’intégration dans l’équipe)

[1] F. Chapoton, On the categories of modules over the Tamari posets, in Associa-
hedra, Tamari lattices and related structures, vol. 299 of Prog. Math. Phys.,
Birkhäuser/Springer, Basel, 2012, pp. 269–280.
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(2014), pp. 129–155.

[89] A. Papadopoulos and S. Yamada, The Funk and Hilbert geometries for spaces
of constant curvature, Monatsh. Math., 172 (2013), pp. 97–120.

[90] C. Perin, Elementary embeddings in torsion-free hyperbolic groups, Ann. Sci. Éc.
Norm. Supér. (4), 44 (2011), pp. 631–681.

[91] C. Perin, A. Pillay, R. Sklinos, and K. Tent,On groups and �elds interpretable
in torsion-free hyperbolic groups, Münster J. Math., 7 (2014), pp. 609–621.

[92] C. Perin and R. Sklinos, Homogeneity in the free group, Duke Math. J., 161
(2012), pp. 2635–2668.

[93] I. Petkova and V. Vértesi, Combinatorial tangle Floer homology, Geom. Topol.,
(2016). à paraître.

[94] , A self-pairing theorem for tangle Floer homology, Algebr. Geom. Topol.,
(2016). à paraître.

[95] P. Py, Coxeter groups and Kähler groups, Math. Proc. Cambridge Philos. Soc.,
155 (2013), pp. 557–566.

[96] , Some noncoherent, nonpositively curved Kähler groups, Enseign. Math.
(2), (2016). , à paraître.

[97] R. Rashed and A. Papadopoulos, OnMenelaus’ Spherics III.5 in Arabic ma-
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pp. 453–466.

[7] J. Beirlant, S. Geffray, and A. Guillou, Estimation of the bias of the maxi-
mum likelihood estimators in an extreme value context, Comm. Statist. Theory
Methods, 40 (2011), pp. 3959–3971.

210
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[60] Y. Goegebeur, A. Guillou, and A. Schorgen, Nonparametric regression es-
timation of conditional tails : the random covariate case, Statistics, 48 (2014),
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. Chapitres d’ouvrages scienti�ques

[1] E. Deme, S. Girard, and A. Guillou, Reduced-bias estimator of the conditional
tail expectation of heavy-tailed distributions, inMathematical statistics and limit
theorems, Springer, Cham, 2015, pp. 105–123.

. Autres publications : article soumis, prépublications, etc.

[1] K. Bertin and N. Klutchnikoff, Pointwise adaptive estimation of the marginal
density of a weakly dependent process. Soumis, 2015.

[2] P. Cénac, B. de Loynes, A. Le Ny, and Y. Offret, Persistent random walks I :
recurrence versus transience. http ://arxiv.org/pdf/1509.03882v1.pdf, 2015.

[3] C. Coiffard-Marre and S. Geffray, Object detection and automatic mea-
surements with a data-driven algorithm for marked point process optimization.
https ://hal.archives-ouvertes.fr/hal-00975622v2, 2015.

[4] B. de Loynes, Random walks on graphs induced by aperiodic tilings.
https ://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01134965, 2015.

[5] J. Dortet-Bernadet, On Bayesian quantile regression curve �tting via auxiliary
variables. http ://arxiv.org/abs/1202.5883, 2012.

[6] J. Dortet-Bernadet and L. Gardes, A mixture model for dimension reduction.
https ://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01077146, 2015.

[7] M. Escobar-Bach, Y. Goegebeur, A. Guillou, and A. You, An asymptotically
unbiased and robust estimator of the stable tail dependence function. Soumis, 2015.

[8] L. Galtchouk and I. Sonin, On some estimates for bounded submartingales and
the shift inequality. Soumis, 2015.

. Articles parus dans des revues à comité de lecture (avant l’intégration dans l’équipe)

[1] D. Ceresetti, E. Ursu, J. Carreau, S. Anquetin, J. Creutin, L. Gardes, S. Gi-
rard, and G. Molinié, Evaluation of classical spatial-analysis schemes of extreme
rainfall, Natural Hazards and Earth System Sciences, 12 (2012), pp. 3229–
3240.

[2] A. Daouia, L. Gardes, S. Girard, and A. Lekina, Kernel estimators of extreme
level curves, TEST, 20 (2011), pp. 311–333.

. Chapitres d’ouvrages scienti�ques (avant l’intégration dans l’équipe)
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[1] A. Daouia, L. Gardes, and S. Girard, Nadaraya’s estimates for large quantiles
and free disposal support curves, in Exploring research frontiers in contempo-
rary statistics and econometrics, Physica-Verlag/Springer, Heidelberg, 2011,
pp. 1–22.

[2] L. Gardes and S. Girard, Functional kernel estimators of conditional extreme
quantiles, in Recent advances in functional data analysis and related topics,
Contrib. Statist., Physica-Verlag/Springer, Heidelberg, 2011, pp. 135–140.
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8 Liste des colloques organisés
Nous dressons la liste des colloques organisés ou co-organisés par des mem-

bres de l’IRMA, qu’ils se soient tenus à l’IRMA (ils sont alors précédés du signe
♣) ou non. Si des membres de deux équipes di�érentes �gurent dans le comité
d’organisation, le colloque n’apparaît qu’une seule fois.

Équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations

♣ Interactions between topology and group theory, à Strasbourg en 2011, G. Col-
linet, P. Guillot, H.-W. Henn et Chr. Vespa.

Operads and Rewriting, Lyon, 2–4 novembre 2011, J.-L. Loday coorganisateur.
♣ Quantum groups, categori�cation and braids, à l’IRMA en 2011, Vl. Fock, G.

Massuyeau et P. Nuss.
♣ Journée Topologie algébrique, Juillet 2012, H.-W. Henn à Strasbourg.
♣ Mapping Class Groups and Quantum Topology, à l’IRMA en juin 2012, Fr.

Costantino et G. Massuyeau (avec J. Dubois et J. Marché).
Forum des jeunes mathématicien-ne-s à Paris (2012 et 2014), à Lyon (2013), à

Lille (2015), Chr. Kassel (membre du Comité de programme).
♣ Colloque SL2R, à Strasbourg les 14 et 15 novembre 2013, H. Rubenthaler, M.

Slupinski et S. Souai�). (SL2R= Strasbourg, Lorraine, Luxembourg, Reims).
♣ L’héritage mathématique de Jean-Louis Loday, à l’IRMA en septembre 2013,

H.-W.Henn et Chr. Vespa (avec E. Burgunder et B. Fresse).
Congrès d’algèbre et topologie à l’occasion de soixantième anniversaire de Lionel

Schwartz, à Nantes en 2013, Chr. Vespa (avec A. Djament, V. Franjou et G. Powell).
Grothendieck-Teichmüller Groups, Deformation and Operads, Isaac Newton Ins-

titute, Cambridge (GB), 3 janvier – 26 avril 2013, J.-L. Loday coorganisateur.
♣ Colloque tournant en théorie de Lie, à l’IRMA en 2014, P. Baumann.
♣ Groupe de travail sur la construction cubique de Mac Lane et les foncteurs poly-

nomiaux , à Strasbourg en 2014, Chr. Vespa (avec A. Djament et A.Touzé).
Integrability and Cluster Algebras : Geometry and Combinatorics, ICERM, Brown

university en 2014, Vl. Fock (avec O. Kravchenko, M. Glick, S. Morier-Genoud,
V. Ovsienko et R. Schwartz).

Prehomogeneous vector spaces and related topics, Séminaire conjoint franco-japonais
CNRS/JSPS, à Tokyo en septembre 2014, M.J. Slupinski et S. Souai� (avec Y. Hi-
ronaka, H. Ochiai).

GRT, MZVs and associators, Les Diablerets 20-29 août 2015, B. Enriquez (avec
A. Alekseev, H. Furusho et S. Merkulov).
♣ École d’hiver en K-théorie topologique dans le cadre du LabEx IRMIA, à Stras-

bourg en 2015, Chr. Vespa.
♣ Rencontre du projet ANR HOGT, à Strasbourg en 2015, Chr. Vespa (avec B.

Fresse).
♣Advances in Homotopy Theory à l’IRMA en 2015, à l’occasion des 60 ans d’H.-

W. Henn, G. Collinet et P. Guillot (avec Chr. Ausoni, G. Powell et St. Schwede).
♣ L’IRMA fête son demi-siècle !, à l’IRMA en janvier 2016, Chr. Kassel et G.

Massuyeau (avec Y. Bugeaud, V. Heu, M. Maumy-Bertrand et N. Schappacher).
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♣ Colloque SL2R, à Strasbourg les 31 mars et 1er avril 2016, H. Rubenthaler et
M. Slupinski). (SL2R= Strasbourg, Lorraine, Luxembourg, Reims).

76e Seminaire Lotharingien de Combinatoire, à Ottrott en avril 2016, F. Chapoton
(avec Chr. Krattenthaler et V. Strehl).
♣ Colloque international « Enseigner les mathématiques ici et ailleurs» , à Stras-

bourg en juin 2016, J. Nervi.

Équipe Analyse

♣ Faa di Bruno Hopf algebra and Dyson–schwinger equations, à l’IRMA en 2011,
F. Fauvet (avec K. Ebrahimi–Fard).

Di�erential algebraic geometry and Galois theory, Session spéciale des Joint AMS
Meetings 2012, Boston, USA, 4–7 janv. 2012, C. Mitschi (avec P. Cassidy, R. Chur-
chill, M. Singer).

Various aspects on the Painlevé Equations, au RIMS de Kyoto, 26–30 nov. 2012,
C. Mitschi (avec Y. Ohyama, Y. Takei, T. Oshima, M. Saito, H. Sakai).
♣ Recent progress in the theory of Painlevé equations : algebraic, asymptotic and

topological aspects, à Strasbourg en novembre 2013, V. Heu (avec L. Teyssier et Y.
Ohyama).

Une journée du GDR Renormalisation, à l’Institut de maths de Jussieu en 2013
(F. Fauvet).

Recent developments in di�erential equations in the complex domain, au RIMS
Kyoto (Japon) en novembre 2014, V. Heu (avec Y. Ohyama).
♣ Espace de modules des équations de Painlevé, à Strasbourg en mars 2014, V.

Heu (avec L. Teyssier).
♣ Frontiers in Analysis and Probability 1, Rencontres Strasbourg–Zürich, IRMA,

février 2015, N. Anantharaman (avec A. Nikeghbali).
Resurgence, Physics and Numbers, au Centro de Giorgi de l’Ec. Norm. Sup. de

Pise en mai 2015, F. Fauvet (avec D. Manchon, S. Marmi et D. Sauzin).
Frontiers in Analysis and Probability 2, Rencontres Strasbourg–Zürich, Zürich,

octobre 2015, N. Anantharaman (avec A. Nikeghbali).
Di�erential and Di�erence Equations : Analytic, Arithmetic and Galoisian Ap-

proaches, à Lille en novembre 2015, V. Heu (avec S. Malek, Y. Ohyama, J. Roques
et Ch. Zhang).
♣ Frontiers in Analysis and Probability 3, Rencontres Strasbourg–Zürich, IRMA,

mars 2016, N. Anantharaman (avec A. Nikeghbali).
Géométrie ergodique, conférence en l’honneur de F. Ledrappier, Paris, juin

2016, N. Anantharaman (avec D. Burguet, Y. Coudène, P. Thieullen).

Équipe Arithmétique et géométrie algébrique

♣ Semaine spéciale du M2 Mathématiques fondamentales, à Strasbourg en mai
2011, C. Gasbarri et G. Pacienza (avec V. Blanlœil, S. Kebekus et E. Rousseau).
♣ Automorphismes birationnels des variétés de type général et �nitude de l’anneau

canonique, à Strasbourg en juin 2011, G. Pacienza.
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Diophantische Approximationen, à Oberwolfach en avril 2012, Y. Bugeaud (avec
Yu. Nesterenko).

Tacit Knowledge in Mathematics, à Oberwolfach en janvier 2012, N. Schappa-
cher (avec Tom Archibald, Vancouver, et Jeanne Pei�er, Paris).
♣ Cohomologies and automorphic forms, à Strasbourg en 2012, C. Huyghe (avec

H. Carayol, A. Huber, J-P Wintenberger).
Rencontre ANR "Autour des conjectures de Vojta", à Paris VII en 2012, C. Gas-

barri (avec A. Chambert-Loir, M. Herblot et C. Mourougane).
Automorphic Forms, à Bonn en 2013, J.-P. Wintenberger coorganizateur du

trimestre au Hausdor� Research ins- titute for Mathematics Arithmetic and
Geometry.
♣ Journée jeunes en Géométrie algébrique et arithmétique, 25 mars 2013, IRMA,

Université de Strasbourg, Strasbourg, A. Marmora (avec J.Poineau).
Rational Points, Rational curves and entire curves on projective varieties, au CRM

de Montreal en 2013, mois thématique, C. Gasbarri (avec E. Rousseau, Steve Lu
et Jason Starr).
♣ Around Torelli’s theorem for K3 surfaces, à Strasbourg en octobre 2013, G.

Pacienza (avec Ch. Lehn et P. Py).
Géométrie birationnelle des variétés algébriques complexes, conférence pour les

60 ans de Frédéric Campana, au CIRM en 2013, G. Pacienza (avec B. Claudon,
A. Höring, M. Toma et T. Tsukioka).

Les Sources en histoire des mathématiques, École du GDR 3398, au CIRM en
2013, N. Schappacher (avec Sébastien Gauthier, Lyon).

Rencontre ANR "Stabilite", à Rosco� en 2013, C. Gasbarri (avec A. Chambert-
Loir, S. Diverio et C. Mourougane ).

Sciences à très grande échelle, à l’ÉNS rue d’Ulm en 2014, N. Schappacher (avec
Amy Dahan, Paris au nom du COMETS).
♣ Représentations galoisiennes et formes automorphes (en l’honneur de Henri Ca-

rayol et Jean-Pierre Wintenberger), à Strasbourg en 2014, R. Noot, N. Wach (avec T.
Hausberger et L. Nyssen).
♣ Première rencontre GRIFGA à Strasbourg en 2014, C. Gasbarri et G. Pacienza

(avec F. Flamini, M. Mella).
Complex Analysis and Geometry, conférence pour les 60 ans de Thomas Peter-

nell, à Freiburg en 2014, G. Pacienza (avec A. Höring, S. Kebekus et V. Lazic).
Approximation diophantienne et transcendance, à Marseille au CIRM en 2014, Y.

Bugeaud (avec M. Laurent et U. Zannier).
Intercity Seminar in Arakelov Geometry, à Rome en 2014, C. Gasbarri (avec V.

Maillot, G. Mondello, R. Salvati Manni et A. Moriwaki).
♣ Colloque de la Revue d’histoire des mathématiques à Strasbourg en 2014, N.

Schappacher.
♣ Journée de Combinatoire, à Strasbourg en 2014, G. Han.
Positivity of cycles, à Marrakech en 2014, G. Pacienza (avec E. Mistretta).
Workshop on Electronic Editions, à Göttingen en 2015, N. Schappacher (avec

Moritz Epple, Frankfurt, et au nom de l’Académie des Sciences de Göttingen).
Die Göttinger Akademie und die NS-Zeit, à Göttingen en 2015, N. Schappacher

(avec la commission compétente de l’Académie de Göttingen).
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♣ Géométrie, arithmétique et physique : autour des motifs, à l’IRMA en mai 2015,
F. Lecomte (avec A. Papadopouos).

School and conference in Arithmetic geometry, à Beijing en 2015, C. Gasbarri
(avec H. Chen, S. Diverio, D. Rossler, E. Rousseau,et Q. Tian)

Deuxième rencontre GRIFGA, à Brescia en 2015, C. Gasbarri et G. Pacienza
(avec F. Flamini, M. Mella).
♣ D-modules arithmétiques en théorie des représentations, à Strasbourg en no-

vembre 2015, C. Huyghe et A. Marmora.
♣ Journée jeunes chercheurs en arithmétique et géométrie algébrique, à l’IRMA en

2015, O. Benoist et A. Marmora.
Workshop pour jeunes chercheurs en histoire des mathématiques, à Xi’an en 2016,

N. Schappacher (avec Tom Archibald, Vancouver ; organisation locale Qu An-
jing).

Diophantische Approximationen, à Oberwolfach en 2016, Y. Bugeaud (avec Ph.
Habegger et U. Zannier).

Équipe Géométrie

5th Workshop on contact geometry, symplectic geometry, and interactions, Univer-
sité d’Uppsala en janvier 2011, A. Oancea (avec F. Bourgeois, T. Ekholm, C. Vi-
terbo, J.-Y. Welschinger).

Mathematics and Computation inMusic Conference (MCM2011), IRCAM (Paris)
en juin 2011, A. Papadopoulos (comité scienti�que).
♣ Géométrie de Lorentz en mathématiques et en physique, IRMA en juin 2011,

Ch. Boubel et A. Papadopoulos.
♣ Discrétisation en mathématiques et en physique, IRMA en septembre 2011,

A. Papadopoulos (avec D. Millionschikov).
♣ Première rencontre de l’ANR DiscGroups, à Strasbourg en 2011, C. Perin.
Sixième rencontre franco-japonaise sur la topologie et la géométrie des singularités,

Fukuoka en septembre 2011, V. Blanlœil.
Conference in honor of Peter Buser, Centre Stefano Franscini, Ascona en no-

vembre 2011, A. Papadopoulos (comité scienti�que).
Geometry and arithmetic around Teichmüller theory, Galatasaray University (Is-

tanbul) en novembre 2011, A. Papadopoulos (comité scienti�que).
♣ Groupes de di�éotopie et topologie quantique, IRMA en juin 2012, A. Papado-

poulos (comité scienti�que).
Tropical Geometry and Cluster Algebras, Spring school, à Paris en 2012, V. Khar-

lamov (avec C. Amiot, B. Bertrand, E. Brugallé, V. Fock, I. Itenberg, B. Keller,
B. Leclerc, J.-J. Risler).
♣ Invariants quantiques des 3-variétés en mathématiques et en physique, IRMA en

juin 2012, A. Papadopoulos et V. Turaev.
AMS special session on Symplectic and contact geometry, à Rochester(États-Unis)

en 2012, V. Vértesi.
Group Actions and Applications in Geometry, Topology and Analysis, Kunming

(Chine) en juillet 2012, A. Papadopoulos (avec L. Ji, S. T. Yau).
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Master class and conference « Around the Ehrenpreis conjeture », Centre for Quan-
tization, Geometry and Topology (Aarhus) en août 2012, A. Papadopoulos (avec
J. E. Andersen, R. Penner).
♣ Lie et Klein ; le programme d’Erlangen et son impact en physique et en mathéma-

tique, IRMA en septembre 2012, A. Papadopoulos (avec L. Ji).
Workshop on Teichmüller Theory, GalatasarayUniversity en octobre 2012, A. Pa-

padopoulos (comité scienti�que).
Workshop Thurston’s metric on Teichmüller space, American Institute of Mathe-

matics (Palo Alto) en octobre 2012, A. Papadopoulos (avec F. Kassel, K. Ra�,
J. Tao).
♣ Master Class Holomorphic curves and applications to enumerative geometry,

symplectic and contact topology, à Strasbourg en octobre-novembre 2012, E. Opsh-
tein et V. Kharlamov.

Special trimester at the Erwin-Schrödinger Institut (Vienna) on Teichmüller theory,
en janvier–avril 2013, incluant deux conférences internationales et une master-
class, A. Papadopoulos (avec L. Funar, Y. Neretin, R. Penner).

Conférence annuelle du GdR Singularité, Luminy en avril 2013, V. Blanlœil.
♣ Systèmes dynamiques et physique statistique, IRMA en juin 2013, Ch. Boubel

et A. Papadopoulos.
♣ Cluster Algebras and Tropical Geometry, IRMA en juin 2013, V. Kharlamov

(avec V. Fock).
Summer school on Finsler Geometry and applications University of the Aegean

(Samos) en juin 2013, A. Papadopoulos (avec M. Uludag, C. Vernicos, G. Tsapo-
gas).

Première rencontre franco-japonaise-vietnamienne sur la topologie et la géométrie
des singularités, Nice en septembre 2013, V. Blanlœil.
♣ 3rd Karlsruhe-Heidelberg-Strasbourg Geometry Day, IRMA en octobre 2013,

T. Delzant et O. Guichard.
♣Master class, aroundTorelli’s theorem for K3 surfaces, IRMAenoctobre-novembre

2013, P. Py (avec C. Lehn et G. Pacienza).
RAMJAS International conference on the history of mathematics, Delhi en no-

vembre 2013, A. Papadopoulos.
Japanese-Turkish Geometry conference, Galatasaray University en novembre

2013, A. Papadopoulos.
conference on Teichmüller theory, Oberwolfach en février 2014, A. Papadopou-

los (avec R. Penner, S. Morita et A. Wienhard).
Master-class and conference on Finsler geometry, Galatasaray University en avril

2014, A. Papadopoulos (avec N. A’Campo, M. Uludag).
♣ Master-class and conference Around Thurston-Grothendieck-Teichmüller theo-

ries. IRMA en mai 2014, A. Papadopoulos.
Conference on moduli spaces in honor of Bill Thurston, Rabat (Maroc) en juin

2014, A. Papadopoulos (comité scienti�que).
♣ Riemann, topology and physics, IRMA en juin 2014, A. Papadopoulos (avec

L. Ji).
Moduli spaces of real and complex varieties, au Centre de Mathématiques Henri

Lebesgue à Angers en juin 2014, V. Kharlamov (avec F. Catanese, F. Mangolte,
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J.-Ph. Monnier, D. Naie).
♣Riemann, Einstein and geometry, IRMA en septembre 2014, A. Papadopoulos

(avec S. Yamada).
Deuxième rencontre franco-japonaise-vietnamienne sur la topologie et la géométrie

des singularités, Sapporo en septembre 2014, V. Blanlœil.
Summer school on Geometry University of the Aegean (Samos) en septembre

2014, A. Papadopoulos (avec N. A’Campo, G. Tsapogas).
Conference on group actions, Sanya (Chine) en décembre 2014, A. Papadopou-

los (avec L. Ji, S.-T. Yau).
♣ Groupes, géométrie et systèmes dynamiques, journée mathématique en l’honneur

de Michel Coornaert, IRMA Strasbourg en février 2015, P. Py et A. Rechtman (avec
T. Ceccherini-Silberstein).
♣Workshop on spherical and hyperbolic geometry, IRMA en mars 2015, D. Sluts-

kiy et A. Papadopoulos.
Dynamics on Moduli Spaces, MSRI (Berkeley) en avril 2015, O. Guichard (avec

M. Burger, D. Dumas, F. Labourie et A. Wienhard).
♣French-Japaneseworkshop onTeichmüller spaces and surfacemapping class groups,

IRMA en juin 2015, A. Papadopoulos et V. Alberge.
♣ Geometry in History, IRMA en juin 2015, A. Papadopoulos (avec S.G. Dani).
Géométries en Action, conférence en l’honneur d’Etienne Ghys, ENS Lyon en

juillet 2015, P. Py et A. Rechtman (avec D. Gaboriau, M. Lhuissier, P. Dehornoy,
O. Romaskevich).

Impact de la géométrie des groupes, CIRMen juillet 2015, T.Delzant (avecM. Best-
vina, F. Paulin, K. Vogtmann).

Geometric Group Theory, Wroclaw en juillet 2015, T. Delzant (avec M. Davis,
M. Bestvina, A. Dranishnikov, U. Hamenstädt, M. Sageev, J. Świątkowski).
♣ Symposium Mathématiques et musique : des Grecs à Euler, université de Stras-

bourg en septembre 2015, A. Papadopoulos (avec X. Hascher).
♣ Geometry and Biophysics, IRMA en septembre 2015, A. Papadopoulos (avec

R. Penner, J. Sulkowska).
♣RecentAdvances in SurfaceGroupRepresentations, IRMAen septembre-octobre

2015, O. Guichard (avec A. Wienhard).
Troisième rencontre franco-japonaise-vietnamienne sur la topologie et la géométrie

des singularités, Hanoi en décembre 2015, V. Blanlœil.
Teichmüller theory, Sanya (Chine) en janvier 2016, A. Papadopoulos (avec

K. Ohshika, S. P. Tan, W. Su).
C0-symplectic geometry and Hamiltonian dynamics, à l’IHP (Paris) en janvier

2016, E. Opshtein (avec V. Humilière, F. LeRoux).
♣Master Class : CrystallographicGroups - Topology, geometry and dynamics, IRMA

en janvier 2016, Ch. Frances et O. Guichard.
♣ 7thKarlsruhe-Heidelberg-StrasbourgGeometryDay, IRMAen avril 2016,O.Gui-

chard.
♣ Around Poincaré, IRMA en juin 2016, A. Papadopoulos (avec L. Ji, S. Ya-

mada).
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Équipe Modélisation et contrôle

CEMRACS 2011, au CIRM en 2011, M. Gutnic, P. Helluy.
Journées des utilisateurs Feel++, UNISTRA/UJF, 2012 (1ère éd.),2013 (2ème

éd.), 2014 (3ème éd.), 2015 (4 ème éd.), 2016 (5ème éd.), C. Prud’homme.
Rencontre de l’ANR Chorus, à l’IHP, Paris, en 2013, C. Prud’homme.
Controllability and networks, Conference in honour of the 60th birthday of Vilmos

Komornik , à Rome en mai 2014, M. Mehrenberger (avec P. Loreti).
♣ Semaine d’Étude Mathématique Entreprises, à Strasbourg en 2014, C. Pru-

d’homme.
Gradient Systems and applications, en septembre 2014, C. Prud’homme.
CEMRACS 2015, au CIRM en 2015, M. Szopos.
CERVEAU : aspects numériques et études statistiques, en juin 2015 au Congrès

SMAI 2015 Biennale Française des Mathématiques Appliquées et Industrielles,
les Karellis, M. Szopos (avec S. Salmon).

Rencontre SMAI Industrie sur le Calcul Haute Performance, en juin 2015, C. Pru-
d’homme.

Quasilinear Hyperbolic Systems, Ecole d’été à Shanghai en 2015, B. Rao (avec
Li Tatsien et Li Yachun).

Équipe Probabilités

♣ ANR « ProbaGeo » : relations between di�usion processes and geometry, à Stras-
bourg en mai 2011, J. Franchi.
♣ Journées actuarielles de Strasbourg, à l’Irma en septembre 2014, J. Franchi et

J. Bérard.
♣ Entropie en mathématique en physique théorique, à Strasbourg en septembre

2013, N. Juillet (avec A. Papadopoulos).
♣Meeting onAlexandrov spaces and optimal transport, à Strasbourg endécembre

2015, N. Juillet.

Équipe Statistique

♣ École d’Eté de l’Institut des Actuaires sur Solvabilité II, Pôle Européen de Ges-
tion Économique, en 2011, A. Guillou.
♣ Statistique et Image, à l’IRMA en 2012, L. Gardes, S. Ge�ray, A. Guillou.
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9 Liste des chercheurs invités à l’IRMA
Équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations

E. Aljade� (Technion, Israël), mars – avril 2013 (2 mois)
G. Arone (University of Virginia), mai 2013 (1 semaine)
C. Bai (Chern Institute for mathematics, Nankai U., Tianjin), 2011.
A. Beaudry (University of Chicago), juin 1014 (1 semaine), juin-juillet 2016

(1 mois)
D. Bourn (Université du Littoral), juillet 2014 (1 semaine) et novembre 2014

(1 semaine)
Y. Chen (South China Normal University), 2011.
A. Djament (Université de Nantes), avril 2013 (1 semaine), juin 2014 (1 se-

maine), septembre 2014 (1 semaine), février 2015 (1 semaine)
V. Dotsenko (Université du Luxembourg), 2011.
V. Florens (Univ. de Pau), janvier 2016 (1 semaine).
H. Furusho (Univ. of Nagoya), mars-avril 2015 (2 mois).
P. Goerss (Northwestern University), juillet 2014 (1 semaine), juin-juillet 2016

(1 mois)
P. Humbert (U. Genève), juillet 2015 (1 semaine).
K. Habiro (RIMS, Kyoto), décembre 2015 (3 semaines).
C. Hohlweg (UQAM, Canada) octobre 2013 – mai 2014 (8 mois)
U. Iyer (CUNY, États-Unis) janvier – mars 2013 (3 mois)
Y. Kimura (Kobe University), du novembre 2014 au fevrier 2015 (3 mois).
B. Krötz (Univ. of Paderborn), janvier 2015 (1 semaine).
Y. Kuno (Collège Tsuda), avril 2016 à mars 2017 (12 mois).
P. Lochak, juillet 2015 (1 semaine).
Br. Martelli (Univ. de Pisa, Italie), mai 2013.
N. Matthes (U. Hambourg), février 2015 (1 semaine).
N. Nikolov (Académie des Sciences, So�a, Bulgarie), 2011
S. Oppermann (Univ. of Trondheim, Norvège) (2 semaines).
T. Pirashvili (Univ. of Leicester), avril 2016 (2 semaines), juin 2016 (2 se-

maines).
C. Reutenauer (UQAM, Canada) juin 2014 (1 mois), juin 2015 (1 mois)
M. Ronco (Univ. de Talca, Chili), 2011.
T. Sakasai (Univ. de Tokyo), février 2011 (1 mois).
H. Schlichtkrull (Univ. of Copenhagen), janvier 2015 (1 semaine).
R.J. Stanton (Ohio State University), april 2012 (1 mois).
S. Suzuki (RIMS, Kyoto), octobre-décembre 2015 (2 mois).
B. Vallette (Université Nice Sophia Antipolis), 2011 et 2012.

Équipe Analyse

K. Hiroe (Univ. de Tokyo), février-mars 2011 (2 mois)
H. Kawakami (Univ. de Tokyo), février 2011 (2 semaines)
Y. Ohyama (Univ. d’Osaka), février 2011 (2 semaines).

224



M. Singer (North Carolina State University), janvier et mai 2011 (1 mois)
H. Ueberschär (Univ. de Lille), mars 2016 (1 semaine).

Équipe Arithmétique et géométrie algébrique

E. Arbarello (Univ. di Roma “La Sapienza"), janvier 2015 (1 semaine).
D. Badziahin (Univ. de York), novembre 2012 (1 semaine).
V. Becher (Univ. de Buenos Aires), juillet 2013 (1 semaine).
J. Bell (Univ. de Waterloo), juin 2016 (1 semaine).
M. Bondarko (Univ. de St Petersbourg), Janvier 2014 (un mois).
J. Borger (ANU), novembre 2015 (une semaine).
C. Casagrande (Univ. di Torino), janvier 2013 (1 semaine).
K. Chinen (Univ. Kinki), avril-juin 2016 (3 mois).
A. Iovita (Concordia University), Mai 2015 (1 semaine)
B. Jadrijevic (Univ. de Split), avril 2013 (1 semaine).
H. Kaneko (Univ. de Tsukuba), juin-juillet 2015 (2 mois), mars 2016 (1 se-

maine).
B. Koeck (University of Southampton), Septembre 2015 (1 semaine)
A. Lopez (Univ. Roma Tre) février 2014 (1 semaine).
W. Mance (Univ. de North Texas), novembre 2014 (2 semaines).
G. Mongardi (Univ. di Milano), septembre 2015 (2 semaines).
F. Najman (Univ. de Zagreb), octobre 2014 (1 semaine).
T. Pejkovic (Univ. de Zagreb), mai 2016 (1 semaine).
T. Schmidt (Univ. de Münster), avril 2014 (1 semaine).
C. Vial (Cambridge), octobre 2015 (2 semaines).
H. Xiong (Univ. of Zurich), décembre 2015 (1 mois).

Équipe Géométrie

F. Bourgeois (Bruxelles), 2011 (1 semaine).
L. Buhovsky (Univ. Tel Aviv), juillet 2013 (1 semaine).
A. Byron (Université hébraïque de Jérusalem) octobre 2013 (1 semaine).
M. Casals-Ruiz (University of Oxford), septembre 2012 (1 semaine), avril

2013 (1 semaine), octobre 2013 (1 semaine).
T. Ceccherini-Silberstein (Univ. Benevento), 2011 (1 semaine), 2014 (1 se-

maine), 2015 (1 semaine), 2016 (1 semaine).
K. Cieliebak (Munich) 2011 (1 semaine).
S. G. Dani (Bombay), juin 2014 (2 semaines), juin 2015 (2 semaines).
S. Finashin (METU, Ankara, Turquie), janvier 2011 (1 mois), janvier 2012 (1

mois), janvier 2015 (1 mois), février 2016 (2 semaines).
V. Guirardel (Université de Rennes), septembre 2012 (1 semaine), avril 2013

(1 semaine), octobre 2013 (1 semaine).
R. Hind (Univ. Notre Dame), juin-juillet 2015 (1 mois).
S. Hurder (Univ. of Illinois at Chicago), novembre 2011 (1 mois), mai 2014 (2

semaines).
L. Ji (Michigan), juin 2014 (2 semaines), juin 2015 (2 semaines).
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I. Kazachkov (University of Oxford), septembre 2012 (1 semaine), avril 2013
(1 semaine), octobre 2013 (1 semaine).

Y. Komori (Tokyo), mars 2012 (1 mois).
V. Kulikov (MIAN, Moscou, Russie), février 2011 (1 mois), avril 2012 (2 se-

maines), mars-avril 2013 (2 semaines).
J. Latschev (Zurich/Hamburg), 2012 (1 semaine).
L. Liu (Canton), juillet 2014 (1 mois), juillet 2015 (1 mois).
L. Louder (University of Oxford), avril 2011 (2 semaines), juin 2012 (2 se-

maine).
Y. Matsumoto (Gakushuin University), mars 2011 (2 semaines).
K. Melnick (Univ. Maryland), mai 2016 (1 mois).
P. Mounoud (Bordeaux), mai 2011 (1 semaine), novembre 2013 (1 semaine).
V. D. Nguyen (Hanoi Institute of Mathematics, Vietnam Academy of Science

and Technology), mars 2015 (1 semaine).
J. de la Nuez-Gonzalez (University of Münster) octobre 2013 (1 semaine).
K. Ohshika (0saka), mars 2015 (1 mois), mars 2016 (1 mois).
M. Oka (Tokyo University of Science), juin 2013 (1 semaine), janvier 2016 (1

semaine).
M. Pabiniak (IST Lisbonne), février 2015 (1 semaine).
D. Salamon (Zurich), 2012 (1 semaine).
Z. Sela (Université hébraïque de Jérusalem), septembre 2012 (1 semaine),

avril 2013 (1 semaine).
V. Shevchishin (Université d’Yena, Allemagne), juin 2012 (1 mois), (HSE,

Moscou, Russie), juin 2016 (1 mois).
R. Sklinos (University of Münster), août 2012 (1 semaine).
W. Su (Shanghai), juin-juillet 2014 (2 mois), juin-juillet 2015 (2 mois).
M. Uludag (Istanbul), janvier 2013 (2 semaines), mars 2015 (2 semaines),

janvier 2016 (2 semaines).
S. Yamada (Sendai), avril 2012 (1 mois), mars 2014 (2 semaines).
F. Zak (IEAN, Moscou, Russie) janvier-février et septembre-octobre 2014 (3

mois)
N. Zénaïdi (Université d’Uppsala), avril 2015 (1 semaine).

Équipe Modélisation et contrôle

G. Guidoboni (UIPIU), 2014–2016 (2 ans).
P. Loreti (La Sapienza, Roma), avril 2011 (1 mois).
R. Sacco (Polytechnico, Milan), janvier-avril 2015 (3 mois).

Équipe Probabilités

M. Beiglböck (Tech. Univ. Vienna), mars 2011 (1 semaine), février 2016 (2
semaines).

C. Cuny (Ecole Centrale, Chatenay-Malabry), avril 2011 (1 semaine), avril
2013 (1 semaine).
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R. Giuliano (Universié de Pise), avril 2013 (1 semaine), septembre 2013 (1
semaine).

Équipe Statistique

M. Escobar-Bach (University of Southern Denmark), février à décembre 2015
(11 mois).

Y. Goegebeur (University of Southern Denmark), mars 2011 (1 mois), janvier
2014 (1 mois).

M. Osmann (University of Southern Denmark), février à avril 2014 (10 se-
maines).
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10 Liste des invitations à des colloques internatio-
naux

Équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations

Cl. Amiot
2011 : Journée du GDR TLAG Paris.
2012 : Conférence Cluster categories and cluster-tilting, NTNU Trondheim,

Norvège ; ICRA XV (International Conference on Representation of Algebras),
Bielefeld, Allemagne.

P. Baumann
2012 : Oberwolfach (Enveloping Algebras and Geometric Representation

Theory) ; Luminy (Théorie de Lie et analogues quantiques)
2015 : Irako (RIMS Kyoto, Camp style seminar)
2016 : Tsukuba (Meeting Mathematical Society of Japan)

G. Collinet
2013 : conférence annuelle de la SMT.
2014 : conférence annuelle de la SMT.

Fr. Costantino
2011 : CFT, Topology and Information, IHP Paris, Swiss knots, Lake Thun

(Suisse) ; Invariants pour la topologie de basse dimension, Vannes.
2012 : Géométrie, Topologie et Théorie des Groupes, Autrans ; Invariants

quantiques des 3-variétés en mathématiques et en physique, Strasbourg ; Work-
shop on Topological QuantumField Theories, Barcelona, Surface groups in Paris,
IHP Paris, sur Spin networks and geometry ; Chercheur invité au trimestre d’ac-
tivités sur Géométrie et analyse des représentations de groupes de surface à
l’IHP, Paris.

2013 : Colloque à l’Institut de Mathématiques de Bourgogne (Dijon) ; Geo-
metric topology in Cortona, 3-7 juin 2013, Cortona ; Teichmüller theory : quan-
tization and relations with physics, Erwin Schrödinger Institut, Vienna.

2014 :Modern trends in topological quantum�eld theory, Erwin Schrödinger
Institut, Vienna ; Geometry day, Université de Heidelberg.

B. Enriquez
2011 : 25 years of representation theory of quantum groups (Canada), Loop

groups, loop algebras, loop spaces, CIRM, Marseille.
2012 : Geometry, Integrability, Quantization - A conference held on the oc-

casion of Vladimir Rubtsov’s 60th birthday, SISSA, Trieste ; Algèbres et super-
algèbres de Lie et quanti�cation par déformations, à la mémoire de Georges
Pinczon, Dijon.

2013 : workshop ESF New Approaches To Multiple Zeta Values, ICMAT (Is-
tituto de Ciencias Matematicas), Campus de Cantoblanco, Madrid (Espagne) ;
Representation theory and applications to combinatorics, geometry and quan-
tum physics, dédiée au 60ième anniversaire de B. Feigin, Higher Echool of Eco-
nomics, Université de Moscou.
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Vl. Fock
2014 : ICM2014 Seoul, conférencier invité, section de la physique mathéma-

tique.

P. Guillot
2014 : Homotopical Algebra, Operads and Grothendieck-Teichmüller groups

Nice ; Cinquième conférence SIGMAP, ELIM centre, West Malvern (UK), Col-
loque annuel de la Société Mathématique de Tunisie, Sousse.

H.-W. Henn
2011 : Edinburgh (TheKervaire invariant and stable homotopy theory) ; Ham-

burg/Allemagne (Structured ring spectra) ; Nantes (Topologie Algébrique et Ap-
plications) ; Oberwolfach (Homotopietheorie) ; Bochum (16th NRW-Topology
meeting).

2012 : Bochum (Strings and automorphic forms).
2013 : Northwestern University (Workshop on Equivariant, Chromatic and

Motivic Homotopy Theory).
2014 : Regensburg (Modular Invariants in Topology and Analysis) ; Angers

(Journée de topologie algébrique en honneur de Nguyen H.V.Hung).
2015 : Oberwolfach (Cohomology of Finite Groups : Interactions and Appli-

cations) ; University of Chicago Midwest Topology Seminar.

C. Kassel
2011 : Istanbul, Turquie (Noncommutative Geometry Days).
2012 : Paris (Geometry without frontiers at the contact of several subjects) ;

Caen (Journée d’algèbre) ; Córdoba, Argentine (IVo Congreso Latinoamericano
de Matemáticas) ; Karlstad, Suède (Algebra and geometry for quantum �eld
theory) ; Amiens (Algèbre et représentations).

2013 : Cetraro, Italie (Mots, automates et combinatoire algébrique).
2014 : Saint-Étienne (Algèbres de Koszul non commutatives et au-delà) ;

Magnitogorsk, Russie (International Quantum Topology Conference) ; Marseille
(Algebra, Deformations and Quantum groups), Clermont-Ferrand (Algèbres de
Hopf).

2015 : Tokyo, Japon (Braids, con�guration spaces and quantum topology) ;
Tsukuba, Japon (Hopf algebras and di�erential/di�erence Galois theory).

J.-L. Loday
2011 : Nordfjordeid, Norway (Algebra, Topology and Fjords).
2012 : CIRM à Luminy (Logic and Interactions), Lille (Séminaire de l’ANR

HOGT)

G. Massuyeau
2011 : Thoune, Suisse (Swiss Knots 2011).
2012 :Marseille (CNRS/JSPS joint seminar : Aspects of representation theory

in low-dimensional topology and 3-dimensional invariants) ; Strasbourg (89ème
RCP : invariants quantiques des 3-variétés en mathématique et en physique) ;
Caen (Journée d’Algèbre : algèbre et topologie quantiques).
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2013 : Eforie Nord, Roumanie (Experimental and theoretical methods in
algebra, geometry and topology : in honor of A. Dimca and S.Papadima) ; Tokyo,
Japon (Johnson homomorphisms).

2014 : Osaka, Japon (CNRS/JSPS joint seminar : geometry of mapping class
groups and Teichmüller spaces) ; Tcheliabinsk, Russie (Quantum and classical
topology of 3-dimensional manifolds).

2015 : Tokyo, Japon (CNRS/JSPS joint seminar : geometry of mapping class
groups and Teichmüller spaces) ; les Diablerets, Suisse (GRT, MZVs and asso-
ciators) ; Fukuoka, Japon (Low-dimensional topology and number theory VII).

F. Qin
2014 : RIMS à Kyoto (Representation theory and related combinatorics) ;

Oberwolfach (Representation Theory of Quivers and Finite Dimensional Alge-
bras).

2015 : Shanghai (Shanghai Conference on Representation Theory) ; Oberwol-
fach (Enveloping Algebras and Geometric Representation Theory) ; Massachu-
setts (Maurice Auslander Distinguished Lectures and International Conference)

H. Rubenthaler
2011 : Marrakech (Recent developments in harmonic analysis and their ap-

plications).
2014 : Théorie des représentaions des groupes de Lie, Reims, 2014.
2015 : Colloque en l’Honneur de O. Kegel, Mulhouse, 2015.

M. Slupinski
2012 : Paris (Geometry without frontiers at the contact of several subjects).
2014 : Tokyo (Prehomogeneous vector spaces and related topics).

S. Souaifi
2011 : Marrakech (Recent developments in harmonic analysis and their ap-

plications) ; Univ. du Luxembourg (Noncommutative harmonic analysis and
representation theory).

2013 : Univ. de Lorraine – Metz (Théorie des représentations et applications
à Metz).

2014 : Lorentz Center – Leiden (Generalizations of symmetric spaces) ; Klos-
terHeilgkreuztal – Paderborn (Representation theory and geometry of reductive
groups) ; MIT – Boston (Representations of reductive groups. A conference de-
dicated to David Vogan on his 60th birthday) ; Marburg (Sophus Lie seminar) ;
Rykkio university – Tokyo (Prehomogeneous vector spaces) ; Samos – Grèce
(Finsler geometry with applications) ; CIRM – Luminy (Colloque international
2014 du GDRI LEM2I).

C. Vespa
2012 : Nantes (Homologie des foncteurs et applications) ; Lille (Colloque

inaugural du LabEx CEMPI), Nice (rencontre ANR HOGT).
2014 : Paris (Journées de topologie algébrique à l’occasion du départ en

retraite de Jean Lannes et Bob Oliver) ; Strasbourg (Colloque conjoint CNRS-
JSPS Mapping class groups of surfaces and automorphism groups).
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2015 : Lille (rencontre ANR HOGT) ; Strasbourg (Advances in Homotopy
Theory) ; Copenhagen (Workshop on automorphisms of free groups).

2016 : Pisa (Arrangements : topology, combinatorics and stability).

M. Wambst
2013 : University of Swansea (Categorical andHomologicalMethods inHopf

Algebras).

Équipe Analyse

N. Anantharaman
2012 : Mumbai (Automorphic representations and L-functions), Aalborg

(International Congress of Mathematical Physics).
2014 : Princeton (Analysis, Spectra and Number Theory, en l’honneur de P.

Sarnak), Nice (Microlocal Analysis and Applications, in honor of Gilles Lebeau).
2015 : Berkeley (Advances in homogeneous Dynamics), Santiago (Internatio-

nal Congress of Mathematical Physics).
2016 : Luminy (Spectrumof randomgraphs), Paris (Dynamics, Geometry and

Number Theory : Margulis 2016), Bristol (British Mathematical Colloquium),
Paris (Memorial conference in honor of Louis Boutet de Monvel), Hagen (Ma-
thematical physics days in Hagen, en l’honneur de W. Kirsch), Zürich (Swiss
Probability Seminar).

A. Bittmann
2013 : IRMA (Recent progress in the theory of Painlevé equations).
2014 : RIMS à Kyoto (Recent developments in di�erential equations in the

complex domain).
2015 : Limoges (Function equations).

G. Cousin
2016 : Institut Fourier, Grenoble, Colloque « Autour des équations di�éren-

tielles » . « Déformations isomonodromiques algébriques » .

F. Fauvet
2012 : Paris (colloque en l’honneur de Daniel Bennequin), Luminy (“Renor-

malisation”).
2013 : Lanzhou (colloque en Chine).
2015 : Lille (Di�erential and Di�erence Equations : Analytic, Arithmetic
and Galoisian Approaches).

V. Heu
2014 : université de Rennes I (Moduli spaces of connections), TIFR Mumbai,

Inde (International Conference on Analytic and Algebraic Geometry related to
bundles).

2015 : TIFR Mumbai, Inde (Analytic and Algebraic Geometry related to
bundles I), université de Hyderabad, Inde (Analytic and Algebraic Geometry
related to bundles II).
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2016 : Université de Grenoble (autour des équations di�érentielles).

C. Mitschi
2012 : CMJ Paris 6 (Géométrie sans Frontière), Leeds (Di�erential and dif-

ference equations, Integrable systems, Model theory), Wuhan (French-Chinese
School on Di�erential and Functional equations)

2013 : Toulouse (Dynamical systems and Galoisian theories), Bedlewo (For-
mal and analytic solutions of di�erential, di�erence and discrete equations,
FASDE III), Lille (Fifth international workshop on di�erential algebra and rela-
ted topics, DART V)

2014 : RWTH Aachen University (Di�erential algebra and Galois theory)
2015 : Colombie (Geometric, algebraic and topological methods for quantum

�eld theory, à Villa de Leyva), Japon (Hopf algebras and di�erential/di�erence
Galois theory, à Tsukuba).

L. Teyssier
2011 : Strasbourg (Journée Japon-France)
2014 : Limoges (Functional Equations in Limoges), Kyoto (Recent Develop-

ments in complex di�erential equations)
2015 : Limoges (FELIM)

Équipe Arithmétique et géométrie algébrique

T. Beliaeva
2015 : Oujda (École de recherche CIMPA-MAROC, "Théorie des Nombres et

applications").

Y. Bugeaud
2011 : Porquerolles (Fractals and Related Fields II).
2012 : CIRM à Luminy (Arithmétique et applications), Hong-Kong (Ad-

vances in number theory and dynamical systems), Newcastle (International
Number Theory Conference in Memory of Alf van der Poorten), Lethbridge
(XIIème congrès de l’association canadienne de théorie des nombres), Schney
(Elementare und Analytische Zahlentheorie).

2013 : Bristol (Advances in number theory and dynamical systems), Saari-
selkä (Arctic Number Theory Workshop), Budapest (Erdős Centennial), Bor-
deaux (Thue 150), Vienne (80 ans de W. M. Schmidt), Vienne (Heights in Dio-
phantine Geometry, Group Theory and Additive Combinatorics), Paris (Ap-
proximation and numeration).

2014 : CIRM à Luminy (Autour des conjectures de Lang et Vojta), Durham
(Dynamics and Analytic Number Theory), Cetraro (Diophantine Geometry, Un-
likely Intersections andAlgebraicDynamics), Ban� (Vojta’s Conjectures), Zagreb
(60 ans d’Ivica Gusic).

2015 : Mumbai (Analytic number theory), Rio de Janeiro (Combinatorics,
Number Theory and Dynamical Systems), Nancy (Numération), Debrecen (75
ans de Kálmán Győry), Ban� (The Geometry, Algebra and Analysis of Algebraic
Numbers).
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2016 : Leuca (70 ans de M. Waldschmidt).

O. Benoist
2012 : CIRM (Géométrie algébrique et géométrie complexe).
2016 : Elmau (Simons Symposium on Geometry Over Nonclosed Fields),

Bordeaux (Sino-French Workshop in algebraic and arithmetic geometry).

D. Brotbek
2013 : Montréal (Rational curves, rational points)
2015 : Ban� (Rational curves, rational points).

H. Carayol
2012 : Orsay / IHES ( De la géométrie algébrique aux formes automorphes ;

conférence en l’honneur de G. Laumon).
2013 : University of British Columbia, Vancouver (Recent advances in Hodge

theory : period domains, algebraic cycles, and arithmetic).

C. Gasbarri
2012 : Kyoto "Intercity seminar in Arakelov Geometry".
2013 : CIRM (autour des conjectures de Vojta).

G. Han
2014 : Autriche (Séminaire Lotharingien de Combinatoire 73),

C. Huyghe
2013 : Méthodes arithmétiques et applications (Besançon).
2015 : Connections forWomen : Geometric Representation Theory (Berkeley).

F. Lecomte
2013 : Moscou (colloque à l’Institut Poncelet), Saint-Petersbourg (Arithmetic

days).

A. Marmora
2011 : ENS à Lyon (Théorie de Hodge p-adique, équations di�érentielles

p-adiques et leurs applications), Chern Institute of Mathematics à Tianjin (Sino-
French Summer Institute 2011 in Arithmetic Geometry).

2012 : CIRMà Luminy (Singularités d’Équations Di�érentielles enGéométrie
Algébrique), IHES à Bur-sur-Yvette (Deuxième journée de programme ANR
ThéHopaD), TohokuUniversity à Sendai (p-adic cohomolgy and its applications
to arithmetic geometry).

2015 : IRMA à Strasbourg (D-modules arithmétiques en théorie des repré-
sentations).

G. Pacienza
2012 : Hayama (Hayama Symposium on Several Complex Variables 2012),

Tokyo (Geometric Complex Analysis).
2013 : Taipei (Higher dimensional algebraic geometry), Montréal (Rational

points, rational curves and entire holomorphic curves on algebraic varieties),
Varsovie (Okounkov bodies and Nagata type conjectures).
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2014 : Bonn (Birational geometry and foliations), Bonn (Brill-Noether me-
thods in the study of Hyperkähler and Calabi-Yau manifolds), Lille (Positivity,
Vanishing Theorems, and Applications), Bilbao (Classical and Modern Alge-
braic Geometry" Special session. First Joint International Meeting Real Socie-
dadMatematica Española-UnioneMatematica Italiana), Oberwolfach (Komplex
Analysis).

2015 : Ban� (Distribution of rational and holomorphic curves on algebraic
varieties), Rio de Janeiro (Workshop on higher dimensional algebraic geometry),
Nancy (Journées Complexes Lorraines).

2016 : Catania (Giornate di Geometria algebrica e argomenti correlati"), Lille
(Positivity and Vanishing Theorems), Sanya (Hyper-Kaehler Manifolds, Hodge
Theory and Chow Groups).

N. Schappacher
2013 : Ottawa. plenary talk at the Congress of the Canadian Mathematical

Society.

N. Wach
2013 : CIRM à Luminy (Représentations galoisiennes et théorie de Hodge

p-adique : aspects théoriques et e�ectifs).

J.-P. Wintenberger
2011 : Durham (Automorphic forms and Galois representations).
2012 : Oberwolfach (Arithmetic Geometry), Saarbrucken (Deutsch Mathe-

matische Vereinigung).
2013 : UCLA (Distinguished lecture series)
2015 : Bielefeld (colloque).

B. Yalkinoglu
2012 : Ohio (Conference on Ergodic Theory, Number Theory and Noncom-

mutative Geometry), Hong-Kong (Advances in number theory and dynamical
systems), Albuquerque (Conference on Witt Vectors in Arithmetic, Geometry,
and Topology).

2014 : HIM à Bonn (Conference on Future directions for NCG).

Équipe Géométrie

V. Blanlœil
2011 : Fukuoka (6e conférence franco-japonaise sur la topologie et la géomé-

trie des singularités).

Ch. Boubel
2012 : université Catholique de Louvain (colloque Pure and Applied Di�e-

rential Geometry).
2015 : institut de Mathématiques et Sciences physiques, Porto-Novo, Bénin,

(International Conference on Geometric Structures in Contemporary Physics).

M. Coornaert

234



2011 : Kyoto (International Conference on Geometry and Analysis), Ober-
wolfach (Finite-dimensional approximations of groups).

2014 : IHP Paris (Groups acting on rooted trees and around), LORIA Nancy
(Journées SDA2).

2015 : CIB Lausanne (Random walks and harmonic functions on groups).

M. Damian
2011 : Brasov, Roumanie (The Seventh Congress of Romanian Mathemati-

cians), Pohang, Corée du Sud (Conference on Symplectic Topology and Contact
Topology).

2012 : Technion (Interactions between algebra and dynamics in symplectic
topology).

2013 : IMPA (Workshop on Conservative Dynamics and Symplectic Geome-
try).

2014 : Tokyo University (Floer and Novikov homology, contact topology and
related topics).

2015 : IMPA (Workshop on Conservative Dynamics and Symplectic Geome-
try).

T. Delzant
2011 : Vienne (In�nite Monster Groups)
2014 : IHP Paris (Asymptotic properties of groups), Princeton, IAS (The

topology of algebraic varieties), Jerusalem IAS (Geometric and Combinatorial
group theory), Oberwolfach (workshop Kähler groups)

O. Guichard
2012 : MATCH, Heidelberg (Mathematics ans Physics of Moduli Spaces).
2013 : ICERM, Providence (Exotic Geometric Structures), QGM, Aarhus

(Pressure metric and Higgs bundles), Oberwolfach (Di�erentialGeometrie im
Grossen).

2014 : Osaka (Atelier de travail franco-japonais sur la géométrie des groupes
modulaires et des espaces de Teichmüller), Samos, Grèce (summer School, Fins-
ler Geometry with Applications), Singapour (The Geometry, Topology and Phy-
sics of Moduli Spaces of Higgs Bundles), Toulouse (Dynamique et variétés des
caractères), Oberwolfach (New Trends in Teichmüller Theory and Mapping
Class Groups).

2015 : Université de Tokyo (Atelier de travail franco-japonais sur la géomé-
trie des groupes modulaires et des espaces de Teichmüller), Luxembourg, (3
dimensional Geometric structures, Representations of Surface groups and rela-
ted topics).

2016 : Institut CNRS Pauli, Vienne (Boundaries of groups and representa-
tions).

V. Kharlamov
2011 : Rennes (Real Algebraic Geometry) ; Cetraro, Italie (Mirror Symmetry

and Tropical Geometry).
2012 : Moscow, Russie (Algebraic Geometry).
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2013 : Bonn, Allemagne (Tropical aspects in Geometry and Topology) ; Stock-
holm, Suede (Facets of Geometry).

2014 : Lausanne, Suisse (Symplectic Aspects of Tropical Geometry).
2015 : MRC Distinguished Lecturer Series, « Lectures on Abundance Pheno-

mena in Real Enumerative Geometry », Stanford, USA.

A. Oancea
2011-2012 : Kyoto, Brasov (Roumanie), Vanderbilt, Haifa.

E. Opshtein
2012 : Le Touquet, France (Periodic orbits in contact and Riemannian Geo-

metry).
2013 : Les Diablerets, Suisse (Workshop on Symplectic Geometry, Contact

Geometry and Interactions), Bruxelles (FNRS contact group).
2014 : Muenster, Allemagne (SFT7, Function theory on symplectic mani-

folds), Pohang, Corée du Sud (C0-symplectic topology and dynamical systems).
2015 : Houat, Bretagne (h-principle in Houat).

A. Papadopoulos
2011 : Kyoto, Istanbul, Toulouse, Osaka, Osaka
2012 : Rohtak (Inde), Delhi, Palo Alto, Istanbul, Aarhus, Kunming (Chine),

Autrans, Mulhouse, IHP, CIRM à Luminy.
2013 : Delhi, Jaipur (2 conférences), Delhi, Kyoto RIMS, Anavyssos (Grèce) (3

conférences), Cagliari, université de Galatasaray (2 conférences), institut Schrö-
dinger de Vienne (2 conférences).

2014 : Bruxelles (Société Math. Belge), université de Tokyo à Komaba, univer-
sité de Galatasaray (2 conférences), Rabat (2 conférences), institut Max-Planck
de Berlin.

2015 : RIMS Kyoto, université de Tokyo (2 conférences), institut Euler de
St-Petersbourg, institut Mittag-Le�er.

C. Perin
2011 : Oléron (Recent Developments in Model Theory), Haifa (Geometric

Group Theory), Istanbul (Agebra, Combinatorics and Model Theory), Luminy
(Model theory of groups).

2012 : Freiburg (Weekend in Group theory), Dusseldorf (Geometric and
Combinatorial Group Theory with Application (GAGTA-6)).

2013 : Haifa (Young Geometric Group Theory).
2014 : Istanbul (Models and Groups 2).

P. Py
2011 : Nice (Topologie des variétés algébriques).
2012 : Institut Mittag-Le�er, Stockholm (Geometric and Analytic aspects

of group theory), Les Diablerets (CAT(0) Spaces and Groups), Oberwolfach
(workshop Geometric Group Theory, Hyperbolic Dynamics and Symplectic
Geometry), IRMA (90ème rencontre entre physiciens théoriciens et mathéma-
ticiens)

236



2013 : UNAM Cuernavaca (Geometría Compleja, Sistemas Dinámicos, y
Teoría de Números, conférence en l’honneur d’Alberto Verjovsky), Cajón del
Maipo (Chili) (Nonpositive curvature, isometric actions and dynamics of co-
cycles), Cabo Frio (Brésil) (Algebraic Geometry and Hyperbolic Geometry, New
Connections).

2014 : Oberwolfach (Mini-workshop Kähler groups), Nantes (conférence
Géanpyl).

2015 : Utrecht (symposium Groups and hypergeometric functions), Nancy
(Nonpositive curvature and in�nite dimension), Mexico (Encuentro Nacional
de Jóvenes Investigadores en Matemáticas).

2016 : CIRM (Topologie des variétés algébriques).

A. Rechtman
2011 : États Unis (26th Summer Conference on Topology and its Applica-

tions), Mexique (Colima Workshop on Geometry), Lyon (Todai Forum).
2012 : Pologne (Foliations), Pologne (Mini-simposium au 5ème ECM), Le

Touquet (Periodic Orbits in Contact and Riemannian Geometry).
2013 : Mexique (Géométrie complexe, systèmes dynamiques et théorie des

nombres : 70 ans d’Alberto Verjovsky), Espagne (Symplectic Techniques in Dy-
namical Systems).

2014 : Espagne (AIMS Dynamical Systems), États Unis (29th Summer Confe-
rence on Topology and its Applications), Mexique (Mathématiciens mexicains
dans le monde).

2015 : Russie (Knots and Links in Fluid Flows),Mexique (National dynamics).

S. Sandon
2013 : ICMAT Madrid (Symplectic Techniques in Dynamical Systems).
2014 : Université de Tel Aviv (Symplectic and Contact Dynamics -minicours),

Kavli IPMU Tokyo (Floer homology, contact topology, Novikov homology and
related topics), Université de São Paulo (5th IST-IME Meeting).

2015 : CIRM à Luminy (Recent Challenges in Contact Geometry), Porto
(AMS–EMS–SPM International - Special Session on Contact and Symplectic
Topology), La Cristalera à Madrid (joint STAMP conference and 9th ICMAT In-
ternational GMC Summer School on Symplectic Geometry, Classical Mechanics
and Interactions with Spectral Theory), Vrije Universiteit Amsterdam (Mini–
Workshop on Symplectic Geometry), Université Libre de Bruxelles (Flexibility
and contact geometry).

2016 : ICMAT Madrid (Symplectic Techniques in Hamiltonian dynamics).

V. Vértesi
2011 : BIRS à Ban� (Interactions between contact/symplectic topology and

gauge theory in dimensions 3 and 4).
2012 : AIM à Palo Alto (Workshop on higher dimensional contact structures).
2013 : British Topology Meeting Aberdeen, Écosse.
2014 : AIM à Palo Alto (SQUARE meeting).
2016 : SMF à Tours.
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Équipe Modélisation et contrôle

P. Helluy
2014 : FVCA7 - The International Symposium of Finite Volumes for Complex

Applications VII, Berlin.

C. Prud’homme
2011 : Cadarache (Uncertainty Quanti�cation for Numerical Model Valida-

tion).
2013 : Aix-la-Chapelle (RWTH).
2014 : École Polytechnique (Workshop Aristote).
2015 : Milan (The International Congress of Advanced technologies and

treatments for Glaucoma), CBCWorkshop on Advanced Numerical Techniques
in Biomedical Computing.

B. Rao
2013 : Guangzhou (National conference on control theory for youth resear-

chers).
2014 : Xiamen (Sino-French conference on computational and applied ma-

thematics).
2015 : Beijing (8th International congress on industrial and applied mathe-

matics), Beijing (9th Workshop on control of distributed parameter systems),
Besançon (Thématiques théoriques et numériques en contrôle et problèmes in-
verses pour les EDPs).

M. Szopos
2014 : Barcelone (11th World Congress on Computational Mechanics, He-

modynamic simulations in the cerebral venous network), Lyon (12e Colloque
Franco-Roumain de Mathématiques Appliquées, Analyse numérique).

2015 : Milan (The International Congress of Advanced technologies and
treatments for Glaucoma).

Équipe Probabilités

P. Artzner
2012 : Louvain-la-Neuve (Conference on Quantitative methods in statis-

tics, biostatistics and actuarial science : Multiperiod risk measurement : problems,
examples, comments).

2014 : Strasbourg (journées actuarielles : 30 years of Actuarial questions), Kö-
nigsfeld (Workshop in Banking and Finance : Combining risk neutral and historical
probabilities when some securities are illiquid).

2015 : Bruxelles (Workshop on Decision theory in Mathematical Finance,
V.U.B. : Participatory policies and Insurance regulation).

J. Bérard
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2013 : CIRM (Colloque Modèles génétiques et quasi-stationnarité), Oberwol-
fach (Conférence Extremes in BranchingRandomWalk and Branching Brownian
Motion).

2014 : invitations déclinées pour Bath (3rd Bath-Paris Meeting, Branching
structures) et Ban� (BIRS, Front Propagation and Particle Systems).

K.T. Eisele
2011 : Hammamet (Intern. Conf. Stochastic Analysis & Applications), Syd-

ney (Quantitative Methods in Finance Conference), Zürich (SAV Bahnhofskollo-
quium IV), Biskra (Université Mohamed Khider), Paris (Séminaire d’assurance
ENSEA), Shanghai (University of Finance and Economics).

2012 : Sydney (PractitionerWorkshop about "Long Dated Insurance and Pen-
sion Contracts"), Cairns, Australia (Quantitative Methods in Finance), Dresde
(Dresdner Kolloquium zur Versicherungsmathematik).

2013 : Berlin (Humboldt Université), Lausanne (ISFA Lyon et ISA- HEC Lau-
sanne : 53ème Journée de séminaires actuariels), Hammamet (Intern. Conf. Sto-
chastic Analysis & Applications).

2014 : Brussels (Actuarial and Financial Mathematics Conference : Interplay
between Finance and Insurance).

2015 : Hammamet (Intern. Conf. Stochastic Analysis & Applications).

J. Franchi
2012 : ENS Paris (conférence en l’honneur d’Yves Le Jan).
2014 : Bordeaux (conférence ProbaGéo), Strasbourg (94ème rencontre entre

mathématiciens and physiciens théoriciens : Riemann, Einstein and geometry).
2015 : Zürich (2èmes rencontres Frontiers in Analysis and Probability).

N. Juillet
2011 : Munich (Perspectives in Optimal Transport), Bonn (Int. Conf. in Sto-

chastic Analysis and its Applications).
2012 : Pise (Workshop on Optimal Transportation and Applications), Dijon

(Journée « Contrôle optimal géométrique et transport optimal »), Montpellier
(Géométrie et transport optimal), Poitiers (Conférence ProbaGéo), Regen (Winter
school, new trends in stochastic and geometric analysis).

2013 : Orléans (Journées de probabilités), CIRM à Luminy (Géométrie et
transport optimal).

2014 : Eindhoven (Young European in Probability XI), Moscou (Internatio-
nal Youth conference in Geometry and Control), Karlsruhe (5th Geometry day
of Heidelberg-Karlsruhe-Strasbourg), Bordeaux (ANR ProbaGéo), Paris (Geo-
metric analysis on sub-Riemannian manifolds), Paris (Thematic day “optimal
transport”).

2015 : Bonn (Stochastic and optimal transport), Bonn (New trends in optimal
transport), Zürich (2nd Strasbourg-Zürich Meeting : Frontiers in Analysis and
Probability).

V. Vigon
2011 : Lille (Meeting on self-similarity and related �elds).
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2012 : Bruxelles (Interplay between Probability and Actuarial Sciences), Ros-
co� (Journées de probabilités de Rosco�).

M. Weber
2013 : Aarhus (Conference "Progress in High Dimensional Probability" An

international Conference in Honour of Jorgen-Ho�mann-Jorgensen).
2014 : Oberwolfach (Workshop "Dirichlet Series and Function Theory in the

Polydisc"), Trondheim (Workshop "Analytic Number Theory").

Équipe Statistique

L. Gardes
2014 : Pise (7th International Conference of the ERCIMWG on Computing

and Statistics).

A. Guillou
2011 : Londres (4th International Conference of the ERCIM WG on Compu-

ting and Statistics).
2012 : Jérusalem (International Workshop on Applied Probability).
2013 : Paris (Mathematical Statistics and Limit Theorems), Rennes (Journées

de Statistique de Rennes).
2014 : Luminy (Workshop sur la théorie des valeurs extrêmes et lois des

événements rares), Genève (21st International Conference on Computational
Statistics (COMPSTAT)), Besançon (Workshop on Extreme Value Theory, with
an emphasis on spatial and temporal aspects), Besançon (Workshop on empirical
processes).

2015 : Ann Arbor (9th International Conference of Extreme Value Analysis),
Londres (8th International Conference of the ERCIM WG on Computing and
Statistics).

2016 : Luminy (Workshop Extremes, Copulas and Actuarial Science).
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11 Liste des invitations dans des institutions étran-
gères

Équipe Algèbre, topologie, groupes quantiques, représentations

Cl. Amiot
2011 : Université de Nagoya (2 semaines), Université de Trondheim (2 se-

maines).
2012 : Université de Trondheim (2 semaines).

Fr. Chapoton
2015 : Université du Québec a Montreal (1 semaine)
2016 : Institut Max Planck de Bonn (1 semaine)

G. Collinet
2016 : Tunis (4 mois)

B. Enriquez
2012 : MIT (1 semaine).
2015 : Uuniversité de Genève (1 semaine).

Vl. Fock
2014 : Université de Genève (2 semaines), Université de Aarhus (1 mois).
2015 : Université de Genève (2 mois).

H.-W. Henn
2013 : Northwestern University (2 semaines), VIASM Hanoi (2 semaines).
2014 : MPI Bonn (2 mois).
2015 : University of Chicago (visiting professor pour un mois), Hausdor�

Research Institute Bonn (7 semaines)

Chr. Kassel
2011 : Institute of Mathematics of the Academy of Sciences à Hanoi, Viet-

nam (2 semaines), University of Tsukuba, Japon (1 semaine), Mathematisches
Forschungsinstitut Oberwolfach, Allemagne (2 semaines), Beijing Internatio-
nal Center for Mathematical Research, Chine (4 semaines), University of British
Columbia, Canada (1 semaine), UMI Poncelet àMoscou, Russie (1 semaine), Uni-
versités de Buenos Aires et de Córdoba, Argentine et Université de Montevideo,
Uruguay (2 semaines).

2012 : Mathematisches Forschungsinstitut Oberwolfach, Allemagne (2 se-
maines), Université du Québec à Montréal, Canada (1 semaine), Universités de
Nagoya et de Kyoto, Japon (2 semaines).

2015 : Universidad de Los Andes, Colombie (2 semaines), Université de
Tokyo, de Tsukuba et de Toyama, Japon (2 semaines).

G. Massuyeau
2011 : Univ. d’Aarhus (1 semaine).
2013 : Univ. d’Indiana à Bloomington (5 mois), Univ. de Tokyo (1 semaine),

IMAR à Bucarest (1 semaine).
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2014 : Univ. de Tcheliabinsk (2 semaines), Univ. d’Osaka (1 semaine).
2015 : Univ. de Toronto (1 semaine), Univ. d’Indiana à Bloomington (1 se-

maine), Univ. de Tokyo (1 semaine).

F. Qin
2013 : Sichuan University (2 semaines)
2014 : Osaka City University (2 semaines)
2015 : Capital Normal University (1 mois), Pekin University (2 semaines),

Osaka City University (1 semaine), University of Kobe (1 semaine)

H. Rubenthaler
2014 : Rikkyo University, Tokyo (1 semaine)

M.J. Slupinski
2013 : Ohio State University (1 mois).
2014 : Ohio State University (1 mois).
2015 : Ohio State University (1 mois).

Chr. Vespa
2011 : Max Planck Institut für Mathematik de Bonn (6 mois), Université de

Leicester (1 semaine).
2012 : Max Planck Institut für Mathematik de Bonn (3 mois).
2013 : Institut Isaac Newton de Cambridge (2 mois)
2014 : Université de Nantes (1 semaine)
2015 : Université de Leicester (3 semaines), Université de Nantes (2 semaines)
2016 : Université de Tokyo (1 semaine)

Équipe Analyse

N. Anantharaman
2013 : Institute of Advanced Study, Princeton (5 mois).
2015 : MSRI, Berkeley (3 mois).

F. Fauvet
2013 : Pékin (1 mois).

V. Heu
2012 : Tata Institute of Fundamental Research de Mumbai (2 mois).
2014 : New South Wales University a Sydney (Australie) (6 semaines).
2015 : New South Wales University a Sydney (Australie) (2 semaines), Tata

Institute of Fundamental Research de Mumbai (2 semaines)

C. Mitschi
2011 : Université de Pékin (BICMR) (1 mois), North Carolina State University,

(2 semaines).
2012 : Universidad del Norte, Barranquilla, Colombie, (2 semaines), Univer-

sité de Wuhan (2 semaines).

M. Ounaïes
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2012 : Academia Sinica, National Taïwan University, Taïpei, Taïwan (1 mois).
2013 : Academia Sinica, National Taïwan University, Taïpei, Taïwan (1 mois).

L. Teyssier
2013 : IMPA, Rio de Janeiro (2 semaines), université de Pise (1 semaine)
2015 : université de Montréal (6 mois)
2016 : université de Zagreb (1 semaine)

Équipe Arithmétique et géométrie algébrique

Y. Bugeaud
2011 : université d’Istanbul (1 semaine), institut Schrödinger de Vienne (1

mois), Technische Universität de Graz (1 semaine).
2012 : université de Sydney (1 semaine), centre de Giorgi à Pise (1 semaine).
2013 : université de Zagreb (1 semaine).
2014 : université Huazhong de Wuhan (1 semaine), université nationale de

Singapour (1 semaine).
2015 : université Dongguk à Séoul (2 semaines), université Tsinghua de Bei-

jing (1 semaine).

O. Benoist
2014 : Freie Universität Berlin (1 semaine), université de Bonn (1 semaine),

université de Leuven (1 semaine).
2015 : BICMR Pékin (3 semaines).

H. Carayol
2013 : université de Bonn, Hausdor� Research Institute for Mathematics (2

semaines).

C. Gasbarri
2011 : IMSc de Chennai (Inde) (2 mois).
2012 : IMSc de Chennai et TATA Institute de Mumbai (1 mois).
2013 : CRM de Montreal.

G. Han
2011 : Ecole polytechnique fédérale de Zurich (ETH) (10 jours).
2013 : Université Tsinghua, Chine (2 mois).

C. Huyghe
2011 : National Center for theorical Physics, mai 2011, Tainan (Taiwann)
2014 : MSRI, Berkeley (USA), semestre spécial : Geometric representation

theory (276), trois mois et demi.

A. Marmora
2011 : Università di Padova (1 semaine)
2012 : Tohoku University, Sendai (2 semaines)
2014 : Concordia University, Montréal (2 semaines)
2015 : Università di Padova (2 semaines)
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G. Pacienza
2012 : University of Tokyo (1 semaine).
2015 : IAS (Princeton) (1 semaine), IMPA (Rio de Janeiro) (1 semaine).

N. Schappacher
2011–2012 : Fellow Lichtenberg-Kolleg Göttingen.

J.-P. Wintenberger
2014 : Tata Institute of Mumbai (2 semaines).

B. Yalkinoglu
2014 : Hausdor� Research Institute for Mathematics, Bonn (3 mois).

Équipe Géométrie

V. Blanlœil
2011 : Tokyo University of Science (2 semaines + 1 semaine).
2012 : Tokyo University of Science (2 semaines).
2014 : Tokyo University of Science (1 semaine + 1 semaine).
2015 : Tokyo Gakushuin University (1 semaine).

M. Coornaert
2011 : Kyoto University (2 semaines).

M. Damian
2014 : Simons Center, Stony Brook, Etats Unis (1 mois).

T. Delzant
2012 : Institut Mittag Le�er (1 mois).

Ch. Frances
2015 : MSRI, Berkeley (4 mois).

O. Guichard
2013 : Heidelberg (1 mois).
2015 : MSRI, Berkeley (1 mois).
2016 : Heidelberg (1 mois).

V. Kharlamov
2011 : MPIM, Bonn, Allemgne (1 mois).
2012 : Université de Kansas, EU (1 mois), Higher School of Economics, Mos-

cou, Russie (2 mois).
2013 : MPIM, Bonn, Allemagne (1 mois)
2014 : Centre Bernouilli, Ecole Polytechnique, Lausanne, Suisse (2 mois)
2015 : Université de Nashville, EU (1 mois), Université de Stanford, EU (1

mois) ; MPIM, Bonn, Allemagne (2 mois)

A. Oancea
2011-12 : membre de l’IAS, Princeton. Plusieurs séjours d’une semaine pour

collaboration scienti�que à Bruxelles, Munich, Zurich.
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E. Opshtein
2010 : Université de Tel Aviv, Israël (2 mois).
2012 : Columbia, Etats-Unis (3 semaines).
2014 : Université de Tel Aviv, Israël (2 mois) et Technion (Haifa), Israël (2

mois).
2015 : Center for Geometry and Physics, Pohang, Corée du Sud (1 semaine).

A. Papadopoulos
2011 : institut Max-Plank de Bonn (2 mois), université d’Osaka (2 fois 1 mois).
2013 : institut Erwin Schrödinger de Vienne (3 mois), université Galatasaray

(1 mois).
2014 : institut Erwin Schrödinger de Vienne (1 mois), CUNY, Hunter College

à New York (3 mois), université Galatasaray (5 mois).
2015 : institut Max-Plank de Bonn (2 mois), CUNY, Graduate Center à New

York (1 mois), universités Gakushuin et de Tokyo (5 semaines).
2016 : institut Tata de Bombay (1 mois), CIRM Trento (1 mois).

C. Perin
2011 : Université hébraïque de Jérusalem (7 semaines au total), University of

Oxford (1 semaine).
2012 : Université hébraïque de Jérusalem (2 semaines).
2013 : University of Oxford (1 semaine), Université hébraïque de Jérusalem

(2 semaines).
2014 : Université de Rennes (1 semaine).

P. Py
2013 : University of Bu�alo (États-Unis) (1 semaine), université Nationale

Autonome du Mexique, Cuernavaca (Mexique) (6 mois), université de Santiago
(Chili) (2 semaines).

2014 : University of Chicago (États-Unis) (2 mois).
2015 : Université d’Utrecht (Pays-Bas) (3 jours).

A. Rechtman
2013 : Université National Autonome du Mexique (6 mois), Stony Brook (2

semaines).
2014 : Université de Chicago (2 mois).

S. Sandon
2012-2014 : en mission à l’UMI-CNRS Centre de Recherches Mathématiques de

l’Université de Montréal.
2014 : IST Lisbonne (2 fois 1 semaine + 2 semaines), University of Toronto (2

semaines), Università di Pavia (1 semaine).
2015 : Ruhr–Universität Bochum (1 semaine).
2016 : Ruhr–Universität Bochum (1 semaine).

V. Vértesi
2011 : Institute for Advanced Studies, Princeton (3 mois).
2012 : Institute Rényi, Budapest, Hongrie (1 mois).
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2013 : Universté de Santa Barbara (1 mois + 2 mois), Simons Center for Geo-
metry and Physics (1 mois).

2014 : Universté de Santa Barbara (2 mois), Institute Rényi, Budapest, Hon-
grie (2 mois).

2015 : Institute Mittag-Le�er, Djursholm, Suède (2 mois).

Équipe Modélisation et contrôle

M. Gutnic
2012 : Institute for Pure and Applied Mathematics (IPAM) de l’université de

Californie Los Angelès (UCLA) (10 jours).

M. Mehrenberger
2012 : université de Monastir (1 semaine)
2013-2014 : Chercheur détaché à l’Institut Max-Planck (IPP), Garching (1 an).

P. Helluy
Juin 2013 : Oberwolfach, Hyperbolic Techniques for Phase Dynamics.

C. Prud’homme
2011 : Invitation 1 semaine à l’IMATI CNR Pavia.
2012 : Invitation 1 semaine à l’Université de Coimbra.

B. Rao
2011 : Institut sino-français des mathématiques appliquées (1 mois),
2012 : School of mathematic science of Fudan university (1 mois),
2014 : University of Sichuan, Chine (2 semaines), University of Guangzhou,

Chine (1 semaine) et Chinese academy of mathematics and systems science (1
semaine)

2015 : Laboratoire international associé sino-français de mathématiques ap-
pliquées (LIASFMA), Shanghai (2 mois)

V. Komornik
De très nombreuses invitations dans des universités étrangères.

Équipe Probabilités

J. Bérard
2012 : Université Ponti�cale Catholique du Chili (2 semaines).

N. Juillet
2011 : université de Vienne (1 semaine) ;
2013 : université de Bonn (1 semaine) ;
2015 : université de Bonn (2 semaines).

M. Weber
2013 : Center of Advanced Studies, Oslo, (1 mois).
2014 : Université de Trondheim (3 semaines).
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Équipe Statistique

J.-L. Dortet-Bernadet
2011 : University of New South Wales (2 semaines).
2012 : University of New South Wales (3 semaines).

A. Guillou
2013 : University of Southern Denmark (2 fois 2 semaines et 1 semaine).
2014 : University of Southern Denmark (3 semaines).
2015 : University of Southern Denmark (2 séjours de 1 semaine chacun),

University of Vienna (2 semaines), Delft University (1 semaine).
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évaluation des risques professionnels Document unique

Année

Tutelles CNRS / UdS

Etablissement(s)
d'hébergement

Unistra

Unité de recherche
ou de service

UMR7501 - Institut de Recherche Mathématique Avancée

Principales activités L'IRMA est une unité mixte de recherche (UMR 7501) sous la double tutelle de 

l’Institut National des Sciences Mathématiques et de leurs Interactions du CNRS 

(INSMI) et de l’Université de Strasbourg (UFR de Mathématique et 

d’Informatique).



L’IRMA organise de nombreux séminaires chaque semaine ainsi que des journées, 

Directeur Yann Bugeaud

Effectifs

Sites géographiques
et locaux

Description succincte
de la méthode

mise en oeuvre
Personnes associées

à l'évaluation

L'évaluation des risques est mise en oeuvre par Delphine Schmitt, assistante de 

prévention et responsable administrative de l'IRMA, en collaboration avec 

Philippe Sablon, assistant de prévention du bâtiment UFR de Math/ info et 

responsable technique, et de M. Yann Bugeaud, directeur de l'IRMA.

Organisation de la
sécurité au sein de

l'unité

Code du travail Articles L.4121-3 et R.4121-1 2016

Enseignants
et/ou chercheurs

84
ITA

ou IATOS
11

CDD
12

Etudiants
0

Autres
40

TOTAL
147

Nombre
de sites 1

Surface
des locaux 0 m2

AP (Assistant de Prévention) Nomination oui
Formation initiale oui
Formation continue oui

Présence d'un registre santé et sécurité oui

Existence d'un règlement intérieur oui

Mesure pour le travail isolé
et/ou horaires décalés oui

Existence d'une instance consultative (CLHSCT, autre) au sein de l'unité non

Si non, saisie du conseil
de laboratoire, service, unité, département s.o

Rédaction de plans de prévention oui



Organisation
des secours

Information
personnel et

formations suivies
au cours des 12

derniers mois

Suivi Médical
des personnels

Accidents du travail
et maladies 

professionnelles au
cours des 12

derniers mois

Gestion des déchets

Nombre de Sauveteurs Secouristes du Travail

Nombre de chargés d'évacuation

Nombre d'équipiers de première intervention

Présence d'armoires de premiers secours

Affichage de consignes générales de sécurité

Affichage de consignes spécifiques sur la
conduite à tenir en cas d'accident

Organisation d'exercices d'évacuation

Nombre de personnes formées
à la manipulation des extincteurs

Affichage de consignes de sécurité aux postes
de travail présentant des risques particuliers

Formation à la sécurité des nouveaux entrants
au sein de l'unité

Si oui, dispensée par : - l'Assistant de Prévention
- l'encadrant

Nature des autres formations en hygiène et sécurité
suivies par le personnel

Nombre de
personnes

Suivi médical adapté aux risques professionnels
- pour les titulaires
- pour les non titulaires

Nombre d'accidents du travail

Nombre d'accidents analysés

Nombre de maladies professionnelles

Nature des accidents et des maladies professionnelles

Mise en place d'une gestion des déchets

Stockage des déchets dans un local réservé

Elimination selon une filière agréée

6

15

0

oui

oui

oui

oui

4

s.o

non

non

non

Travail sur écran 1

oui

oui

1

1

0

27/03/2011: Accident du travail (évanouissement)

s.o

s.o

s.o



 

 

 

évaluation des risques professionnels Inventaire des risques

Sigle unité Directeur Année

Unité de recherche
ou de service

Date de présentation au CLHSCT 
ou au conseil d'unité, de laboratoire, département, service

IRMA Yann Bugeaud 2016

UMR7501
non présenté

Réf. Lieux / Postes Service Facteur de
risques P Modalités d'exposition Moyens de prévention

en place Carences / Dysfonctions

R1/2012 IRMA / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Chutes de
personne 4

Utilisation d'une échelle
lors des travaux en

hauteur

Échelle conforme
disponible au service
technique de l'UFR de

mathématiques et
d'informatique depuis la

rentrée 2008.

R2/2013 IRMA / Niveau 1 / Partout
IRMA / Niveau 2 / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Ambiances /
Conditions de

travail
4

Saisie sur informatique
pour le personnel de

soutien.

Mobilier ergonomique et
matériel informatique

récent.
Les formations sur le
travail sur écran sont

proposés.

R3/2013 IRMA / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée Travail sur écran 4

Travail prolongé sur
écran, fatigue, trouble
musculo-squelletique.

Renouvellement du
mobilier selon les besoins

par du mobilier
ergonomique.

Jouvence informatique
régulière.

Les formations sur le
travail sur écran sont

proposés.
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Réf. Lieux / Postes Service Facteur de
risques P Modalités d'exposition Moyens de prévention

en place Carences / Dysfonctions

R4/2013 IRMA / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Ambiances /
Conditions de

travail
3 Mauvaise régulation du

chauffage.

Un contrôle annuel du
chauffage avant la saison
est assuré par une société

de maintenance qui
assure l'entretien de la

centrale et de ses
périphéries.

Robinets thermostatiques
installées de août 2008.

Sous station de chauffage
remise à neuf en 2008.

R5/2013 IRMA / Niveau 1 / I102 - Salle
machines / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 3

Il y a de gros serveurs
dans cette salle qui

génèrent beaucoup de
chaleur. Il existe 2

climatisations.

L'étage est sous contrôle
incendie SSI. Il y a un

extincteur dans le couloir
proche de la salle.
L'IRMA a installé 2

climatisations.

On pourrait prévoir
d'installer éventuellement

un détecteur de fumée
dans la salle.

R6/2013

IRMA / Niveau 1 / Partout
IRMA / Niveau 2 / Partout
IRMA / Niveau 3 / Partout
IRMA / Niveau 4 / Partout
IRMA / Niveau 5 / Partout
IRMA / Niveau 6 / Partout
IRMA / Niveau 7 / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée Autres risques 2

Les fenêtres sont
anciennes et on a du mal
à les ouvrir. Les oscillants
battants sont en mauvaise

état.

La DPI a été alerté de
notre demande pour
changer les fenêtres.

R7/2013 IRMA / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée Mission 4

Les chercheurs et les
enseignants chercheurs
partent régulièrement en

mission à travers le
monde.

Ils établissent un ordre de
mission avant chaque

départ en mission.
Les procédures CNRS et
Uds sont mises en place
par l¿Administration de

l'IRMA.
CNRS : Pour les pays dits

à risques, l'accord du
Fonctionnaire Sécurité

Défense est demandée.
Les chercheurs et

enseignants-chercheurs
doivent s'enregistrer sur

l'application SAME.
Uds : Pour les pays hors

Union Européenne et
Suisse, l'ordre de mission
est signé par le Président

de l'Uds.

Inventaire des risques - Page 2évaluation des risques professionnels Document de travail

D
o

cu
m

en
t 

d
e 

tr
av

ai
l D

o
cu

m
en

t d
e travail



Réf. Lieux / Postes Service Facteur de
risques P Modalités d'exposition Moyens de prévention

en place Carences / Dysfonctions

R8/2013 IRMA / Niveau 0 / Salle
d'archives / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 3

Local de stockage de
dossiers utilisé par l'IRMA

et l'IREM.

Etage sous contrôle
incendie SSI et

extincteurs.

Possibilité d'installer un
détecteur de fumée dans

la pièce.

R10/2013 IRMA / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 4 Utilisation de blocs prises

en grand nombre.

Réaménagement des
bureaux au fur et à

mesure et contrôle des
blocs multiprises par le

service technique si
nécessaire.

Agencement fonctionnel
des bureaux par rapport

au nombre de prises.
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Réf. Lieux / Postes Service Facteur de
risques P Modalités d'exposition Moyens de prévention

en place Carences / Dysfonctions

R11/2013

IRMA / Niveau 0 / I002 -
Administration I002 / Partout

IRMA / Niveau 0 / I003 -
Administration I003 / Partout

IRMA / Niveau 1 / I101 - I101 /
Partout

IRMA / Niveau 1 / I107 - Salle
visioconférence / Partout

IRMA / Niveau 1 / I108 - I108 /
Partout

IRMA / Niveau 2 / I206 - I206 /
Partout

IRMA / Niveau 2 / I207 - I207 /
Partout

IRMA / Niveau 2 / I201 - I201 /
Partout

IRMA / Niveau 3 / I306 - I306 /
Partout

IRMA / Niveau 3 / I307 - I307 /
Partout

IRMA / Niveau 3 / I301 - I301 /
Partout

IRMA / Niveau 4 / I406 - I406 /
Partout

IRMA / Niveau 4 / I407 - I407 /
Partout

IRMA / Niveau 4 / I401 - I401 /
Partout

IRMA / Niveau 5 / I506 - I506 /
Partout

IRMA / Niveau 5 / I507 - I507 /
Partout

IRMA / Niveau 5 / I501 - I501 /
Partout

IRMA / Niveau 6 / I601 - I601 /
Partout

IRMA / Niveau 6 / I604 - I604 /
Partout

IRMA / Niveau 6 / I606 - I606 /
Partout

IRMA / Niveau 6 / I607 - I607 /
Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Ambiances /
Conditions de

travail
3

L'été, il fait très chaud
dans ses bureaux (plus de
30 degrés). Le soleil tape

une bonne partie de la
journée. Il y a un risque

de malaise.

Des travaux de rénovation
énergétique dans le cadre

du Plan Campus
devraient avoir lieu en
2017 pour le bâtiment

IRMA.

Il faudrait installer des
stores extérieurs opaques

en urgence.

R14/2015
IRMA / Niveau 0 / Couloir devant
appartement agent logé - tableau

électrique / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Risque
électrique 1

Si court-circuit : risque
pour l'intervenant car
manque de protection

Limité aux personnes
habilitées

La tableau électrique n'est
pas aux normes.
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Réf. Lieux / Postes Service Facteur de
risques P Modalités d'exposition Moyens de prévention

en place Carences / Dysfonctions

R15/2015 IRMA / Niveau 0 / Appartement
agent logé / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 1

S'il y a un souci (incendie,
intrusion), l'agent logé (qui
vit dans le bâtiment IRMA)
n'est pas au courant de ce

qu'il se passe dans le
bâtiment UFR.

Téléphone entre l'UFR et
l'IRMA

Pas de report d'alarme
incendie pour l'agent logé

et sa famille.

R16/2015 IRMA / Niveau 7 / Partout Institut de Recherche
Mathématique Avancée Autres risques 2

Chute de morceaux de
béton du bâtiment sur le

toit. S'il y a une
intervention sur le toit, les
personnes peuvent être

exposées au risque.

Travailler avec un casque.
Des travaux de rénovation
énergétique dans le cadre

du Plan Campus
devraient avoir lieu en
2017 pour le bâtiment

IRMA.

Façade du bâtiment à
rénover

R17/2016 IRMA / Niveau 0 / Salle
d'archives / Partout

Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Chutes de
personne 3

Stockage de documents
en hauteur dans la salle

d'archive. Risque de
chute de personne.

Au printemps 2016, nous
avons changé les

étagères et installé une
échelle fixée aux

étagères.
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évaluation des risques professionnels Programme d'actions de prévention

Sigle unité Directeur Année

Unité de recherche
ou de service

Date de présentation au CLHSCT 
ou au conseil d'unité, de laboratoire, département, service

IRMA Yann Bugeaud 2016

UMR7501
non présenté

Réf. Service Facteur de
risques P Action de prévention Type Coût Fin prévue Responsable Statut

R4/2013 Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Ambiances /
Conditions de

travail
3

Remplacement des vitres qui ne sont pas
assez hermétiques ou changement du

système de chauffage.
Immobilier 0 31/12/2016 demande_PA_

Unistra En cours

R6/2013 Institut de Recherche
Mathématique Avancée Autres risques 2 Remplacement des fenêtres par la DPI Immobilier 0 31/12/2016 demande_PA_

Unistra En cours

R8/2013 Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 3 Installation d'une détection incendie dans la

salle d'archives IREM Immobilier 2000 31/12/2016 demande_PA_
Unistra En cours

R14/2015 Institut de Recherche
Mathématique Avancée

Risque
électrique 1 Mise aux normes du tableau électrique Equipement 5000 31/12/2016 demande_PA_

Unistra En cours

R15/2015 Institut de Recherche
Mathématique Avancée Incendie 1 Mise en place d'un report d'alarme Equipement 2000 31/12/2016 demande_PA_

Unistra En cours
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13 Liste des personnels

257
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